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Un art perdu - La peau de I
Cet art perdu est un de ceux où les

Français brillèrent le plus : l'éloquence.
La Me République fut le domaine his-
torique privilégié des discoureurs et dès
que l'on pense à eux, les noms viennent
en foule sous la plume: Jaurès, Viviani,
Briand, Herriot, Daladier, etc. Aujour'
d'hui, on « débat » et c'est peut-être ce
qui rend si mornes les séances de la
Chambre. Pourquoi ne discourt-on plus?
Farce qu'on n'en est plus capable. La
médiocrité du personnel politique de la
Ve République s'explique par le fait
que si autrefois on votait pour des
hommes, de nos jours , on ne vote plus
que pour des étiquettes dont on ne se
soucie guère de savoir ce qu'elles recou-
vrent. Les orateurs qui montent à la
tribune de l'assemblée LISENT leurs in-
terventions, ce qui ne se serait j amais
fait jadis, je veux dire à l'époque où les
députés avaient assez le respect d'un
métier librement choisi, réclamé pour
lui donner l'allure et lui conserver la
dignité qui lui manque présentement.

Le dernier entretien-discours du pré-
sident de la République répondant aux
questions de Jean Ferniot devant les
caméras de la télévision n'a pas accru

M. Pompidou, au cours de son inter-
view s'est livré à une sorte de justifica-
tion et de sa personne et de son œuvre.
Je ne pense pas qu'il ait convaincu.
Sans aucun doute, son apologie de la
police était méritée et nécessaire. Cette
incroyabe campagne de diffamation
menée par la plus grande partie de la
presse contre les représentants de
l'ordre est un scandale du point de vue
de l'esprit, un crime du point de vue de
l'intérêt national. On a le sentiment que
la presse parisienne nourrit une telle
haine envers la majorité actuelle qu'elle
est prête à pousser le pays au chaos
dans le seul espoir de voir l'UDR quit-
ter le pouvoir. Quand on songe aux ré-
sultats des élections partielles qui ont
lieu chaque dimanche ou presque en
France, on se demande au nom de qui
ces journaux s'expriment ? Bien qu'à
vrai dire le président de la République
ait fourni une semi-réponse en décla-
rant: «...quelle tristesse quand j e vois
des Français accepter d'être payés afin
de publier des diatribes contre la poli-
tique algérienne de la France. Si l'on
veut dire du mal de son pays que ce
soit au moins gratuitement!» En écou-
tant cette remarque cruelle, les journa-
listes du «Nouvel Observateur», le grand
hebdomadaire socialiste, ont dû passer
quelques instants pénibles.

On a beaucoup remarqué aussi la ré-
ponse faite à J. Ferniot déclarant que
le cardinal Marty, archevêque, souhai-
tait rencontrer le président et dans la-
quelle M. Pompidou a précisé qu'il rece-
vrait volontiers l'archevêque de Paris
en qualité de représentant de l'Eglise,
ce qui laissait sosu-entendre que le pré-
sident n'acceptait pas les immixtions du
cardinal à la robe de plus en plus rouge
dans le domaine de la politique. On

n'a pas oublie que ce très curieux pré-
lat a pris la défense des gauchistes ve-
nus déclencher un scandale pendant un
office au Sacré-Cœur de Montmartre. -
Son Excellence a déclaré publiquement
qu'à son avis, les juges s'étaient montrés
trop sévères à l'égard de ces voyous.

La peau de l'ours, c'est celle de la
majorité dont l'opposition se partage
déjà les morceaux. On ne peut plus ou-
vrir le journal sans y lire, pronostiqué
par des têtes réputées pensantes, le dé-
sastre que va subir l'UDR aux prochai-
nes élections législatives. Chacun pre-
nant ses désirs pour des réalités, c'est
à celui qui fournira les arguments les
meilleurs pour démontrer qu'il faut ab-
solument avoir recours à des élections
anticipées, sous prétexte que le gouver-
nement ne peut plus gouverner. Théorie
amusante quand on sait que c'est l'op-
position appuyée sur les syndicats de
gauche qui empêche la machine gou-
vernementale de fonctionner.

dra jamais à tempérer, additionnent le
nombre de sièges que les élections de
1973 leur réservent. Pour l'heure, ce
qu'il faut absolument démontrer c'est
que la France sera beaucoup plus heu-
reuse qu'elle ne l'est actuellement si elle
remet son sort entre les mains des faillis
de la IVe République, si elle se donne
une fois encore à ceux qui n'ont pas
été capables de la défendre en 1958.

Les deux grands partis de gauche ont
des méthodes différentes pour convain-
cre l'opposition de leur faire confiance
lors des prochaines élections législatives.
Les communistes partent de ce principe
que tout le monde des travailleurs sou-
tient leurs efforts et qu'il est le parti de

l'avenir. Leur certitude n'est, cependant
pas telle qu'ils ne sentent le besoin de
chercher des alliés, car ils craignent l'ac-
tion des gauchistes et qui est double:
d'une part elle sape le moral des troupes
communistes, d'autre part, elle donne
mauvaise réputation à la gauche fran-
çaise tout entière. C'est la raison pour
laquelle M. Marchais, secrétaire général
du P.C., a pour M. Mitterand, secrétaire

les forces de l'ordre, de tenir des mee-
tings où l'on insulte les meilleurs. Quant
aux pillages des magasins, aux dépra-
dations de toutes sortes, c'est devenu
un sport dont les jeunes de la bourgeoi-
sie dorée sont particulièrement friands;.
Tout ceci constaté, on se demande en
vérité quelle étrange figure peut avoir
ce fascisme larvé dont M. Mitterand
se plaint ? Ce doit être celui de l'hom-
me invisible.'

communistes à la Chambre et assurerait
au P.C. la main-mise obligatoire sur la
gauche entière. Mitterand, prudent en-
core, ne veut parler de rien avec Mar-
chais tant que le parti socialiste n'aura
pas démontré sa force et donc ses
chances d'indépendance.

Pour finir, cette remarque écrite dans
l'« Humanité-Dimanche » : « Il peut
sembler juste et honnête de refuser son
incorporation à une armée susceptible
de devenir un instrument d'oppression»
Comme l'armée rouge, par exemple, en-
trant à Prague ? Il y a vraiment de quoi
se demander, quand on lit de pareilles
réflexions, quel est l'âge mental des
lecteurs de l'« Humanité-Dimanche » ?

SIERRE — Les trombes d'eau qui se
sont abattues sur le Valais Central hier
vers 17 heures ont causé de gros dégâts
dans la région de Granges-Noës. Une
masse de terre et de boue s'est déver-
sée sur la route cantonale et le trafic

niviers
de son lit et a inondé la route du Sïm-
plon. Près de Noës l'eau a raviné les Notre photo : la route cantonale
vignes, plusieurs mètres cubes de terre truèe.

l'homme à supporter la non-pesanteur. trôleurs au sol —, mais également les
Il n'en reste pas moins que, même sur liaisons de télémétrie, chargées de ren-
ée point, les médecins du monde entier seigner automatiquement les enregis-
restent encore très partagés. treurs terrestres sur l'état de marche

dent au-dessus de Qùppis
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et commundcations et de l'énergie d'en- étendre cette prospection à la molasse nomie gazière l'aménagement de l'in-
saaer auprès des gouvernements can- subalpine et à la bordure nord des Al- f-rastructure nécessaire à la distribution

Résultats

En l'an 2000,
d'une étude sur le marché du travail

plut célèbres avocats de Sardai-

manquera de travailleurs qualifiés
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2000, à laquelle taon scolaire et professionnelle, il a ex-
|! f ie f  des bandits sardes. L'avocat i| s'est 1 vré le prc^esseuf F. Kneschaurek pliqué que la main-d'œuvre qualifiée
I » o rejoint la localité U plus pro - ' > d« Salnt-GaW, à la demande du Consei se fera de plus en plus rare au cours des
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> snri /)j .>™* >«im»n ¦ on 7,-r < dans tous les secteurs les gens au béne- lui, le problème principal réside dans

'< ! im£'«, > ™JTO ..âf?r«1\, A Y- - ' ! «« d'une formation professionnelle la difficulté de développer qualitative-
'! Terne de? carah- * ' complète seront alors trop peu nom- ment et quantitativement le système
; > raomieTi> , ; bteux, Présentant la quatrième partie de formation en l'adaptant aux exigen-
' ! 9 DEUX ENFANTS < ' '̂ son étude prospective samedi à ces de l'économie et de la société.

ASPHYXIES DANS UN *\ Salnt-Gall devant rassemblée générale Pour remédier à cette situation, le
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fédéral * décidé d'organiser le Congrès prévues à Berne . ne. soient bas ternît -

tie de la presse bernoise ait. à propos
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¦ . .j lj  ¦ A #. .. .. « EN BREF... !Mît Subsides de la Confédération ? ._«_*
BERNE. — Compte tenu du fait que ' cun gisement économiquement exploita- est un agent énergétique qualifié de
l' approvisionnement de la Suisse en éner- ble, a épuisé les fonds mis en son temps propre. Son introduction en Suisse né-
gie est tributaire à un haut degré des à la disposition de la Swisspefcrol par oessite l'aménagement des lieux de sto-
importatlons de pétrole provenant d'où- les milieux économiques du pays. De ckage souterrains de grande capacité.
tre-mer, le conseil reaerai a charge ce iait, cette société ne dispose plus aes mtant donne les problèmes , considéra-
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tonaux et des organisations privée une pes, régions qui suscitent aujourd'hui un du gaz naturel, elle déclare ne pas êtrela moins chaude a été Potenza, à
l'extrémité sud de la Péninsule procédure de consultation sur deux re-

quêtes demandant le soutien financier
de la Confédération. La première émane
de la Swisspetrol Holding S.A. qui s'oc-

grand intérêt dans ce domaine. La
Swisspetrol sollicite de la Confédération
une contribution financière d'un mon-
tant de 30 millions de francs pour l'é-
tude de la structure géologique de ces
zones. Si les travaux de recherche don-
nent des résultats positifs, la société a
bon espoir de trouver les fonds néces-
saires pour poursuivre la prospection.

SUBVENTIONS AUSSI POUR
LE STOCKAGE DU GAZ NATUREL

Le gaz naturel qui a été découvert
en quantités importantes en Europe

avec 25 degrés,

# 38 NOYADES AU JAPON
AU COURS DU WEEK-END cupe du financement de la prospection

du pétrole et du gaz en Suisse alors
que la seconde a été présentée par l'Eco-
nomie gazière suisse qui prépare l'inté-
gration du gaz naturel à l'économie
énergétique du pays.

La prospection pétrolière entreprise
dans le Plateau suisse qui n'a abouti,
Jusqu 'à présent, a la découverte d'au-

38 Japonais sont morts noyés an
cours du week-end a annoncé
lundi un porte-parole de la po-
lice. La température atteignant
30 degrés à l'ombre, des millions
ae japonais avaient cnercne quel-
que fraîcheur dans l'eau.

# LIBERATION D'UN AVOCAT
SARDE PAR SES
RAVISSEURS

Me Maro Alberto Saba. un des

la Suisse
; gne, secrétaire provincial du Parti

républicain, enlevé le 21 mai der-
nier, près de son domicile, a été¦ libéré lundi matin à l'aube par

; ses ravisseurs. Ceux-ci l'ont con-
rJ.t i i t  r t jvr jQ nrt v r i n n i i i o  nii h/»» W>tj«i.<» âAINT-CAiLL. — L'étude sur le niaf-
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;- avoir fermé la porte. Les parents <[ A ||PI |TII M' 1 I H llrnlIF<;  imprudents n'avaient pas suki . Il |l|| ¦¦ iC I I llfl I" £1 K I" K SU i";• une instruction des autorités de \ # % I w l f i n H H  U If M Bn flrV U L n i l i l k
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], que les réfrigérateurs hors de ser- -;  L'entreprise des PTT > publié lundi à une grande majorité pour la métrp-

ï V vice soient débarrassés de leur J > 1* c<)mm.u<ttlqué suivant : pôle vaudolse, :c'est - uî)jquement parce
. serrure pour éviter pareil acci- <t  « Tl T a auekmes iours. 1« Conseil cm'il ¦ craignait aue les constructions
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nées à temps. II . releva que si des con-
sidérations d'ordre ' historique et poli-
tique parlent, clairèmeint en faveur c!e
Berne il n 'v allait "pas d'un choix en-

; postal universel de 1974 à Lausanne.
i Nous comprenons que Berne en res-
; sente une certaine amertume. Mais

nous regrettons infiniment qu 'une par-
tre deux villes, mais de la réputa-

1 de la décision du Conseil fédéral, par-
J w lé d'un« « attitude fort peu correcte »
', du conseiller fédéral Bonvin, chef du
> Département des transports et des
| communications et de l'énergie, et lu*
• ait reproché d'avoir donné à la dlree-
I . tion générale des PTT dès instructions.
, Si le conseil d'administration de

tion de notre pays. Le Congrès de
l'Union postale universelle, qui dure
six semaines et auquel près de 150
états participent, exige de vastes pré-
paratifs , qui doiven t être entrepris
aujourd'hui déjà. Or, Lausanne qui ,
avec le Palais de Beaulieu, dispose
déjà d'une maison des congrès for t
spacieuse, peut ainsi se vouer à cette
tâche de tout autre manière que Berne
où un centre des congrès également
bien conçu et comportant un- grand
hôtel et d'autres bâtiments n 'existe
aujourd'hui qu'à l'état de projet.

' l'entreprise des PTT s'est, en avril —
', après un examen approfondi des can-
> didatures des villes, de Berne ,et Lau-
] saaine, qui étaient seules encore en
, lice, et après avoir entendu des diélé-
; gués de ces deux villes — prononcé

| nés françaises ont entrepris des ]
[ recherches au-dessus de la Corse
| pour retrouver la trace d'un', avion de tourisme avec cinq per- ¦
| sonnes à bord qui a disparu pen- '
', dant la nuit de dimanche à lundi
' alors qu'il survolait l'îlei

e dimanche a lundi c
•volait l'îlei i

EXPOSITIONS
A APFENZELL

Deux expositions se sont ouver-
tes en fin de semaine à Apponzell ,
l'une présentant des gravures ap-
penzelloises du XVIe au XTXe
siècle, alors que l'autre permet
au public de découvrir pour la
première fois des œuvres de pein-
tres paysans exécutées depuis

en mesure de financer la recherche de J » 180Q
structures géologiques appropriées qui <[ Ces deux manifestations artlstl-comporte des nsques financiers impor- | qUes s>lnscrivent dans le cadre
tenta Elle demande à la Confédération ,; des festivités marquant le 900ede bien vouloir soutenir ce programme j , annlversaire de !a fondation dede recherches préliminaires dont le , » Ja viUe d.Appenzeii.
coût est estimé à 5 millions de francs, <;
recherches qui sont analogues à celles J >
de la prospection pétrolière. < [ ® DEUX INCENDIES

Dans les deux cas, il s'agirait de fonds J > EN UNE SEMAINE DANS
qui seraient remboursables si les résul- , J LE MEME IMMEUBLE
tats obtenus étaient économiquement < ,
utilisables ! > Dans le village grison de Flims,utilisables. J > Dans le village grison de Flims,

< ' une vieille maison d'habitation
i < ! qui avait été partiellement d«~

!» truite le 8 juillet dernier par un
¦ i tnHiffiH ' > incendie criminel a de nouveau
U travail |> été la proie des flammes lundi

<| tôt le matin. Alors que la pre-
ti. f l sp»  f  5 mière- fois, le pyromane n'avait

l*ûV¥nllsjll1*C! iTll <) l l l lÔC \ Pas tardé à se fallie arrêter , la
l Ci V dlU'UlU i3 UU(lllill/i3 J »  cause de ce second sinistre reste

•1 < * encore inconnue.
professeur Kneschaurek propose diver- < [
ses mesures visant notamment à donner ' i % UNE FABRIQUE
aux femmes les mêmes chances en ma- < j DE PRODUITS PHARMA-
tière d'instruction et de profession, à % CEUTIQUES A STEIN
améliorer les possibilités de formation \* „
des travailleurs étrangers et à réduire $ La société anonyme Ciba-Gel-
le nombre dès échecs chez les apprentis !- &> Projett e de construire à Stein
et les étudiants tant du degré secon- <! <AG) une nouvelle fabrique de
daire que du degré supérieur. Il estime \ \  produits pharmaceutiques dont le
qu'il faut améliorer rapidement le sys- < J c.out s'élèvera à plus de 115 mll-
tème scolaire et consacrer une part * t lions de francs.
plus imporatnte des recettes de l'Etat à !» La construction de la nouvelle
l'instruction publique. > fabrique devrait débuter Vers lé

Relevant que la Suisse est le seul >> 
milie" de l'an prochain, et pren-

pays industrialisé du monde oùle nom- \> dre ln
bre des ressortissants sans qualifies- < [
tion professionnelle se soit accru en ;> % NOYADE EN PAYS
valeur absolue ces dernières années € SAINT-GALLOIS
et qu'il y a dans notre pays 60 000 ma- S «,
noauvres suisses de plus qu 'il y a dix !» Un habitant de Sargans (SG),
ans. Le professeur Kneschaurek a indi- < ! M. Anton Broder, 65 ans courtier ,
que que, chaque année, 3000 à 4000 5 s'est noyé dimanche après-midi
Suisses interrompent leur formation < [ dans !« Chatzensee, situé au-dee-
professlonnelle pour se mettre à tra- ;> sus de Mels (SG). E venait d'en-
vailler sans qualification. Il a affirmé *\ trer dans l'eau lorsqu'il a soudain
que nous ne serions pas en mesure de *.> coulé à pic sous les yeux de sa
résoudre le plus urgent des problèmes . [ famille. Sa belle-fille a îmmédia-
d'avendr de notre pays si cette tendance S tement plongé pour lui porter
devait s'accentuer. \ > secours, mais elle n'a pas réussi

, . , , ' „ ( > à le ramener sur la rive et
Au chapitre des affaires statutaires, t \ s-e8t elle-même trouvée en diffi-

signalons que l'assemblée de lAssocia- S culte.'ion suisse pour l'orientation scalaire et <[ D'autres nageurs qui se trou-
professionnelle a élu son nouveau prési- J , vaient Sur les lieux ont égale-
dent en la personne du conseiller aux > ment tenté, mais en vain, de re-stais R. Broger , président du gouverl c trouver le no li. Il a fallu faire
nement appenzelois. Le président sor- \ > venir un plongeur de la police
tan t, M. P. Stucki, également conseiller « J cantonale saint-galloise. Oelud-
aux Etats, a été nommé membre d'hon- S & est enfm parvenu à découvrir
neur de l'association. L'assemblée a, en < je Corps sans vie qui gisait par
outre, décidé d'organiser un nouveau S 4 mètres de fond à une ving-
cours spécial d'introduction à l'orien- ? taine de mètres du bord,
tation professionnelle.' Ce cours, d'une S
durée de plus de trois semaines, aura $ .,^^ ^.̂lieu au printemps 1972. s»++W*A M*+A^^
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Marché horloger mondial

La montre suisse se porte bien

I Un peu de fraîcheur?

LA CHAUX-DE-FONDS. — Le rapport précédente, l'augmentation est de 10,7
annuel pour 1970 de la Chambre suisse millions d'unités ou de 7 °/o. Celle-ci est
de l'horlogerie, qui vient de sortir de essentiellement le fait de la Suisse (plus
presse, fournit d'intéressants renseigne- de 2,9 millions de pièces), du Japon
ments sur les industries horlogères de (+¦ 3,7 millions), des Etats-Unis (+ 1,9
l'étranger. million) et de la France (+1,6 millions).

La production de montres reste l'apa- La part de l'industrie horlogère suisse
nage d'un nombre limité de pays. Parmi est restée prépondérante avec 44 %.
ceux-cd, comme on le sait, la Suisse oc- Il convient de relever toutefois que
cupe une position dominante, mais der- l'ensemble de la production étrangère a
rière elle quelques autres producteurs progressé de 9,3 %>, soit à un rythmé
se détachent nettement du peloton, tels plus rapide que la production suisse
le Japon , les Etats-Unis et l'URSS. Les qui n'a augmenté que de 4,3 %. Celle-ci
industries horlogères nippone et amé- conserve néanmoins la première place
rioaine affichent notamment un taux et sa production totale dépasse touj ours

plus rapide que la production suisse
qui n'a augmenté que de 4,3 %. Celle-ci
conserve néanmoins la première place
et sa production totale dépasse toujours
largement celle de la fabrication réunie
de ses trois principaux concurrents (Ja-
pon, Etats-Unis et URSS). En outre, la
Suisse détient le 71 °/o de l'ensemble des
exportations mondiales de montres, les-
quelles se sont élevées en 1969 à 98,3
millions de pièces.

de croissance élevé.

FONDS DE PLACEMENT SUISSE
A i l  growtb fund
Emission : FS 3.5,53 - Rachat 34,17

LA PRODUCTION MONDIALE
En 1969, la production mondiale de

montres et de mouvements s'est élevée
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PLANS DE LA SOCIETE
NOM1NEE DE GENEVE

Affiliated fund ' $ 7,49 8,10
Chemical fund g 19,03 20,80
Europafonds 1 DM 47,79 50,20
Technology fund S 8,02 8,74
Unifonds DM 25,74 27,10

SMC FUNDS
Chase Sel. fund
Intern. Tech, fund
Invest. Sel. fund
Orossbow fund

$ 10,90
$ 13.—
S 3,86 4,22

FS 7,92 7,82



NOTES

« Dans l'équation sociale, l'individu
figure à la fois  le zéro et l'infini. »

Arthur Kcestler.

J C H B Ô N W;!SlifelÉàli.R?r.E fe. . u
Le miracle économique japonais 1950-1970

En dépit des prévisions ménager, industries de Vin- cence et des affrontements l'économie irlandaise, tri-
contraires, le «miracle» ja- formation, du loisir, etc. qui sévissent en Irlande du butaire de l'Angleterre, ne
ponais dure : taux de crois- Peut-être comblera-t-ïl, Nord , il faut remonter assez saurait se passer, pour le
sance de 12,4 °/o par an pour dans une certaine mesure, loin : tempérament d'une moment, de celle-ci.
les années 1966-1970 , poli-
tique d'investissements tou-
jou rs aussi audacieuse
(33 ,2 °/o du produit national
brut), consommation de
masse alliée pourtant à un
taux d'épargne élevé (21 °/«
du revenu individuel), ac-
croissement du volume des
exportations et diversifica-
tion des marchés.

Paradoxalement , les
structures qui ont facili té
la croissance sont aujour-

ses déficiences en équipe- population marquée par te aernaaette uevun, t ani-
ments collectifs et réduira- climat, pauvreté du pays, matrice de la résistance aux
t-il les «coûts de la crois- tutelle séculaire imposée privilèges surannés de la
sance» au plan social . par des puissants voisins en bourgeoisie protestante en

La hausse des prix et des rivalité entre eux, division Irlande du Nord, qui est-
salaires obligera le Japon, religieuse vieille de cinq elle ?
plus vulnérable à la con- siècles, enfin — et peut- Sorcière (à brûler) pour
joncture internationale, à être surtout — aspirations les uns, qui ne lui pardon-
réaliser un gros excédent à l'indépendance. nent pas d'avoir dénoncé la
commercial et à accroître Qu'on ne s'y trompe pas : manière dont ils piétinent

les affrontements d'aujour- les droits civiques des pau-
d'hui sont moins une guerre vres gens ; Jeanne d'Arc (à
de religion qu'un processus brûler également) pour les
de décolonisation. autres qui ne lui pardon-

Sans doute, les catholi- nent pas de faire revivre les
ques dominent par leur querelles religieuses en
nombre (95 °/o dans la repu- plein X X e  siècle,
blique et 35 °/o dans les pro- Avec une verve et une
vinces du Nord), mais les bonne humeur qui révèlent
protestants sont soutenus tout de suite chez cette
par l'Angleterre. jeun e femme la compatriote

En fait , dans l'un et l'au- de Swift  et des grands hu-
tre camp, sévit une menta- moristes irlandais, B. Dev-
lité d'«assiégés» , faite de lin raconte dans son auto-
peur, d'ignorance, de pau- biographi e, «Mon âme n'est
vretê. Les catholiques qui pas à vendre» (Editions du
revendiquent l'unification. Seuil, Paris), son enfance
de l'île et une indépendance difficile , ses luttes pour la

ses investissements à l'é-
tranger.

Ces mutations structu-
relles permettront-elles la
réalisation des prévisions
impressionnantes publiées
en 1969 par le Ministère ja-
ponais des finances : pre-
mier rang mondial du re-
venu par tête en 1988 , avec
11 414 dollars , contre 1150
en 1967 ?

Sur ce point , il convient
de rester prudent : atten-
dons que ces mutations et
leurs conséquences s'a f f i r -
ment avec plus de clarté
dans les prochaines années.

LES DIFFICULTES
DE L'IRLANDE

Pour comprendre les cau-

d'hui menacées par cette
expansion...

La raréfaction , relative,
du travail et l'abondance du
capital menacent la double
structure de l'économie ja-
ponaise : grande entreprise
et petite entreprise archaï-
que condamnée à dépérir ,
sinon à disparaître.

Une fois de plus, la dyna-
mique du capitalisme aura
dévoré et digéré une his-
toire nationale...

Les années soixante-dix
verront le Japon s'orienter
vers des activités nouvelles:

totale vis-à-vis de l'Angle- jus tice. Un livre infiniment
+Dwfl mr.+ In viivn/nn +'hio ri a Ç 'ii 'mnn-fhîri 'i io nul nnrârrt&n.m
l t l , t, Wltb  "** °» tl.yl *.!.  ̂ «/.- "J," I.JJW...V.!;,«,.. V,« —'J," V I  «»W.»

millions d'Irlandais disper- tera vos loisirs de l'été.
logement et équipement ses profondes de l' e f ferves-  ses dans le monde. Mais F. REY

Synode 1972 : la foi et son annonce au monde d'aujourd'hui
La commission du synode 72 chargée de cette crise ? L^Eglise a mission de lent pas arracher le moindre brin d'her-

de l'étude du thème «La foi et son nous annoncer la bonne nouvelle du be au profit de l'autoroute, refusent ab-
annonce au monde d'aujourd'hui » salut de tous les hommes en Jésus- solument la mise en chantier. Le synode
adresse à toutes les personnes et à Christ. S'il y a coupure entre la vie ne doit pas devenir une guerre entre
tmiV le* arouoes que cette question que nous menons et la foi en Jésus- les deux courants. H disrfeinguera ce
i„t l-p=.ce Elle souhaite qu'un large Christ qui nous est proposée, essayons qui doit céder pour l'édification d'une
^vTat «n!t ouvert dans les milieux les de nous interroger sur les causes. La Eglise adaptée et ce qui serait aban-
£1,?« divers sur ce problème fonda- foi nous entraîne-t-elle à vivre diffé- donne à la légère à une forme de pensée
mental de la vie de l'Eglise et des remmenit des incroyants 7 En quoi ? trop abstraite et partant inhumaine,
hommes de notre temps. Donne-t-elle un sens à l'homme, à ses 

L,ŒirvM5 DE Dr£U ET  ̂NOTRE
La commission désire que très nom- relations, à son travail ? . . .

Hrti JTsnient les Personnes qui accep- 3. — En quoi consiste l'essentiel de la Notre première forme de prière con-
tînt de réfléchir aux questions posées ; foi ? Quelle place le Christ occupe-t-il siste à nous convertir et à faire mieux
H^ ïtaU srouoes se forment pour les dans notre vie ? Nous kwirte-t-il a tout ce que nous pouvons mieux faare.
que des groupes se iviuw»» f 

— 0!en»nri.a-nlr.. Tirais «vnt» Kion mra t™,t„„« H*« tfrouoes se forment pour les dans notire vie ï INDUS inivuce-i-w a -""> «= ^^ 
wu» yw ^^n,  

HUCUA 

raiiie.
discuter et qu'ensuite, les remarques vivre de sa présence dans tout ce que Cependanlt,_ nous savons bien que tout

logement et équipement ses profondes de l' e f ferves

node 72 les étudie très à fond.

LES QUESTIONS FONDAMENTALES
RELATIVES A LA FOI PEUVENT
S'EXPRIMER AINSI :

1. — Dans quelles réalités de la vie
les hommes perçoivent-ils la crise de
la foi ? La foi a-t-elie encore un sens
et quel sens pour les parents, dans leur
vie conjugale et l'éducation de leurs
enfants ? — pour les jeunes gens dans
le style die leurs relations humaines,
de leurs loisirs, de leurs recherches ?

pour les ouvriers, dans le sens de
leur travail, dans la conception de la
production, de la justice sociale, de
leur syndicat ? — pour des gens du
commerce, de l'industrie, des professions
libérales ? — pour les exploitants ru-
raux face aux graves problèmes de
l'agriculture ?

2. — Comment la crise de la foi est-
elle ressentie? Quelles sont les causes

Occasions a vendre

Notre
l'hrnnimip

» r • •

LE BLOC
U LVtn'rwr

i nm mur
quotidienne

mm$& mmmrn *
A vendre à Sion
de particulier café-restaurant

comprenant également 4 apparte-
ments tout confort. Grand parc amé-
nagé pour voitures d'environ 3500
m2. Bâtiment en excellent état d'en-
tretien. Pour traiter : Fr. 150 000.—.

Pour tous renseignements , s'adres-
ser à l'agence Immobilière Clément,
Grand-Rue 12, 1635 La Tour-de-
Trême, tél. (029) 2 75 80.

17-13 610

appartement résidentiel
5 pièces, tout confort.

Hypothèque à reprendre.

Ecrire sous chiffre
P 36-901 878, à Publicitas

1951 Sion.

Boutefas
Saucissons
de campagne
à manger cru (di-
plôme MEFA)
à partir de 5 kg.
11 fr. le kg. (franco)
Boucherie P. Pugin
1725 Posleux

Tél. (037) 3112 24.
08-120 989

chalet
de 4 pièces, avec environ 2000 m2
de terrain aux mayens de Riddes.

Réponses détaillées sous chiffre
A 61708-18 à Publicitas, 1211 Ge-
nève 3.

Opel Monta
1600 S, mod. 1970.

Etat de neuf.

Facilités de paie-
ment.

Garantie - Reprise

chalet
4 lits, libre du 1er
au 30 août.

Tél. (027) 212 82.
36-28 028

99.124.14 paille de blé

Nouvelle récolte,
très belle marchan-
dise, pressée pick-
up. Wagons de 9
à 14 tonnes.

Auguste Mettler SA
Importation de
fourrages
6423 Seeven (SZ)

chambre
meublée.

Ursula Werlen,
3985 Munster
Tél. (028) 8 22 90

36-121777

Myrtilles
des Alpes

A vendre à Slerre

ancienne maison

5, 10, 15 kg 3 fr. 30
20 kg (ch. fer)
3 fr. 20 le kg bpn
et port.

Pedrioli Gkis
6501 Bellinzona

à louer

2 96 56.

38-1815

Chambre
a SION.

Tél. (027)

un tracteur Hurlimai
45 CV
une auto-chargeuse
Déchentreiter

él. (027) 2 80 70

chalet
ou logement
pour 5 personnes,
au-dessus de 1200
m., 2 ou 3 semai-
nes entre le 25.7
et le 25.8.

Tél. (024) 2 59 76.
36-28 015

salles de bain
fourneaux
potagers
à bois ou électri-
cité.
S'adresser
André Vergères
Conthey-Place
Tél. (027) 815 39.

36-27 825

familiale

de terr

Demande è louer
sur 8 étages.
Pour traiter :
32 000 francs

Ecrire sous chiffre
P 36-100513 à Pu-
blicitas, 1870 Mon-
they.

A vendre aux
mayens de Riddes
(VS)

plusieurs
parcelles

à construire a
qu'un
mazot
Belle situation
prix intéressants

Tél. (02

36-27934

machine à cafi

tique

Tél. (025) 5 23

36-28 C

A vendre

studios 34,5

appartemen

studio meublé
3 personnes, pour
juillet et août.

36-27993

;o oo
12 000

Fr. 121 000.-

Un menu
Timbale de crevettes au paprika
Poulet au blanc
Courgettes sautées
Bel Paese
Coupes glacées

Le plat du jour
TIMBALE DE CREVETTES

AU PAPRIKA
Faire cuire dans de l'eau bouil-

lante salée et aromatisée d'un bou-
quet garni et d'un gros oignon 500 g
de crevettes roses pendant 5 minu-
tes. Les égoutter, retirer les têtes
et les éplucher soigneusement.

Dans une casserole, faire blondir
3 cuillerées à soupe d'oignons ha-
chés finement avec 50 g de beurre.
Assaisonner et ajouter 1 cuillerée à
café bien remplie de paprika. Tour-
ner pendant quelques instants avec
une spatule et ajouter les crevettes
décortiquées. Lier avec 3 dl de
sauce normande (ou de béchamel) et
dresser en timbale. Servir avec des
rondelles de citron.

Votre santé
Nombreuses sont les personnes qui

ne supportent pas le lait complet,
aliment indispensable à une saine
nutrition. Si vous faites partie de
ces gens, ne vous désespérez pas :
vous pouvez en consommer sous une
autre forme qui ne vous déplaira
pas : les laitages.

Fromages, fromages blancs, yaourts
vous apporteront les protéines com-
plètes, indispensables au renouvel-
lement des cellulles et à l'éclat de
la peau, du calcium pour vos os et
vos dents, des vitamines embellis-
santes A et B. Le yaourt, en par-
ticulier , renferme en quantité impor-
tan te de telles vitamines. Il a un
pouvoir désintoxicant particulier,
car il assainit la flore intestinale.

Rions un peu
Jean-Pierre, quatre ans, refuse de

mettre le beau maillot vert que sa
maman lui a acheté :

— Mais pourquoi ne veux-tu pas
le mettre ? demande-t-elle.

— Parce qu 'il est à la menthe
répond l'enfant.

A vendre
dans localité industrielle du canton
de Fribourg, à proximité d'une im-
portante usine,

Cherche à acheter sans intermo
dlaire un

Mayens de Riddes
A louer

On cherche à
louer à Sion dès
le 8 septembre

Actuellement très
avantageux I

A vendre d'ocoa
sfon

1 tracteur Dièse
avec pompe d'ar
rosage pour 1 ha

Bas prix

36-2860 nlusieurs clLA TZOUMAZ
(Mayens de Rid
des)

A louer

A vend
ticulier

A vei

parc

1971
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Sur nos ondes

FERMETURE ANNUELLE

avec le speciaiisie au genre
Christopher Lee
A 22 h. :
LA FEMME REPTILE
soudain, au cours d'une nuit sauvage et
horrible...

I I I Soirée à 20 h. 30 16 ans
Montana
¦pnn J HEUREUX QUI COMME ULYSSE

BÛBÉÉÉËWam Le dernier Fernandel avec Henri Tisot

12 ans

J.TL. Trintignant

\ Jusqu'à dimanche
e-_ ' I Soirée à 20 h. 30 - Dimanche matinée
Sion à 14 h. 30

¦Klĝ HnoB Melina Mercouri - Jules Dassin - Ro-
P**WSKfes W| main Garis dans un film de Avco Em-
(027) 2 32 45 bassy

LA PROMESSE DE L'AUBE

L'histoire d'une mère qui avait deux
passions
Parlé français Eastmancolor 16 ans

I— " i 
Ce soir, 20 h. 30
Jean Yanne - Françoise Fabian - Francis

BHBMH Blanche, dans un film de Jean Aurel
KljPtiffi ETES-VOUS FIANCEE A UN MARIN

(027) 2 15 45 GREC QU A gN PIL0TE DE LIGNE?

Une réussite, un film vraiment marrant
Parlé français Eastmancolor 16 ans

r-

ion let

yôçïiéis

JOURNAL DE VOYAGE EN POLOGNE

Jean-Marie Drot, 42 ans, travaillant à la Télévision
française depuis l'âge de 21 ans, a réalisé ces dernières
années une série intitulée « Journal de voyage ». Voyage
au Canada, en Grèce, au Pérou, à Venise, en Pologne.

Reportage très di f férent  de ceux que l'on voit dans les
magazines d'informations. Jean-Marie Drot donne une
tournure personnelle à ses émissions. Il s'agit bien d'un
journal très subjectif,  comme des écrivains en ont ¦ écrit
(Taine, Goethe ou Théophile Gautier, sans oublier Chateau-
briand, Nerval , etc.). Jean-Marie Drot a donc fait  un long
séjour en Pologne. Il en a rapport é six émissions qui seront
di f fusées  chaque mardi soir.

Une jeune Polonaise de trente ans, Elisabeth Steza-
lecka, sert de guide à Jean-Mari e Drot. Dans cette pre-
mière émission, le réalisateur s'entretient avec un écrivain ,
un journaliste et un peintre. Comment ne pas évoquer le
passé de ce pays dont S millions de perso nnes sont morts
dans les camps de concentration ?

-X- Tour de France : course de côte Luchon - Super-
bagnères.

-)f- « L'homme de l'ombre », enquête policière. Le pro ¦
priétaire d'un bar persuade un petit horloger de lui céder
sa cave. Pour quel usage ? S'agit-il d'abriter de faux mon-
nayeurs ? •

Télé journal

SIERRE
Pharmacie de service. — Zen- Ruffinen,

tél. 510 29.
Hôpital d'arrondissement. — Heures

de visite, semaine et dimanche de
13.30 à 16.30 Le médecin de service
peut être demandé soit à l'hôpital ,
soit à la clinique.

Clinique Ste-CIaire. — Heures de vi-
site, semaine et di. de 13.30 à 16.30

Samaritains. — Dépôt d'obje ts sani-
taires, tél. 5 17 94 (heures des repas)

Service dentaire d'urgence pour les
week-ends et jours de fête. — Ap-
peler le No 11.

Ambulance. - SAT, tél. 5 63 63.
Dépannage de service. — Jour et nuit

tél. 5 07 56.
Pompes funèbres. — F. Eggs et fils.

tél. 5 19 73.
CHIPPIS. — Alcooliques anonymes. —

Les mardis de 20 à 22 h. T. 5 11 80
Manoir. — Exposition : Arts suisses du

XXe siècle. Ouvert tous les jours de
10 à 12 h. et de 14 à 18 h.
Soirée jeudi et vendredi de 20 à 22 h.

Le Ranch, bar-restaurant. — Sierre-
Plage tous les soirs formidable or-
chestre noir. 4 musiciens 2 chanteuses.
Ambiance — Entrée libre.

Dancing La Locanda. — Orchestre Geor-
ges Ducros. oTus les soirs de 21 à 2 h.

MONTANA. — Galerie d'art Annie :
exposition de peinture Léo And en-
matten, Walter Willish , Willy Dreesen,
Werner Zurbriggen. Ouvert de 9 à
12 h. et de 14 à 17 h.

SÎON
Pharmacie de service. — Gindre.
tél. 2 58 08.
Pm-rnetiii-p annuelle ; le* nharmaoies
WuWniid pt 7irnmprmann cont fpr-méps rlii lundi fi an Inn̂ i 11 imllot a13 b à*,

Oïiîi'Mi.o'îpvi A*» ppitvîce. fin o qu Ifi
ItiWet TV rie, Pmlly ff,f *> 1 7 n<)

SprvSno "yaiiir.nl fl'„w»B„ _ 4r>np}pi.
le Nn 11

Service dentaire rl'nrnpnpp imir les
week-enfl* et jours dp fSte — Ap-nplpir le Nn 11

ÏT««îfi.] flp Rî on. — Permanence mé-
dicale assurée nnur tous les servie??
Horaire des visites • tous les jour?
de 13 à 15 h pt rlo 10 J, on u mil1 n ' • » M t-r ne !H a y,u n 1 °l3 71 71

Ambulante _ Police munieinale d"Sion. tel ? 10 14.
Pomoes funèbres. — Erwin Napfen

tél. 2 fifi 41 et ? m 09 - Vrpffrav
tel 5 28 30 _ Sérlunoisps. tél. 4 92 7.~
— Max Perrucboud tel 2 16 99 -
5 03 02 - 5 18 4fi —

Service officiel de dépannage. — Tel
2 73 73.

Taxis de la ville de Sion. — Service
perm et station cent gare Tel
2 33 33 : pi. du Midi , tel 2 65 60

Samaritains. — Dépôt d'objets sariit
Mme G. Fumeaux, 29, av. Pratifori
De 7.30 à 12.00 et de 13.30 à 18.1â!

Maternité de la Pouponnière. — Visi-
tes tous les j ours de 10 à 12 h., de 13
à 16 h. et de 18 à 20 h. Tél. 2 15 66

Service officiel de dépannage du 0,8%c
— Tél. 2 38 59 et 2 23 95.
A.A, — Réunion tous les mercredis a

20 h. buffet de la Gare, 1er et. Tél.
2 48 49 - 2 78 61.

Centre de consultations conjugales. —
21, av. de la Gare. Ouv. du lundi
au vendredi de 9 à 17 h. Tél. 2 35 19
Consultations gratuites.

Dancing de la Matze. — Tous les soirs
dès 21 h. l'orchestre « The Créâtes ».
Lundi fermeture hebdomadaire

Le Galion. — Tous les soirs de 21 heu-
res l'orchestre The Empy Artistes Sa-

Jâggigrat. Inscriptions au 2 09 60
' Jusqu'au 14. — 25 • juillet, cabane

[vous] liHK^Sl v̂ /VRAIMENT 7..N-J
EME ïW#~

r 
\ (VOUS ÊTES UN VRAP

STI0N, ~WL . . \l DÉTECTIVE... ET
REY" -Bil (i;<^**Ttf*SNNON UN ACTEUR ?

PAS...

¦¦¦¦ ¦¦ MISSIUN IMKUùaiBLt:

^̂ **a*aB™̂ ^̂  Dès vendredi 16
MINI-FESTIVAL D'ETE

r—r;—h—;—| FESTIVAL D'éTé
l Martigny
BnfBHHj Ce soir à 20 et 22 heures - 18 ans
HHUUMBHS): Soirée «Art et essai»

LA FIANCEE DU PIRATE
de Nelly Kaplan avec Bernadette Lafont

I Ce soir-18 ans
I .. .. | Dernière séance du policier avec Peter
| Martigny \ Graves

8K1PB& 11 MISSION IMPOSSIBLE
&̂M&JâKr3wni Doc morrroHi - 1fi 3nR s ~

KMuiîmOl^¦̂ ^̂ ^̂ Hœa L'ARMEE DES OMBRES
de J.-P. Melville, d'après Joseph Kessel.
Œuvre sublime d'une poignante gran-
deur I

j — —  -_
Monthey Aujourd'hui : RELACHE

SEjfSfSnttUGÊm Ces demain
WBÉmÊÉmBm LA HORDE SAUVAGE
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SUPERMAN

13 rO'jïï TYÎ'l HTETS!juillet ^L̂  If 1 aL̂ JSUHbZfl
Chanrion. ïnscr. au 3 92 37 ou au
2 30 52 jusqu'au 21..

MARTIGNY
Pharmacie de service. — Vouilloz.

tél. 2 21 79.
Hôpital . — Heures de visites. Cham-

bres communes et demi-privées, tout
les jours de 13.30 à 15.00 et de 19.00
à 20.00 h. Chamb. priv. tous les jours
de 13.30 à 20 00.

Médecins de service. — En cas d'ur-
gence et en l'absence de votre mé-
decin traitant , adressez-vous à l'hô-
pital , tél. 2 26 05.

Service dentaire d'urgence pour les
week-ends et jours de fête. — Ap-
peler le No 11,

Ambulances officielles. — Tél. 2 26 86
2 24 18 et 2 15 52.

Alcooliques anonymes. — SOS d'urgen-
ce, tél. 2 11 55, 2 32 59, 2 12 64. Réu-
nion le vendredi 20 h. 30 au DSR.

Pompes funèbres. — R. Gay-Balmaz ,
tel 2 22 95 - Gilbert Pagliotti . tel
2 25 02 — Marc Chappot et Roger
Gay-Crosier, tél. 2 26 86. 2 24 13 et
2 15 52.

Exposition du Manoir. — Art suisse,
ouvert tous les jours de 10 à 12 n.
et de 14 à 18 h.

Service de dépannage. — Du 12 au 19
juillet. Carrosserie Germano, tél.
2 25 40.

SAINT-MAURICE
Pharmacie de service. — Pharm acie

Gaillard , tél. 3 62 17.
Médecin de service. — En cas d'ur-

gence et en l'absence de votre méde-
cin habituel , clinique St-Amé, tél.
3 62 12.

Samaritains. — Dép. de mat. sanit
Mme Beytrison , tél. 3 66 85.

Service dentaire d'urgence pour les
week-ends et j ours de fête. — Ap-
peler le No 11

Pompes funèbres. — Albert Dira c, tél.
, 3 62 19 — François Dirac, tél. 3 65 14

— Claudine Es-Borrat , tél. 3 70 70.

MONTHFY
Pharmacie de service. — Coquoz , tél.

4 21 43.
Médecin. — Service méd . jeu di après

midi. dim. et j. fér. T. 4 11 92.
Samaritains — Matériel de secours :

tél. 4 19 17 ou 4 23 30.
Ambulance. — Tél. 4 20 22.
Hôpital. — Heures des visites : cham-

bres com. et mi-privées : mard i, jeu-
di, sam., dim., de 13.30 à 15.00. Cham-
bres privées, tous les j. de 13.30 à
19.00.

Service dentaire d'urgence pour les
week-ends et jou rs de fête. — Ap-
peler le No 11.

Pompes funèbres. — Maurice Clerc
tél. 4 20 22. - J.-L. Marmillod, tel

4 22 04 — Antoine Rithner , tél. 4 30 50
Dancing Treize Etoiles. — Ouvert jus-

qu 'à 2 h. Fermé le lundi.
Vieux-Monthey. — Ouverture du mu-

sée le 1er et 3e di. de 10 à 12 h.

BRIGUE
Pharmacie de service. — Pharmacie

Meyer, tél. 3 11 60.
Médecin de service. — Dr Peter , tel

3 13 50.
Service dentaire d'urgence pour les

week-ends et jours de fête. — Ap-
peler le No 11,
et de 14 à 16 h.

Dépôt de pompes funèbres. — André
Lambrigger. tél . 3 12 37.

Patrouilleur du Simplon du TCS. —

pharmacie de service. — Pharmacie
Anthamatten, tél. 6 26 04.

Médecin de service. — Dr von Roten,
tél. 5 25 50.

Ambulance. — André Lambrigger, tél.
6 20 85 — Andenmatten et Rovina
tél. 6 36 24 - 6 22 28.

Service dentaire d'urgence pour les
week-ends et jours de fête. — Ap-
peler le No 11.

Service de dépannage. — Garage Al-
brecht, tél. 6 21 23 — Garage Tou-
ring, tél. 6 25 62

CE N'EST PAS LA FAUTE DE GLA
HYS MAIS J'ÉTAIS SUR OII'IIN .
JOUR MON AMOUR POUR ELLE T
ME CAUSERAIT DES m—-jmif

n-w ENNUls-,vrHMlp̂ N ilHU
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ME SAVENTT PAS QU'A PENDANT C£ TSMPS

T E L E V I S I O N

SUISSE ROMANDE 150° <c> Tour de France. 18.30
Téléjournal. 18.35 Festival interna-

tional de jazz de Montreux. 19.05 Maurin des Maures
19.40 Téléjournal. 20.05 De passage... 20.30 Tour de France.
20.40 Journal de voyage en Pologne. 21.30 L'homme de l'om-
bre. 22.25 Téléjournal.

SUISSE ALEAAAN1QUE 1700 Das spieihaus. 17.30 (FI
Tour de France. 18.15 Telekolleg

18.45 De Tag isch vergange. 18.55 Tagesschau. 19.00 (F)
TJnternehmen Noah, Film, 19.25 (F) Même Tochter - unscr
Frâulein Doktor. Filmserie. 20.00 Tagesschau. 20.20 Fur
Stadt und Land. 21.15 Das Sommerfestival. « Porte das
Lilas ». 22.45 Tagesschau mit Filmbericht von der Tour de
France. 23.05 Programmvorschau und Sendeschluss.

R A D I O

SOTTENS 6'00 BonJ°ur à tous ! Inf. 6.32 De ville en
village. 6.35, 8.10 La route, ce matin. 6.35

7.25 Roulez sur l'or ! 7.00 Miroir-première. 7.30 Mnn pays
c'est l'été ! 8.00 Inf. Revue de presse. 9.00 Inf. 9.05 Heureux
de fai re votre connaissance. 10.00 Inf. 10.05 Cent mille notes
de musique. 11.00 Inf . 11.05 Spécial-vacances. 12.00 Le
journal de midi. Inf. 12.05 Aujourd'hui. Un an déjà... 12.30
Miroir-midi. 12.45 Le carnet de route, 13.00 Variétés-maga-
zin.e. Mardi les gars ! 14.00 Inf. 14.05 Réalités . 15.00 Inf.
15.06 Concert chez soi. 16.00 Inf. 16.015 Le rendez-vous de
16 heures. Le roman d'Elisabeth d'Autriche. 17.00 Inf. 17.05
Tous les j eunes ! Bonjour les enfants ! 18.00 Le journal du
soir. Inf. 18.05 Le magazine de la musique. 18.30 Le micro
dans la vie. 19.00 Le miroir du monde. 19.30 Magazine 1971
20.00 Plages privées. 20.30 Le Théâtre d'Entre-deux-Guer-
res : 5. Noé. 22.30 Inf . 22.40 Club de nuit. 23.25 Miroi-r-
dernière.

SECOND PROGRAMM E 1O0° Œwres  ̂ Pergoièse.
10.15 La semaine des 4 jeudis.

10.45 Œuvres de Pergoièse. 11.00 Les chemins de la con-
naissance. 11.30 Initiation musicale. 12.00 Midi-musique.
14.00 Mùsik am Nachmittag. 17.00 Musica di fine pome-
riggio. 18.00 Tous les jeun es ! 18.55 Bonsoir les enfants !
19.00 Emission d'ensemble. 20.00 Inf. 20.15 Play time. 20.30
Les nouveautés de l'enregistrement. 21.20 Encyclopédie
lyrique. Boris Godounov. 22.00 Anthologie du jazz . 22.30
Idées de demain.

BEROMUNSTER Inf - à 6-15. 7'°°' 8-w. I0-<M. H.OO, 12.30.
15.00, 16.00, 23.25. 6.10 Réveil en musi-

que. 7.10 Auto-radio. 8.30 Concert. 9.00 Le payis et les gens.
10.00 Musique populaire de Pologne et Roumanie. 11.05
Bagatelles musicales. 11.30 Mélodies populaires. 12.00 Maga-
zine agricole. 12.40 Rendez-vous de midi. 14.00 Science-
fiction. 14.30 Le marché suisse du disque. 15.05 Les Troyens,
opéra . 16.05 Visite aux malades. 16.30 Musique et divertis-
sement pour les personnes âgées. 17.30 Pour les jeun es.
18.00 Inf . 18.15 Radiojeunesse. 18.55 Bonne nuit les petits ,
19.00 Sports. 19.15 Inf. 20.00 Hit-parade. 20.30 A travers les
œuvres de Karl Valentin. 21.55 Musique pop dans les salles
de concert. 22.15 Inf. 22.25 Slide Hamipton 's Classical Ja,y
Ensemble. 23-30-1.00 Pop 71.

MONTE-CENERI lnî - à 6- 15> 70°. 8-w>. 10.00, 14.00, îe.oo,
18.00. 6.00 Disques. Concert matinal.

7.10 Sports, arts et lettres, musique variée. 9.00 Radio-
matin 12.0(1 Mirsiniip vnriép 19 sn /r<-f 15 ns Tnfs^»,Ajn

n



La tendance sur les marchés européens
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fiiîS LE FRANC FRANÇAIS RECHER CHÉ "̂ ^!;S| WMà&àMaamaâàemaËàËÊMB f:*: -* Le taux de croissance de la pro-
:ï\ /:;S Un des points marquants du marché résultats de la balance commerciale, te un examen objectif , les uns voyant duction industrielle a été de 4"h

*;®:\ R fî I R  ̂ F J&3& des chang
es 

es
t désormais la fermeté qui s'est encore soldée par un excé- un moyen de lutte contre la spéculation , pendant le premier trimestre

gggX U \J KJ 11 d l_ J ĵi du franc< Mercredi, le dollar a touché dent en eurodevises. Depuis une année les autres un mécanisme qui débouche- cette annee - n s ef t cLonc Promit un
SS&sV JZ&M à Paris son cours plancher de 5,5125 les achats français à l'étranger ont été rait sur des taux de changes flexi- affaiblissement de la croissance ,
'Mmmff,. /̂IZmMte francs. Ce qui veut dire que la Banque constamment couverts, et au-delà, par blés ». puisque nous avions un taux de t la
^̂ ¦̂ ¦¦m*̂ ^^^* de 

France 
est 

amenée 
à 

racheter 
des les exportations. Ce résultat, qui pa- n n > cn a pas fallu beaucoup plus pour V°UT le Quatneme tnmesue de 1J70

iliii _JLI: .:%ÀM dollars qui ne trouvent pas acquéreur raissait naguère hors d'atteinte prouve QUe Ies spéculateurs, qui promènent Z î ï  mémento
*™* " *

a ce prix. que la marge acquise par la dévalua- leurs masses de fonds à la recherche ae la année.
¦ II «* Problble «ue Ies Placements tion d'août 1969 n'a pas été compro- de prises de bénéfice, se disent que si n ne semble toutef ois p as que
¦¦HHH HI de .capitaux flottants s'expliquent au mise la rencontre du FMI devait aboutir à Vo „ pûLfSérer  ̂cette évolution
F ÂY^T-X H

J.J  T™, e" ?v Ftle T" CSPmr
t Cal?-Se LeS b°ns réSUltatS * 'e ,a baIance C°m" cct élargissement des marges, automa- u

™ ToZaUsalion de la demande.
?Cl#I Wk |3| fJ  

dans ,es milleu
f
x *»nanc.ers ntematio- merciale ont favorablement impression- tiquement le franc français se verrait Ce rlleTtisslment de la croTssanceE^- ^̂ ll E M "a"X qUe

-
la fa !bleSSe Perf ls>tante d" ne les operateurs étrangers. Tout indi- valoriser par rapport au dollar , dont les fnduSll^ ^Ltlmôt Ze cm-» do lar amènera tôt ou tard les mon- que , en effet que Tannée 1971 verra COurs ne sont actuellement maintenus TéfueZ de a p énurie de persol-

E$g] nale.? apparemment les plus solides du une consolidation du redressement re- que par le jeu du soutien par les ban- ZTiaauelle ne veut être que par-m i  "TB ¦?%?"II|J1 continent a réévaluer en même temps marquable opère des 1970. La balance 0ues centrales puronéennes Fn rfesser ' laQuelle na ^ v ," v
\ml^  MM  «™ lp leutschmark. global e des paiements s'est soldée , l'an- *£ UTm^aZTelTerTtiô  onTait f ^Z 'lâ ZTu ÎT 

"
BtflB Car, il faut le constater, la France se "ee dernière par un résultat positif île vers une appréciation améliorée des p

r m̂amm Ŵn ^WW'lmm P°rte relativement bien . Certes , elle a 7>6 milliards de francs , qui contrastait devises. , , 0tt nr t~
I "#AlTTrST l 1 -J été quelque peu handicapée ces mois avec un déficit de 9,7 milliards en 19B9 „ , „ . , ,  Ce n est en *?Ut C0S pa',? f i  S
l - jA l V f tWlgJ  «B derniers par des grèves douloureuses , et 15,8 milliards en 1968. Dans la crise de mai dernier , la Fran- qui ont manque pour améliorer cette
¦ti Blrijyy spécialement dans la fonction publique. Paris pourrait songer à épurer par «f était restée f.gee dans son principe dernière , avec un ef f ec t i f  décimant

j _ _  . . . . ̂  _ . _ _-«_ J «  . . . . _ * _ _¦*__ -^_ ._ _ t _  ' a IIIIP nanti* fnnnnn eut» Vtw T OD H OTPH . r\o vnm 'n f̂ Vro'i i i iro (lin. nent m.p .m.ePVHHH ^Hg Mais le printemps s'est passé sans que avance sa dette auprès du Fonds moné- d »«e par.te .ondec; sur l'or. Les deten- de main-d' œuvre. On peut même

L^ïfl t-^«"N| -»J les 
flambées sociales attendues se soient taire international , qui n'est plus que de £"» f 

capitaux flottants , qui se sont admettre que la productivité a aug-
n»l'J  ̂ ?^ l 

î«i produites 
aui 

auraient arrêté la marche 
234 

millions de dollars, après le rem- e"»c»"s .de 7 »/o par la réévaluation du mente de lagon remarquable, grâce
humkU\\mUm\\l\É\Jk Illllffllffi en avant de l'économie française. boursement anticipé de 379 millions fait h'an « smsf e ; ««» «>nt pris un bénéfice à l'utilisation de toutes les possi-

Les exportateurs français sont corn- en mai dernier. ! niwf "IfV1* T"*,,,8* Ie "T bJ Ut% 
e*?stant,fs ? 

matxï™ de ro"
MAÏÏf àrlSimm pétitifs, comme l'attesten t les excellents En bref , une santé financière retrou- « «étants », se disent qu'il y a peut- tionahsation. De tous côtes, on a
mm^mwmWÊtmimniaWÊiimÊÊKÊm vee {aite ^'équilibre et d'absence d'ex- etre quelque chose a gagner maintenant multiplié les investissements d' equi-

cès ! sur Ie franc français. pement et l'on a amélioré l'organi-
1 1 

'" •' '¦¦ 1 I '  Sur le P1̂  monétaire international, D'où l'intérêt tout nouveau pour une sation technique et commerciale des
I Q PAI711A IlûnnAinâftalPÛ flA Kl i\Q mf k Vf i ï l Ù Q  la France continue à défendre, farou- monnaie qui, jusqu'ici, ne se prêtait entreprises. Maintes structures ont
LU I C V U C  llCUUUIllUllClll C UC HviJ Hlûi LlSClJ chement, une double position : ce n'est guère à ce genre d'actions, du moins aussi été améliorées par des accords

d'une part pas à l'Europe à faire les dans ce sens. de coopération et par des concen-
SEMAINE DU 5 AU 9 JUILLET 1971 PARIS *ra« du déficit chronique de la balance Mais Ieg ^ig^^ francais inclinent trottons.

Tendance : généralement en repli. des Comptes des Etats-Unis, c'est a ces plutôt a considérer j  naté du ffanc „„„„,
• BOURSES SUISSES derniers, constatant la maladie de leur comme une plante fragile, se souve- C est prdee à de telles mesures

Dépourvu de volume dû à un manque économie, à modifier la parité du do - nant des exodes massifs de itaux Que la Production ̂ trielle a pu
Tendance : en progression d'activité, le marché français a vu ses ^̂ ""̂  a

e/ ̂ «,1̂ d'aut e consécut«s »« événements de mai 1968. ^^^Xlê cette a«n& 
2valeurs abandonner du terrain. Les sec- seW, e,taI°2. vral et mtangibie , fl autre premier inmestre ae cette armée on

L'indice général de la Société de teurs les plus atteints par ce phénomè- part' \es si? ne ?euvfnt Se P^f enter JBF * encore note un recul de 1,6 °k de
Banque Suisse s'est adjugé 4,8 points ne ont été ies chimiques et les éïectri- £?J°rdre dl

t
sPei:se a  ̂ 'encontre du l indice de l emploi dans l industrie

à 353,1 avec un volume plus fourni. ques. Les bancaires, les automobiles et P11 
f
n septembre prochain, sans que par rapport a la même Période de

Bilan : réjouissant. les pétroles ont fait preuve de résis- dans Ie cadre de.la Communauté le re- 1970 (au quatrième trimestre de 1970,
Swissair porteur a fait bande à part tance et parfois de fermeté. \

onr. a la P.af
rlt« flxe du mark et du pKv l ill le rf ul ° ete de h5 °J * et l'emploi

en reculant de 27 pointe ainsi que la flo"n "e soit _ in ervenu S B9H» PffaB» Aj • T•
re 

^T*™™ ' ^
nominative à 55' f— l?) FRANCFORT °r> '1 se révèle que les Allemands, PfHsGlW5FCiI« 'T?fl „°jl premier trimestre de 1970).

Progression parmi les bancaires : Tandance : raffermie. pour leur compte se refusent à préci- KSra 3Sawffl c ,  , w « .,
Crédit Suisse f+ 70) et Union de Ban- scr a queIlc date le f l°ttement du mark ÏÏ ^imWSf ^ikiÊÊ I .̂ .. Selan les ^quêtes fai t es  par l 'Of-
ques Suisses (+ 80). Le redressement du marché allemand Pendra fin. Ils estiment cependant pos- llWUlUMl I A fice fédéral de l'industrie, des arts et

Parmi les financières , Bally s'est mise a été principalement noté parmi les s^e 
de 

parvenir a « une sorte d accord WB IM w'l métiers 
et du 

travail, l'appréciation
en évidence. bancaires, les aciéries, les pétroles, les entre les Six », indépendant de toute ¦> I r——] du deore d'actiwité faite par les

Aux assurances, la Paick (+ 90), Win- grands magasins, les charbons et les ,uesllre de réévaluation. _M. Pompidou 
IfflM A 

Che/S d;entrePrises te"d à <*«»e7Hr
terthour porteur (+ 60), la nominative chimiques. Le restant de la cote s'est ZJr^J^^l î 'i ^, VV^« H W m°mS 

t
avorable f Cen 1970 et les

(+ 30) et Zurich (+ 100). montré résistant. Le marché des obli- conti e avec M. Bpandt. au bord clu ™  ̂ g perspectives pour les trois prochainsBif:1i!̂ i?.̂ ,î3sï sa;" i£iu«!f*̂ *ïï SStE?yïïii" iî: lô^M»» |W sy-ssr- •"-
we

assez
'̂ st̂ t̂ .ssstss  ̂ rec" 32Sai

£sî (c'Es- sN laneoiî .  ̂ « - 
«j^ 

1-̂  ̂de ta
porteur s'est adjugé 50.- francs , la no- AMSTERDAM se?

B'éconoSe et social qu 'il était  ̂ ==IPPP|I ESI P™duc«on dans les di f férents  grou-
minative 10.- francs et Sulzer nomina- Tendance : irrégulière. peut-ëïre née^aire de tisser floUer 

" 
VPfK t̂ i l f̂ ustnes on constate qu'elle

tive 170 — francs , , necessalre ae laisser nouer I I -^ f  ( . "A — ¦ a été plus uniforme qu'au cours des
Enfin , ' les alimentaires avec Nestlé Les internationales ont consolidé leur &Si 6^0™

™
!̂  ̂Te's'pâ- l@fl ' A\ SfeW D^Tl 

Ç^dents trimestre, et 

que 

le,
porteur en hausse de 30 point s à 3 220. cours sauf Hoogoveos à 77.- ( 1,60). ^éTeh^ZTprloS^r tX  

 ̂
lil  ̂ S S^^ 'lSTSuS SS"Bonne disposition des bancaires. Evolu- interne de l'Furone la mi<;e en nl wn ISSfl | "* *sja I [  ̂ | 

p resque tous les groupes enregis-
• BOURSES ETRANGERES tion irrégulière parmi les industrielles. "Suttons avaït lr obiët une AHBHHHM » 1 £ de'ï Pr09\eS de la pro duction.

Faiblesse des fonds d'Etat en contra- coordinaMon du marché des changes < BH 1 WÊP .̂
contre , celle-ci a quelque pe u

NEW YORK diction avec les fonds de placements : PêÛr re^ IPIRH3I \ X  diminue dans l'industrie textile et
Tendance : en reprise. ROBECO à 247 ,60 (+ 2,60). 

 ̂ZnZ " iî conviendraH ke codi! |̂ R!w|™Kl 1 rH 
PaPi6r'

_ fier les circonstances exceptionnelles B*\\lirTljï\M\\s£lfl B I ' * L iv^^ J>A •Le Dow Jones a clôturé la semaine à LONDRES dans lesquelles certaines monnaies ÉSÉ»V\2iaSà I 1 / 
S

901,79 (+ 11,61). Tendance : effritée. pourraient flotter. « Quant à l'élargisse- ~ "¦** " I' 'Une reprise générale a été enregistrée ment des marges de fluctuation, il méri- "~'̂ ~™™"̂  ' — ; 
sur cette place spécialement parmi les Seules les industrielles et les pétroles • 
pétroles et les chimiques à l'exception se sont mis en évidence. Les australien-
des « computers », des pharmaceutiques nés se sont bien comportées. Les sud-
et des aciéries. africaines, délaissées, se sont effritées

PARIS : légèrement inrégulière. BRUXELLES : légèrement irrégulière.
Pression un peu plus forte sur les Aucune tendance bien précise n'a
valeurs pétrolières. pu se faire jour.

FRANCFORT: légèrement irrégulière. MILAN : affaiblie.
Affaires très calmes et divers points Effritement des cours dans un
de fermeté, notamment parmi les marché sans affaires,
chimiques et les électro-techniques. VIENNE: légèrement meilleure.

AMSTERDAM: légèrement irrégulière. LONDRES: bien orientée.
Bonne tenue de Royal Dutch et Industrielles en hausse. Mines d'or
de KLM dans un marché sans grand bien orientées mais australiennes

étrangères, les américaines fluctuent
irrégulièrement. Parmi les écarts les
plus importants: Dupont (+ 4), Ho-
neywell (— 4), IBM (+ 19), Nickel
(— 5 V2) et Procter & Gamble (— 5).

Aux françaises, Machines Bull (— V*)
et Péchiney (— V2).

Les hollandaises: Philips 53, Royal
Dutch 175 et Unilever 137 V2.

Dans l'ensemble, les allemandes pro-

BOURSES SUISSES BOURSE DE NEW YORK BOURSES EUROPEENNES
9-7-71 12-7-71 9-7-71 12-7-71 g_ 7_ 7l 12.7.71

Alusuisse port. 2475 2450 American Cyanam. 35 1/8 351'4 Air liquide 405 405 50Alusuisse nom. 1160 H65 American Tel & Tel 4(6 3/8 46 3/4 Cie Gén. Electr. 470 468
Bally 1090ex 1050 American Tobacco _ — Au Printemps 170 1RS
Banque pop. suisse
B.VJZ.
Brown Boveri
Ciba-Geigy nom.
Ciba-Geigy port.
Crédit suisse

2490 2480 Eastman Kodak 77 3/3 78 7/3
1270 1275 Ford Motor 64 1/3 64 7/8
630 D 530 D General Dynamics 27 3/8 27 1/4
437 432 D General Electric 161 1/4 161
340 D 340 D General Motors 79 1/4 79 1/2
270 272 Gulf OU Corp. 32 32 1/4

1090 1070 I.BJU. 316 315
1590 1595 Intern. Nickel 34 7/8 34 7/8
2110 2110 Int. Tel & Tel. 64 1/8 65 1/4

Kennecotl Cooper 33 1/2

port.



plus que

*** Réfrigérateur mio-fresh S173
Capacité: 173 litres réels (selon l'IRM), dont 23 litres
de ***compartiment congélation. Dégivrage automatique
Exécution de luxe. Porte profonde. Un réfriqérateur de

¦
(!)plus que

IMœII IVIIGROS

Ht «* ftwlfc £&«- àm*&&& e* > *v\fr fl f U>?. d» Vat»:-» - fefalicftè — Hfcw f̂eiç a f*j 6&? ¦»'&*»* ft ¥*)« iÉ&f Mardi 13-7-71

* î' t l-#- f^ ̂  IV à- iiv M .v 1 1
...car chaque économie Wk , j
réalisée grâce à la _J JËÉI  ̂> -^U| 1 9 I
réévaluation du franc doit /m * mL ¦
être à votre avantage! r * 1

¦ »A  »i.m M&. M mm
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c/ 587 Bon pour de l'argent comptant avantageux
[e désire un prêt personnel de frs. (max. frs.25000.-) remboursable en mensualités (max. 60 mois)
Nom Daté de naissance Revenus supplémentaires frs.
Prénom Etat civil (salaire de l'épouse etc.)
Rue Nombre d'enfants Avez-vous des immeubles
NP/Lieu Nationalité Loyer mensuel frs.
No. de tél. Profession Prêt destiné à
Demeurant ici depuis Employeur Date
Ancien domicile A cette place depuis le " Signature
Rue Salaire mensuel frs.
MMM «̂M»Mr«BMMMMBBM ^MB B̂MBn«MM ^ M̂I.mi«

remplir-envoyer-Pargent comptant arrive!

Discrétion garantie -pas 35 EPIS D3HC |UC KOÏ lUGl WP%
de recherches M 1211 Genève 1 ¦ Siège principal: Succursales:
(employeurs, voisins, 31, rue du Rhône St-Gall Zurich
amis, parents) IU tél. 022-2413 28 Neugasse26 Lugano, Chiasso

première classe

de Migras. Toujours frais, toujours prêts. Particulièrement appréciés durant
les chaudes journées d'été, ils sont faits pour les basses températures. A des prix bas —

mais de haute qualité. Et dotés d'un service rapide. Signé Migras !

Éi

Congélateur mio-star
Capacité 324 litres (selon l'IRM). Bâti tout acier, laqué à haute
température. Commutateur pour congélation rapide.
Parfaite isolation. Compresseur très puissant. Raccord à toute
prise à terre de 220 volts. Avec corbeille à suspendre,
corbeille au sol, thermomètre et un grattoir à glace

SAXON

Enchères publiques
Le jeudi 15 juillet 1971, dès 20 heures au café de la
Couronne, à Saxon, les hoirs d'Emile PILLET d'Henri,
vendront aux enchères publiques les immeubles suivants,
sis sur Saxon :

1° Parcelle No 3845, folio de plan 26, Vacco, 1538 m2.
dont 77 m2 d'habitation et 1461 m2 de place.

2° Parcelle No 4320, folio de plan 29, Proz-Bovey, champ
de 1380 m2.

Les prix et conditions seront indiqués à l'ouverture des
enchères.

Pour visiter la maison d'habitation, s'adresser à Mme
Blanche Pillet, veuve d'Emile, Saxon (tél. 6 25 39).

p. o. : Francis Thurre, notaire, Martigny

La nouvelle génération choisit
«Le rustique provençal »»

MEUBLES - SION
La Croisée - Rue des Vergers



Sous un orage terrifiant, dans la descente du col de Mente
Ocana chute derrière Merckx et ne repartira pas

avant la chute de Luis Ocana, alors
qu'il faisait encore beau dans les pre-

sage d'Ocana (photo prise durant le
jour de repos à Orsières-Merlette) était-

10" - 12. Galdos (Esp) à 27*30" - 13. _, iJ m^ t»!̂  g \ | ¦
Paolini (It) à 28'33" - 14. Mori (It) LaVr U l  £ t l l l w  UU

u.coi/ »L..^. *
«,.,, w.

r ..„. -*.... r ; ¦  ' w„v.~ «~. ™». «...., .,.„.„. - „._, coureur j iaay Merckx ayantme plaît guère. Je n ai vraiment plus fnfnrmp la. rlirontïnn il» la «„n,,0
le moindre moral ce soir » CONSTERNATION EN ESPAGNE m""™» «» direction de la course
le moinare moral ce soir. » que pour rena>e un hommage mérite

La chute et l'abandon de Luis au courage malheureux de Luis Oca-

Luis Ocana ne gagnera pas le Tour San avalait toutes les difficultés avec
de France cette année. Le destin atten- panache et il donnait de plus en plus
dait le leader du classement général l'impression d'être l'homme fort de la
lors de la quatorzième étape, qui me- course. Un accident imprévisible et
naît les coureurs de Revel à Luchon malheureux devait le priver de la ré-
(214 km 500), lequel a été contraint à compense des efforts consentis la se-
iJttii ies «uureurs ae Jtvevei a j-iucnon

„^______________________ (214 km 500), lequel a été contraint à
I l'abandon, à la suite de circonstances

TOUS les classements du Tour dramatiques. Dans la descente du col de
Mente, alors qu'un orage de grêle terri-

CLASSEMENT DE LA 14e ETAPE, fiant s'abattait sur la caravane du Tour,
REVEL—LUCHON (214 km 500) l'Espagnol a manqué un virage sur la
, ' . route traversée par des torrents de

,^^,?0S «"Dî,tnuel, Uente (Esp) 6 h boue et H est tombé en compagnie de
H-f4 - 2; Eddy Merckx (Be) 6 h 18' Merckx. Les deux coureurs se relevè-15 - 3. Lucien Van Impe (Be) - 4. rent alorS) mais Ocana ayant crevé lorsVinoente Lopez-Carril (Esp) - 5. Lu- de ,a chnte, il attendit sa voiture alorscien ^Aittiar (Fr) - 6. Joop Zoetemelk que Merckx repartait en se plaignant(Ho) même temps - 7. Cyrille Gui- d.llne forte douieur à la jambe droite,mard (Fr) 6 h 19 09" - 8. Antonio Légèrement distancé, le HollandaisMartos (Esp) 6 h 19'20" - 9. Bernard Zoetemelk ne put lui non plus négo-Labourdette (Fr) 6 h 19'28" . 10. Joa- cier ,e virage et „ vint percuter vio-quim Agostinho (Port) 6 h 19'29" - lemment Ocana, qui chuta lourdement11. Primo Mon Ut) 6 a 19'33'' - 12. sar le bas côté) où „ fut pris en cnargeBernard Therenet (Fr) 6 h 19'45» - par une ambuianoe pour être acheminé13 . Marin» Wagtmans (Ho) 6 h 22' ve„ nn hôpital. Incapable de se rele-
30,r " ,1.4- ?erma? Y.an Spnngel (Be) ver> a demi inconscient, Ocana se plai-
;e 

15- Mf ïano Martmez (Esp) m.t. - gnait de douleurs aux côtes et a ïa co.16. Mortensen (Dan) 6 h 22'31" - 17. lonne vertébrale. Zoetemelk pour sa
Swerts (Be) 6 h 23'52" - 18. Lopez- part put ge Iancer a ja poursuUe deRodriguez (Esp) 6 h 23'55" - 19. Wolf- Merckx.
shohl (Al) m.t. - 20. Galdos (Esp)
6 h 23'56" - Puis 79. Kurt Rub (S) ALORS QU'IL MERITAIT
6 h 33'24". LA VICTOIRE...

CLASSEMENT GENERAL Alnsli alo„ qu>|1 posaédalt une ohan.
1. Eddy Merckx (Be) 70 h 49>10» ,ce de prf™ler. °. ïe de remjH>r*er P°ur
2. Joop Zoetemelk (Ho) à 2'21" 1? Première fote la « grande boucle »,
S. Lucien Van Impe (Be) & 2'S1» S*"1* * *** stopp* de *«««- Û™mï4. Bernard Thévenet (Fr) à 4'46" «V»e. Cette première étape des Pyré-
5. Leif Mortensen (Dan) a 11'24» »**«/«"«H *2uP°nrtMlt

1£ ,aZ,inîe ,d*
6. T. Pettersson (Su) à 14'56» - 7. ««J**. 

 ̂
»™> »_«** •*, lM

Agostinho (Port) à 15'01" - 8. Gui- "«meurs, l'Espagnol de Mont-de-Mar-
mard (Fr) à 15'21" - 9. Aimar (Fr) _____

_¦_________ ««-«--»-__
à 19'41" - 10. Labourdette (Fr) à
20'00" - 11. Lopez-Carril (Esp) à 22'

à 31'05" - 15. Tamames (Esp) à 31'07"
- 16. Martos (Esp) à 33'55" - 17. Si-- xo. i«d,rros \B *p t a ™J>° - *«> •»¦ peu d peu, les circonstances de ber à cause de toute eetfie boue qui descente. Merckx a raté un virage que Luis Ocana ne pouvait gagner lemonetti (It) a 36 47 - 18. Van sP™n- l'accident d'Ocana se précisaient et traversait la route. J' ai frôlé le ro- devant moi et est tombé. J'ai voulu Tour de France.
flra» 20 I t ri (V \  a ddMin» l'observateur le mieux placé , Louis cher mais j' ai réussi à repartir, l'éviter, mais je  suis tombé à mon
% i ïn ir î!i If k io ?i i, n?!ii»' Caput, le directeur sportif de Gui- tombant il est vrai deux cents ou tour. Je crois que j' ai buté contre 

 ̂ D 
„, 

. i/ r jj  ¦« 
imis 40. Kurt KUD (Ss) a 1 h 07 11 . mard qui suivait ^^ _ descente trois cents mètres plus loin, mais un rocher mais je ne me souviens W Kequeîe 0 fcday /VlerCKX

CLASSEMENT GENERAL M *I ck* f n °
cana! . ^contait : avec pour seule conséquence des pas. J' ai essayé de me relever et de Ed(J Merckx décidé

PAR EQUIPES * Merckx et Ocana étaient seuls a ecorchures à la jambe. En me retour- remonter à vélo. Je me souviens que suivre ]e Tour de France et il répar-ée moment et sur un virage serré, nant, j' ai vu qu'Ocana était tombé, j'étais à plat. Ensuite, j' ai dû retom- jjj ,a demam pour l'étape Luchon-
1. Equipe De Muer 213 h 51'27" - *Is ont été tous deux surpris par de mais il m'a semblé qu'il se relevait. ber avant même d'avoir pu rouler. Superbagnères. Cependant il a adres-

2. Martini 214 h 14'30" - 3. Plaud !o boue qui traversait la route. Prendre le maillot jaune dans des Après, je  ne me rappelle plus. J' ai sé une reqUete" aux officiels qui ont
214 h 18'04" - 4. Driessens 214 h 27' Merckx a été déséquilibré , est parti conditions pareilles , c'est vraiment eu très très mal sur le coup et publié le communiqué suivant :
10" - 5. Stablinski 214 h 44'47" - 6. sur le bas côté et a été frôler le désolant. Tout cela est triste et- ne j 'avais-surtout très froid. » „ T „ „„,i,.„,, iqvi,i„ ivro«.ir^ ,>',,„„*

2. Martini 214 h 14'30" - 3. Plaud
214 h 18'04" - 4. Driessens 214 h 27'
10" - 5. Stablinski 214 h 44'47" - 6.
Schotte 215 h 07'10" - 7. Langarica
215 h 13'04" . 8. Momene 215 h 24'
30" - 9. Geminiani 215 h 30'23" - 10.
Adorni 215 h 30'37".

Schotte 215 h 07'10" - 7. Langarica rocher mais a réussi, par miracle, à
215 h: I3'04" - 8. Momene 215 h 24' se rétablir. En revanche, Ocana a
30" - 9. Geminiani 215 h 30'23" - 10. été heurter le rocher de face  et est
Adorni 215 h 30'37". retombé sur la route. Pourtant, il ne

paraissait pas alors beaucoup tou-
CLASSEMENT GENERAL ché et c'est au moment où il se rele-

PAR POINTS vait et se préparait à reprendre son
. vélo qu'a surgi Zoetemelk. Le Hol-

,J\ <fu,mard (Fr) 132 P- " 2- Merckx landais l'a percuté à pleine vitesse,(Be) 131
^

- 3. Karstens (Ho3 98 - 4. certainement à plus de 50 kmH , etLéman (Be) 72 - 5. Wagtmans (Ho) 0cana e$t retourné au sol sans pou .
S T -J Zoe

^-
elk (Ho) 6G " 7- Genet voir se relever. D'autres coureurs en-

\?T-> f,l"« 
Th,e7e^et(Fr) ,tl-^

Pa
°" «***«. <3ui survenaient à pleine vi-Um (It) 47 - 10. Guerra (It) 46. tesse >(mt aîors egalement basculé

CL
DU

S
loiNT CHAUD

AL De SOn CÔté ' Edd ^ Merckx donnait
à peu près la même version : « J'étais

1. Merckx (Be) 28 p. - 2. Nassen en tête rt î'ai f ailli moi-même tom-
(Be) 27 - 3. Van Der Vleuten (Be) 18
- 4. Hoban (GB) 14 - 5. Karstens '
(Ho) 13.
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j ST --thoniens Jean-Pierre-Spencer et Atl.ota (Géorgie) une épreuve de k l«Wl toutefois dû faire face à toute lll^tj t^s^ d un^pT^

9. Lopez-Carril (Esp) 29 - lUruyè- ^^Kunj sch, ainsi que du marcheur ^ ,̂^l^^s  
^^^^TSÎ Smï^ SSjffi^St £ SS SSf

I Messieurs - Philippe Clerc (200 m.), thar Motschenbacher, tous deux égale- traint à l'abandon Auparavant Stewart août) à Saint-Mm-itz'et il réunira trente
Reto Diezi (200 m.), Werner Dcessegger ment sur une McLaren M-8S. avait égale en _ l'17"4 le record du juniors du Ces jeunes hockey6urs

?iTL
m
\

eW°r  ̂
J°r^ T  ̂ D**"* 33 

000 
spectateurs, Revson ^£r!t£***" *» 

Vl

'c Blford' étabh auront , la possibilité ne s'entraîner sur
SKI (10 000 m.) Josef Gwerder (Marathon), ,est { é à fa ^ ^e 181 370 

1 »n dernier. a pat{noire artificielle et dispoSeront
U L ;L„j. „ !,.- „ / j, r—..•-•- 

Daniel Riedo (110 m. haies), Heanz Ko- ^^ . constitue n n0Uveau re-  ̂
également des autres installations spor-kllometre lance a Cemnia fer (4M m. haies), Tord Feldmann Sdu^ci^^aïnaioSe nSent, CLASSEMENT tives de la station grisonne.

L'épreuve du kilomètre lancé a débuté f̂ ^ ^ X̂ ^ Ŝ T K  ^7 
Pf 

^.̂ f* !t ^^r *¦ P^ter Reyson (BU), McLaren M-8S, Rudolf^im s digeraTe Snp 'asSsur le Plateau Rosa a Cennnia. 19 des u./ 908 de plus de 8 kilomètres. Pourtant la i mn V^TT /„„,„,__ ,, ^™™i ^i„ „:, ?, j vmidt,, miigui d j e camp, assiste
226 conrurrpntq insrrit^ r>n+ PffPftné km')- Revson a été victime d'un «înui méca- 181> 3™ kmH (nouveau record du cir- d'un entraîneu r régional. Ces deux
leur première^ descente L^snécialtte Dames " Meta Antenen (100 m" haies Ŝ survenu *

eu avant Svée et ouit) " ".2- Denis Hulme (NZ)" McLaren hommes s'efforceront plus particuliè-
^eSSl̂ Maw a rSisfte mrf£ et 

lon

^*
w)

' Doris Bisang (hauteur), H p'as^éTu^av^ uL TOÔ SIM M'8S' à 17" ¦ 3' Lothar Motschenba- rement de faire travailler ces jeunes
leur¦ temw de la Dremière iourneî en B€atrix ltechner <hauteur>' Katrin Lar" avSnt brisée 

suspension 
 ̂  ̂McLaren M.8S> 174 M . heckeyeurs su, la glace d^s é.

réuisSt lfnwvB^rdTlwmîlSn H dl ipeatBlMoD) et Elisabeth Waldburger avant brisée' 4. Tony Adamovicz (BU), McLaren - riodes réservées à la condition physique.
PouraeTÏoOC^mètres du parcours H «t (P611̂ ^

1011)- Dans cette épreuve, son plus dange- 5. Milt Minter (EU), Porsche 917. Rudolf Killias s'occupera d'autre part
toutefois resté de 23 kilomètres en ' - pendant trois semaines d'un effectif de
dessous de la meilleure performance — ' : trente .lunl0!-'s ^s années 1953-54, qui
qui appartient au Japonais Masara Mo- , N ¦ ¦¦ 9\ I I X « e / -  |

r"veront de toutes les reSlons de

S ŝ°"r̂ p"—r- Escrime a Vienne : Peter Loetscner est élimine L"Ip agne z :̂z & ^Le Soviétique Krî SS Champion *¦ ?olf
/SdliP?' <sï> l"1.9-"; *• ^

and,or Andrzejevski, respectivement cham- C'est par une finale parfaitement

W^̂ B̂ Escrime a Vienne : 
Peter Loetscner est élimine L7„ne ;,™ du monde

Le Soviétique Krî SS Champion *¦ ?olf
/SdliP?' <sï> l"1.9-19; *• ^

and,or Andrzejevski, respectivement cham- C'est par une finale parfaitement
N OUVPOU rhnmnionnnt H'EurnnP Erdoes (Hon) 2 v. 5. Victor Modzalevsky pions du monde 1965 et 1969, le Hon- inattendu que s'est terminé, à NiceNOUVeaU CnampiOnnat a turope 

 ̂ mom|e à j ^ 
j ĵj ^l 

(URSS) 
l-20-20. 

6. Hans 
Jacobsson 

(Su) 

grois 

Fenyvesi, 3e l'an dernier et le le championnat du monde EMe a «
en Suisse 1-18-22. Suédois Cari von Essen, 5e à Ankara. effet, opposé l'Espagne à la Belgique

Grigory Krlss, un Soviétique de 31 , , . , ,  ̂
H»n^»'S- ««i étaient représentés et elle est revenue aux Espagnols, qui

Pour la troisième fois cette année, an, de Kiev chamnion olvmniaue à Les cnamP">nnats du monde se sont au complet en quart de finale, ne succèdent ainsi à la Suisse, éliminée
un championnat d'EEuirope se déroulera Tokvo et médaille d'anrent aux Teux Poursuivis lundi à Vienne par les quarts voient qu'un seul des leurs en demi- dès le premier tour.
en Suisse. C'est à Ascona qu 'il aura lieu de Mexico a remnorté le titre de cham- de finale de réPreuve à 1,éDée indivi- finale, tandis que les Polonais n'ont plus 
le 4 août prochain , et il opposera l'Ita- nion d„ monde à l'éoée individuel à dueI' qui ont été mar«ués Par une vé- Personne. En revanche les Suédois ont _____________ ~~~~~~
lien Fernando Atzori , champion d'Eu- vienne II s'est imnosé à l'issue de' la ritable cascade d'éliminations. La quasi qualifié deux concurrents ainsi que
rope des poids mouche, à son challenger DOule 'finale ' devan t l'italien Nicolas tota,ité des favoris ont sombré et dans les Français et les Soviétiques. Bf

-
Ti
-~PH KWiWSofficiel , le Français Gérard Macrez. Granieri oui a fait un spectaculaire leS quatre P°ules> les épéistes éliminés Ces derniers , après Paramonov di- MALLQ^LrTAfg W.U *.>) 3K¦

É Lors.de là même réunion , les prof es- <( Dack» à cette occasion( et ïe étaient généralement considérés avant manche ont avec l'élimination de NI- H|
sionnels helvétiques Max Hebeisen suédois Rolf Edlinir ces deux derniers tiue ne debute I épreuve comme des kantchikov, perdu un nouvel atout îm- H»_|
(poids welter) Jet Eric Nussbaum (poids finalistes étant départagés à l'indice. demi-finalistes quasi certains portant. Mais ils disposent encore d'un 

^^I_mi-lourd) seront opposés respective- C'est ainsi que disparaissaient le atout maître, l'expérimente Grigory KP v̂ ^H wHJJaâ
ment aux Italien s Giovanni Albino et champion olympique hongrois Gergeley Krlss, vice-champion olympique. wL-f h AWrf y mf L v B â
Ugo Foffano. Le programme de cette FOULii HNALE Kulcsar, le champion du monde sovié- Dans cette épreuve, le Suisse Peter "- ¦___¦
soirée comporte également quelques JU grigory ivnss «,UK.»»I S victoires, wque v
combats amateurs. 2. Nicolas Granieri (It) 3-22-20 touchés. Zoltan ]

ticulièrement dramatique. En effet,

miers lacets de ce col de Mente, le Sué-
dois Goesta Pettersson, épuisé, avait
abandonné et était également monté
dans l'ambulance. Merckx se retrouva
donc à nouveau en iaune. mais nas de

inaine précédente, dans les Alpes, et qui
auraient dû lui permettre d'entrer dans
la légende des « super-grands » du cy-
clisme.

snde des « super-grands » du cy- la manière souhaitée. Au bord des lar-
mes, sur la ligne d'arrivée, le champion
belge déplorait l'accident d'Ocana. Et

AU MOMENT il eut alors ce mot qui reflétait bien
DU DUEL « AU, SOMMET » ses sentiments : « Aujourd'hui, j'ai per-

uu te xuur ue iruucc ». i-iuisi , 11 iciiuu.it
Avec Ocana disparaît la figure tnar- un hommage flatteur à un adversaire

quantc de ce 58e Tour de France. Alors exceptionnel,
que la grande épreuve française sem-
blait déjà jouée, avec un Eddy Merckx L'ESPAGNE GAGNE
au départ plus favori que jamais, le MALGRE TOUT....
Montois d'adoption avait relancé de
manière inespérée la course. En fai- Mais l'Espagne n'aura pas tout perdu
sant échec à trois reprises en quatre en ce lundi tragique. La victoire à Lu-
j ours au champion bruxellois, en por- chon est en effet revenue à un compa-
tant une estocade terrible dans la der- triote d'Ocana, José-Manuel Fuente.
nièro phno Hoc AI TIPG mil «p (prminnH. VainmiPTir d» Grand Pr'iv de, la. monta..
à Orcières-Merlette, Ocana s'était attiré gne au Tour d'Italie, le j eune Espagnol
la sympathie de tous et la considération a mis à profit ses talents d'escaladeur
de ses adversaires. pour triompher dans cette première éta-

Certes, le Tour n'était pas gagné pour pe pyrénéenne. Echappé dès le 50e kl-
lul, mais c'est précisément ce duel de Iomètre en compagnie de Van Katjwik,
géants qui devait opposer les deux pre- Vasseur, Martelozzo et Letort, Fuente
mlers du classement général jusqu'à la s'en allait seul dans la montée du Por-
Cipale qui avait brusquement fait mon- tet d'Aspet. Augmentant régulièrement
ter la « température ». Et puis, il y eut son avance, il terminait en solitaire à
ce tragique accident... La grande his- Luchon 6'20" devant Merckx, Van Impe,
toire du cyclisme a touj ours été faite Lopez-Carril, Aimar et Zoetemelk. Gui-
de ces heurs et de ces malheur*. mard, à nouveau admirable, terminait

à plus de «ept minute* et, derrière, c"é-
EPUISE tait la débandade.

G. PETTERSSON ABANDONNE Ainsi, Merckx ae retrouve à nouveau
au commandement, mate avec le souve-

Oette quatorzième étape aura été par- nlr douloureux d'un certain Ocana.

((.UU 7tUU.VtSl.LC tliait (ttCI U.U.K-0 L-l* U/co-

cente du col de Mente. Décidément, le
sort n'épargne pat le champioii espa-
anol. L'inauiétude oui »e Ht rur le vi-

elle un signe avant-coureur ?

Tour vu par Caput, Merckx et... Ocana

GROSSE CONTUSION Ocana dans le Tour de France (à une na, qu'une chute grave a contraint à
MAIS  PAS DE FRACTURES vingtaine de kilomètres de la fron- l'abandon alors qu'il était leader du

tlère espagnole) ont surpris et ont Tour de France, il désirait s'abstenir
Dans une chambre de la clinique plongé dans la consternation les mi- au départ de l'étape Luchon-Super-

Berges à Saint-Gaudens, Ocana a lieux cyclistes espagnols et le public ' bagnères, de revêtir le maillot qui lui
passé des radios qui n'ont répété qUf suivait avec admiration et in- échoit dans ces circonstances. Le
aucune fracture .Il s o uf f r e  seulement térêt le leader de la course française. jury des commissaires, en accord
d'une très forte contusion à l'épaule La nouvelle de son abandon n'a été avec les directeurs de la course, et
et au thorax. Depuis qu'il a repris annoncée qu'à 16 heures locales par comprenant le caractère chevaleres-
connaissance, Luis Ocana n'a pas la radio nationale par une brève que de ce geste .accepte de déroger

a une très jurie utmtuùn/ii u, t ejyuitie j ^a nouvelle ae son aoanaon n a  eie avec les directeurs de la course, et
et au thorax. Depuis qu'il a repris annoncée qu'à 16 heures locales par comprenant le caractère chevaleres-
connaissance, Luis Ocana n'a pas la radio nationale par une brève que de ce geste .accepte de déroger
cessé de pleurer. Très longtemps information. Toutefois, la nouvelle aux dispositions de l'article 14, alinéa
silencieux, il a pu raconter mot à s'est répandue comme une traînée de 2 du règlement, en autorisant le cou-
mot entrecoupés de sanglots sa poudre dans toute l'Espagne, où tous reur Merckx a ne pas revêtir le
chute : ses supporters, incrédules d'abord, maillot jaune au départ de la 15e

« J'étais derrière Mewlca: dam la finirent par constater avec amertume étape. »

SPORT
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Pourquoi fermer le bec du perroquet? Laissez-le donc répéter que le silence
est d'or, que l'âge d'or n'est pas l'âge atomique, qu'à tout âge l'argent ne fait pas
le bonheur. ,

Et qu'en fin de compte, il faut prendre la vie par le bon bout.
Avec une Gauloise!... dont vous apprécierez toujours l'arôme franc et naturel.

111111» -T-V : ¦ '¦ - ! "¦. f swmw?miu\oj!-!i£Frêne/ la vie ^J
^¦¦HL par le bon bout, jp

1F *% Ave -. Gaule

DATSUN 100A

La géniale mini «fastback»! Le joyeux luron à moteur. Une i | 1
voiture heureuse. Le plaisir de conduire c'est le style CHERRY, f l  g_

l x ] WïM M Traction avant. Moteur transversal. Suspension à roues indé- . 'fj ' g
¦ 1 j V m pendantes. 1000 ccm. 59 CV. Vitesse maxi 140 km/h. Aménage- i || J

^^^ w B 

ment 
confortable. Carrosserie de sécurité. Freins à disques à i | ' §

V W l'avant. Etc. Conduisez-la ! Maîtrisez-la ! Joie et sécurité... | œ| £
W DATSUN 100A«CHERRY» Fr. 7425.- | |.« g Z

Avec l'équipement complet DATSUN \ ± ï,  $ j g,
11' 

^̂^̂^̂ 
i Œ fc  ̂

: o

Jf Garantie DATSUN: 12 mois ou 20000 km IDATSUNI p g I
Service DATSUN: plus de 150 agences en Suisse ~~ I °- 2 <

lex : A.-N. Schaer, garage des Alpes (025) 5 22 72 — Glis : Walte.r Seematter, garage, route Simplon (028) 3 28 07 — Haute-Nendaz : V. Girolamo,
I, garage (025) 4 37 35 — Martigny : B. Mottier, garage du Rallye, route du Simplon (026) 2 27 72 — Rarogne : garage Elite, W. Kalbermatten
7\ O QQ KO CîBPVA ¦ no ron^, Ar\ Clnnnf lo-m 7ormot}on (f\07\ K in flC Cî(-»ri « \A/ £. I I Thôlar ri'irQriû mntû <H^ Dromftie frï07\ O 

/1Q vlQ 
C!n»Aî 52 — Sierre : garage de Finges, Jean Zermatten (027) 5 10 06 — Sion : W. & U. Théier, garage, route de Bramois (027) 248 48 — Sierre-

<n co
O =3
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Sport-Toto
YJ*rf_ A AI crcerncn+B An /wnnnu  ̂AT,-. 07

4ea 10 et 11 juillet 1971 :
a gagnant» avec 13 : Fr. 21 087,50

53 gagnants avec 12 : Fr. 795,75
570 gagnante avec 11 : Fr. 74.—

4 020 «aimants avec 10 : Fr. 10.50

Loterie suisse
à numéros

37« «nage du 10 Juillet 1971 i
1 gagnant avec 6 : Fr. 345 068,50

884 gagnants avec 5 : Fr. 1 540,50
11,800 gagnants avec 4 : Fr. 29,25

lêl 331 gagnants avec 3 : Fr. 1,90

font match nul

l'Autriche s'est terminé sur un résul-

Avant de sortir, au coup de sifflet
annonçant la fin de la première

une couronne et un sceptre, avec
lesquels 11 dut faire un tour
d'honneur au stade. Aussitôt plu-
Glftllr* rinnlalnoa eln v.a^cr.Mv.n» l~..i\

WÊÊÊm rennis - Tennis - Tennis - Tennis^^^M
Communiqué AVTC

L'INTERCLUBS VALAISAN

composition suivante :

Pour les adieux
de Pelé

Les champions du monde

À Sao Paulo, le premier match
d'adieu de Pelé, entre le Brésil et

tat nul, 1-1. (Mi-temps 1-0). Devant
120 000 spectateurs, le but pour les
champions du monde a été inscrit
par Pelé lui-même sur une passe de
Zequlna , à la 36e minute. Six mi-
nutes après la pause, les Autri-
chiens obtenaient l'égalisation par
.Tara.

Disputée au stade Morumbi, cette
le rencontre — une seconde est pré-
vue contre la Yougoslavie dimanche
prochain à Rio de Janeiro — d'adieu
de Pelé & la compétition aura permis
à l'idole brésilienne de récolter un
ultime hommage du public, qui l'ap-
plaudit chaleureusement après son
but.

Remplacé en seconde mi-temps
par Rivelino, Pelé dut assister à
l'égalisation autrichienne, qui résul-
te d'une grave erreur d'un défen-
seur.

mi-temps, reie s'était vu remettre

»>w_ *sr v ^mM VixtMM ^ny „\* jJ ^iauUUU» HJlHiC"
rent de s'approcher de lui et de le
congratuler, desquelles il se dégagea
avec peine.

Les équipes évoluaient dans la

Brésil : Félix, Brito, Piazza, Ze
Maria, Clodoaldo, Everaldo, Zequina,
Gerson, Tostao, Pelé (Rivelino), Rive-
lino (Paulo César).

Autriche : Rettensteiner, Schmi-
dradner, Sturmberger, Eigestiller,
Hlokersberger, Jagodic, Hof , Kodat,
Stering, Ettmayer, Jara.

# Voici la composition de l'équipe
de Yougoslavie qui rencontrera , le
18 juillet à Rio, la sélection natio-
nale brésilienne à l'occasion des
adieux de Pelé :

Vicevic (Hajduk Split), Pavlovic
(Etoile Rouge), Stepanovic (Ofk Bel-
grade), Antonijevic (Etoile Rouge),
Paunovic (Partizan), Holcer (Hajduk),
Petkovic (Ofk Belgrade), Oblak
(Olimpia Ljubljana), Filipovic (Etoile
Rouge), Acimovic (Etoile Rouge) et
Djajic (Etoile Rouge) . A cette occa-
sion, Djajic jouera son 50e match
International.

Shane Gould , la prodigieuse austra- et de souligner une nouvelle fols la Suédois Gunnar Larsson, vainqueur du _ # Pour la première fols dana l"his-
lienne de 14 ans, s'est confirmée comme grande richesse de la natation amé- 200 m. libre en l'5T"2. § toire .de la natation américaine, une
une grande menace pour la natation rioaine sur le plan de la masse et du „._„ am~~ „«»» * I TI, un-", 1 sélection des Etats-Unda affrontera
féminine américaine à quatorze mois des niveau. MARK SPITZ EGAL A LUI-MêME g. d'autres équipes nationales, en mateh
Jeux olympiques, en enlevant les qua- „T „ „,., *

:
i«_ _^.-«_ La nouveIl? génération de la nata- f singulier. L'équipe américaine Se

tre épreuves de nage libre de la réunion EN BRASSE L URSS DOMINE tion américaine s'est par ailleurs fran- g rendra en effet en Europe, à la fin
de Santa Clara. Elle fut en effet l'an- n„èM ,„ „B„. vtMn,rM. tt,letr.n ttn„pq ohement signalée prête à prendre la i de l'été, pour affronter entre le 15
teur d'exploits dans chacune d'entre ir™t?L «î!K q « T !Lh\T ri«Vv ri re,ève dans lln très proche avemr- Chez i et 1* 30 septembre, les équipes
elles, battant le record du monde du <!££*%, „i n̂

Lp
auh ' en ï-nB-'ô les "°mm  ̂ Mark Chatfleld et Tim | d.TjRsS et de Grande-Bretagne à

400 mètres en 4'21"2, approchant de un ®"*" * ĥT?tTln-s «, dnn m „,,» McKee' tous deux âffés de 17 ans et i Mo9cou- Puis l'équipe d'Allemagne
dixième cel\i du 200 mètres, quelle dé- f" 1 " ™- „^f H-lni»v« IP «nî m ™ 

vainqueurs respectivement du 100 m. § de l'Est à Leipzig ou à Berlin. Les
tient avec 2'06»6, celui du 100 mètres - ™TS *ïT£& „O__Î enWèremenï (1'01") et dU 20° m' doS {2m"5) °nt en" i dat6s exactes de ces deux renCOT1-
qu'elle égala en avril - de quatre dlxiè- Jl 12L™^? hrtZ îr»™ ï S 

tre autres retenu I'attenti0n- Mals *'<** 1 très n'ont pas encore été fixées. Lee
mes avec 59"3, et enfin celui du 800 =tL„nn " !ft M EL L Ll îlm surtout le nombre des Jeunes nageuses I équipes américaines pour cette cour-
mètres d'une seconde et demie avec „2^°7

*" 
îïïf°* ï t ï m  m La ïitta d'av*nir qUi a été remarquable A™c j  te tournée européenne seront déai-

9'03"9 lors de la dernière journée. *™^TiZlrlZ vinlZl 7i rlmérî en tête Sandy Nêl,8en et Kta?„SS?°_ l *néf >s à rlssue des championnat. ne-
La blonde collégienne de Sydney et «"", *° f™?"4 

Teonè anfrorha son «ui ont toutes deUX 15 anS A 100 4 
îf * tionaux I- auront lieu â Houstolï

son compatriote Graham Windeatt, le- î B̂?™F_^r_T_l 100 m Se troTs 1W'9 au 10° m" "bre '«.peotlvement), = à u fln du mois d'août.
quel remporta trois épreuves chez les Z^^Y^ '̂ ^lw^^lri? NanCy SpUz' la 8œUr £ Î1"* _? * I <, , , , ,„ . dixièmes (1 0b 7 contre i ou » au oovie- 17 

_ /9 ,nii"R «, ?nn i 'W'R au 400 m =hommes emmenèrent une brillante coa- t, , fur
l
ent , falt> lftj lus ta. 17 an (2 08 i «ur 200

 ̂
4 M 8 au 400 m

^  ̂championnats de l'AMômagn«
lltlon étrangère contre les Américains, 

^^ de réunion 
et 915 2 an 800 m^ K» hy( «""«an 18 w 

 ̂ termlnéSi à Rostock
dont les vedettes, encore peu en forme ans (4 ii 8 au «ou m. et » la o au ouu on note un record d'Europe
à eette époque de l'année, furent assez Les deux autres victoires étrangères m.), Dina Dearduff 13 ans gagnante | t^u oàr Roland MaUhes , et qua-
déeevantes, à l'exception de Mark Splte. furent à mettre au crédit de deux na- du 100 m. papillon (1 05"8) et Tina 

f4
aléJ0^

eaux records natlonauE
Par contre, la réunion californienne qui, geurs à l'école américaine : l'Allemand Rothhammer 14 ans, qui gagna le 100 1 tre nouveaux recoids nauonaux,

traditionnellement ouvre la saison en de l'Ouest Hans Fassnacht, qui amélio- m. dos en l'08"2, les Etats-Unis sont as-
grand bassin aux Etats-Unis, a permis ra deux fois son record d'Europe du sures de conserver leur place en tête Wnnvanii rprord
de révéler de nombreux Jeunes talents 200 m. papillon (2'06"5 et 2'06"1) et le de la natation mondiale. nouveau reoui u

Pour Françoise Nlonoa
_ _ Au cours d'une réunion internationale

L'athlétisme ouest - allemand se porte bien B̂tFB à̂
remporté douze victoires dans sa oarté-

- - — " ~ gorie d'âge. D'autre part ,elle s'est mon-
A motos d'un mol* des chomplonnata aussi enregistrées (Walter Adams aux 1970, année où elle porta aussi le re- trée la plus rapide parmi toutes lea con-

d'Europe d'Helsinki, et & trete* mois 800 mèt«res et Liesel Westermann au cord de RFA à 2'02"8. currentes au 400 m nage ibre et au

SLÎS2rrB_ffiff -SS_ Am UN REVENAN, z^^^s^sss.
records du monde (Wteau par Uwe UN EXPLOIT SPECTACULAIRE L'autre héros de ces championnats pulvérisé le record suisse de Su^nne
Beyer avec 74 m 90 et 800 mètres féml- _.exploit te plus spectaculaire a été est un véntabte revenant : te

^
lanceur Niesner, l'améliorant de 5 3 en 5 42 8.

nin par Hildegard Falck-Janze en celui d'Hildegài-d Falck-Janze, première 
^f̂ ^

U
H.̂

e
catian^h^du*' Sant , 

l'58"3), une performance mondiale aux femme au monde à être descendue offi - Prof™r
/^o? ^" ,n

P
t ^r? k« Son50 kms marche (Bernhard Nèrmefich en ciellement en dessous du seuil des 2' ^?

nd 
de

t \™ !ii„?f t^/eermMimtes WATERLPOLÔ
4 h. 05'39"6), un record intérallemand sur 800 mètres. Il est intéressant de f 

bf ̂  it
e l, ""  ̂

 ̂sMeXted d„ -
(relais 4 X 100 m. féminin), deux records noter que cette jeune femme blonde et 1..on.t fait ^l,rp

n0
^^f

r 
„ H- alwlii^ tenu Championnat SUISS6

de.RFA (100 et 200 m.) et une douzaine , mince de 22 an« originaire de Wolfs- stades », rôle qu i! a d aiiieuis tenu , ,. ¦ .
de meilleures perfoJances NMkDV ^S. Si a tmlmiê Sfl" record ZTr^dî^e^vuU te Z u tf e  dfi !l9Ue nt,ti °na,e A

Ŝ .̂ Sray'S^ÏÏ- 
d-,J^ougeslave Vera Nikolic qui « te- 

^^^^ 
S r̂enSnT " £ 

Lugano 

- Genève-Natation, 7-4 -
dl^r Î7T ?Z\3M JÎ%?1£ t^^ ^n " ¦depUlS *SSM1 a"S f" PaSSa"'t,. ^

X 70 mètres, ayanit semble-t-il trouvé l'in- WSV Bfilè - Horgen, 1-7 - Soleure -
t,iï ^lÂnJtrli Z t rt Z rft*J ^r ^

0 metl'es,.f n 56 4' "_ * venue * l ath' flux moral qui lui manqua souvent, il Monthey, 7-5 - Lugano . Arbon, 12-4
tlLttrH.  ̂P le lame qu 'il y a quatre ans, après avon- 

^  ̂  ̂ éllmmaltorrc» 74 m 90, - Frauenfeld - Saleure, 2-5.
DansI^Jmhle m «ail «i» «. ™ « f*™ 1

malhfureux e" "ata" effaçant le record établi par te Sovié- Classement : 1. Lugano 7-14. - 2. Ge-
J^

S
t,IZI Z^n?J^L Û*,îf U<mL,SP0Jt 

^

Ur 
1
T

€l Sa 
m?I"pho

i
0?;? tique Anatoli Bondartchouk (74 m 68) nève-Natatlon, 8-14. - 3. Soleure, 10-14.

a^tf lîZẐ l«^r^£ t; ^TTIL Pf \S? P^gI!S OT*./ te ^x championnats d'Europe d'Athènes - 4. Horgen 6-10. - 5. WSV Bâle,
fnrL It^ hnmr.Stï J!ÏT KT Sfi T?  ̂ _ " n- 

tr?, nï>lA&l- en 1969 où il avait été M-même dé- 9-8. - 6. Frauenfeld , 8-4. - 7. Monthey,forme, une homogénéité remarquable Trois mois après avoir disputé son pre- Ventant a ? — 8  Arbon q ndans certaines disciplines — hauteur mier 800 mètres, elle devint championne -mu^
masculine et longueur féminine notam- de RFA junior, puis elle remporta le
ment — quelques déceptions ayant été titra européen en salle à Vienne en ¦ ¦¦ ¦ r a. "\ g% B a ¦

Morilyn Neufvflle préfère courir pour In Jamaïque I HiPPISITIGI rÈlISSIlB i\ CrSHS"iVI0fltdn3
recordwoman du monde du 400 mètre». Mariivn wP,.fvm» «niii^.. Durant quatre jou,rs, de jeudi à dl- cavalier venant de Bassecourt, M. Phi-La record woman du monde du 400 mètres, Marilyn Neuf ville, quittera

définitivement l'Angleterre car elle préfère « être une citoyenne à partentière » en Jamaïque, son pays d'origine, «qu'une citoyenne de deuxièmeordre » en Grande-Bretagne. Dans une interview accordée à la BBC, laj eune athlète, qui est âgée de 18 ans, a déclaré avec une certaine amertumeque le racisme dont elle avait été victime au Royaume-Uni est pour beau-coup dans sa décision de rentrer en Jamaïque.
Marilyn Neufville. dont les spécialistes prédisent qu'elle remportera unemédaille d'or aux prochains jeux olympiques, a décidé de courir à Munichsous les couleurs de son pays qu'elle a quitté voici dix ans pour s'installeren Angleterre.

i******̂^

Programmées pour e premier tour
du championnat « interclubs » valaisan.
les trois rencontres se sont terminées
très nettement à l'avantage des clubs
recevants, seul Sierre parvenant à un
résultat moins sévère que ses adver-
saires.

SION GRAVELONE - SIERRE 8-3
Simple messieurs : Votery - Lehner

4-6 8-10; Schmid - Nanchen 6-0 6-0:
de Wolff - Balmer 6-2 6-0; Perrig -
Schmid 6-0 6-0 ; Pfefferfé vainqueur
par w.o.

; Simple dames : F. de Wolff - Lehner
6-1 6-2; H.-R. Michelet - de Werra 6-2
6-1.

Double messieurs : Volery-de Wolff -
Lehner-Nanchen 6-1 6-t>; Pfefferlé-
Zen Ruffinen - Schmid-Balma 6-0 6-2.

Double mixte : Michelet-Aymon - ds
Wenra-Balma 2-6 6-8; de Wolff-Mar-
ty - Lehner-Lehner 6-2 1-6 0-6.
MARTIGNT . LOECHE-LES-BAINS

11-0
Simple messieurs : Darbellay - Hum-

bert 6-2 6-2; Torrione - Briand 6-2
6-1; Summi - Toffol 6-0 7-6; Morand L
Grichting 6-4 6-4; Cirello - Brendol
6-2 6-1.

Simple dames : Carrupt - Schelter
6-4 6-4; Cirello - Gochting 6-0 7-5.

Double messieurs ; Biselx-Torrione -
Humbert-Bigler 8-6 6-3; Morand-Clo-
suit - Bcriand-Grichting 6-3 6-3.

Double mixte : Zurcher-Zurcher -
Schelter-Toffol 7-5 6-2; Cirello-Cirel-
lo - Grichting-Grichting 6-3 6-0.

BRIGUE ZERMATT 10-0
A la suite de ces confrontations,

pour le deuxième tour nous verront
en présence :

Chippis . Sion Valère, Sion Grave-
lone - Brigue et Martigny . Mon they.

Quant à la quatrièm e rencontre en-
tre Montana et Viège, elle a déjà eu
lieu avec les scores suivants :

MONTANA - VIEGE 5-6
Simple messieurs : Viscolo - F. Joris

6-2 6-1; Duc St. Bellwald 6-0 6-0;
Mudry . P. Halter 1-6 4-6; Vitale -
Teysseire 4-6 2-6 ; Jacomelli - H. Spôrri
0-6 3-6.

Simple dames : J. Goimez - Ch. Bell- si
wald 6-0 6-0 ; Bonvin - H. Ruppen
5-7 2-6.

Double messieurs : Viscolo-Taillens -F. Jaris-Spôrri 6-4 6-3; Duc-Jacomel-
11 - Bellwald-Halter 7-9 9-7 6-1.

Double mixte : Boiwin-Roh - Ch.
Bellwald-J.-P. Joris 3-6 2-6; Vitale-
Bonvln - Teysseàre-Ruppen 2-6 1-6.

¦T

pique de Orans-Montana, organisé en ^?„JE5f f  
™!̂ ^UX ^WL-

collaboratlon par te dlub équestre de TATS DE CETTE MANIFESTATION :
Crans-Montana et l'Association hippi- Cat. R/2, baTème A, au chrono ; 1.
que romande. Peter Gaulé, Chlco , 0/69" - 2. André

Zuffesrey, Afane III , 0/76" - 3. Anne-
Bénéficiant d'un- temps' magnifique, Marie Wuhtrich , Dzirit . 0/79"4 . 4. Chris-

lés organisateurs, à la tête desquels se tine Auvergne , Naughty Boy, 0/82"4 -
t>rouve M. Roland Gaulé, brut mis sur 5. Michèle Golay, Bobby, 0/86"5.
pied une manifestation hippique qui Cat. M/1, barème A, au chrono : 1.

' réunit la plupart des meilleurs cava- Philippe Guerdat , Bohenna, 0/99"8 -
liers de Suisse romande. Samuel Bùrki, Tally Nally, 4/90"2 -

3. Philippe Guerdat, Tapioca , 4/95"6 -
( Les compétitions ont pris fin diman- 4. Christine Schuwey, Haylowë, 4/95"6 -
che. Elles ont été un beau succès et ont - 5. Antoine Schoepperle, Turelure,
vu la . très nette domination d'un jeune 8/96"6.

M

I

Le jeun» Philippe Guerdat de Bassecourt (notre p hoto) a dominé ce concours
hippique.

DnrlVinmifVT un wïnfïmn ««++« AAÏAAM

Golf - Golf - Golf - Golf
185 concurrents et 18 nations à ï'open de Crans
Golf - Golf - Golf -

Au 10 juillet, 185 concurrents avaient
déjà fait parvenir leur inscription pour
Ï'open suisse de golf, qui aura lieu du
27 au 31 juill et à Crans. Alors que les
organisateurs poursuivent encore leurs
pourparlers afin d'obtenir de nouvelles
inscriptions, la liste des engagés se com-
pose pour l'instant de 152 profession-
nels et de 33 amateurs, représentant
dix-huit nations. Parmi les principaux
engagés, on relève les noms de l'Amé-
ricain Billy Casper, du Français Jean
Garaialde, de l'Italien Luciano Bernar-

îre les organisa-
ation. Rappelons
seront jouées h
sn du mercred

28 au samedi 31 juillet, le dimanche
1er août étant réservés aux alliances
« pro-amateurs ».

SKI

Victoire de J.-N. Augert
Le Français Jean-Noël Auaert a

exicain Pedr
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SAINT-MAURICE. — Ils étaient envi-
ron 550 jeunes citoyens à se présenter
ce dernier lundi à Saint-Maurice. L'en-
trée à l'école de recrues était le but de
leur voyage.

Venant un peu de toute la Suisse
romande, spécialement des cantons de
Vaud, Valais et Fribourg, ces nouvelles
recrues ont laissé, dans l'ensemble, une
excellente impression.

Par vague successives entre 7 h. 30 et
13 h. 30, ces jeunes soldats se présen-
taient à la gare CFF d'où ils étaient
pris en charge par des sous-officiers
qui les conduisaient dans la cour de
l'arsenal. Là, avait lieu le contrôle des
effectifs et la répartition dans les
compagnies.

Une heure après avoir été incorporés
dans leur unité d'ER les hommes
étaient complément équipés. Ainsi
métamorphosés, encore malhabiles, ils
n"avaient qu 'à expédier leurs effets .
civils au domicile des parents.

Certains jouaient aux fiers mousque-
taires, ' pour cacher leur émotion, d'au-

¦

: t on vieni u, iuui.es ies neures penioi es ae i jjj tt
l par petits durant les 117 jour s qu'il reste à

Samedi prochain 17 juillet, ce seront
tes musiciens de l'harmonie municipale
de Monthey, dirigés par le professeur
Balissat, qui donneront un concert à la
place du Centre.

tn bas et de mais ils auront le temps de s'habituer

groupes , auiour ae la gare ur.r. uans u^uuinpiir. v J-<e coionei maomara,
chacun d'eux il y a un loustic, comme commandant de VER inf mont 10, au
celui de gauche , qui sera certainement au cours de la rencontre où il fait
le ' mime de la section à laquelle il sera connaissance avec le corps des officiers
attribué. # Le groupe qui est arri- de cette école de recrues qu'il aura sous
vé à 9 h. écoute les instructions d'un ses ordres. 0 Et voilà, comme l'es-
adjudant avant d'être réparti dans les cargot avec sa maison sur le dos, les
compagnies. ® Encore en civil, les recrues équipées de gr is-vert ont déjà
recrues ont déjà touché leurs e f f e t s  une allure quelque peu martiale. Bien

Concert de l'Echo

de la montagne

CHAMPERY. — Dimanche, en soirée,
les musiciens champérolains ont donné
un concert d'une excellente tenue musi-
cale, sous la direction de M. Fernand
Clément. Il est malheureux que le
nombreux public qui assistait à ce con-
cert en plein air n'ait pu profiter au
maximum des prestations des musi-
ciens, étant donné que quelques groupes
d'auditeurs étaient trop bruyants. Les
hôtes, comme les indigènes, qui ont des
conciliabules feraient bien de se tenir
à l'écart, ce sedait profitable à tous,
auditeurs attentifs et musiciens.

Collision entre tracteur
et voiture

BEX. — Un tracteur agricole qui s'en-
gageait sur une route principale en sor-
tant d'un chemin agricole, a été heurté
par une voiture vaudoise venant de
Bex et se dirigeant vers la pelouse.
Les dégâts matériels sont importants
pour les deux véhicules.

haut,B(

très pour se prouver qu'ils étaient subi-
tement devenus des hommes, alors que
quelques-uns, peu nombreux, voulaient
paraître désabusés.

Ils formeront cette infanterie de mon-
tagne dont le regretté colonel brigadier
Schwartz avait fait, durant la dernière
mobilisation, la renommée. On la dé-
nommait la « Sport-Birigad » et nous
étions fiers d'en faire partie. Les fils se-
ront dignes des pères...
Déjà ce matin, après 24 heures, ces
550 jeunes hommes apprendront non
seulement la vie militaire, mais à mieux
se connaître et à s'apprécier.

métamorphosés
en une heure

Les manifestations du dimanche

OHAIMPERY. — Le dimanche 18 juillet ,
Champéry organise sa kermesse oecu-
ménique de 11 à 22 h., avec des produc-
tions du « Champéry 1830 ».

La partie sportive de ce dimanche
est assumée par le club de marche de
Monthey qui a mis sur pied sa tradi-
tionnelle épreuve entre Monthey et
Champéry. Les premiers concurrents
arriveront à Champéry sur la place du
téléphérique vers 12 h. 10.

On sait déjà qu'il y aura une quaran-
taine de concurrents en catégories ju-
niors et élite aors que les cadets seront
une quinzaine. Chez les inscrits on doit
signaler le gendarme vaudois Badel,
l'ancien sélectionné olympique Marquis,
les Montheysans J.-D. Marclay, Marc
Monnay, Sylvestre Marclay, Yves
Marclay, Raymond Girod, J.-P. Frei,
Michel Devanthey. Le départ sera don-
né à 11 heures de Monthey, rue de
l'Industrie. On nous annonce également
au départ toute l'équipe du « 13 Etoi-
les », de Sion.

Auto sur le toit :
deux blessés

Les marcheurs reçus à Leysin

LEYSIN. — Lors de la distribution des
prix et de la proclamation diu pal-
marès du Xle Tour de Ror^andie à la
marche, M. Pichard, syndic de Leysin,
félicita ies concurrents pour leurs per-
formances. On notait la présence du
président du conseil communal, de plu-
sieurs municioaux et de M. Isoz. svndio

VERNAYAZ — Hier, vers 15 heures, M.
Jacques Genier, âgé de 58 ans, domi-
cilié à Saint-Sulpice (VD), - circulait au
volant de sa voiture VD 22090, de Saint-
Maurice en direction de Vernayaz. A
l'intérieur du village précité, à la hau-
teur de l'usine Constantin, alors qu'il se
trouvait en manœuvre de dépassement,
il partit sur la gauche, traversa la route
pour monter sur le trottoir gauche et
percuter le bâtiment de la Lonza. A la
suite du choc, il terr
nouveau sur la route,

Le conducteur et s
guérite, âgée de 59 an
et transnortrâ à. l'hnn

le toit.III

ital de

Issue fatale
BEX. — Victime d'un accident le
26 juin dernier, M. Ernest Bûcher,
âgé de 70 ans, a succombé à l'hôpi-
tal de Lausanne. M. Bûcher avait
perdu la maîtrise de son véhicule
et avait quitté la chaussée alors qu'il
se dirigeait de Bex sur Aigle.
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Baisse de trafic au tunnel
du Grand - Saint-Bernard

Les décombres du local après deux heures d' e f for t  pour enrayer le sinistre

BOURG-SAINT-Pl_RRE (Set). — Par
les chiffres officiels communiqués par
la SISEX (Société italo-suisse d'exploi-
tation) l'on constate que l'artère inter-
nationale du Grand-Saint-Bernard a
connu une baisse assez sensible sur le
trafic du mois de juin. En effet, l'année
dernière à la même époque, 43 189 pas-
sages avaient été enregistrés alors que
cette année l'an ne dénombre que
38 765 passages.

Cette baisse, toutefois, n'a pas atteint Toutefois, et sur l'ensemble des six
le trafic commercial. 'En effet, dans le premiers mois de l'année, l'exploitation
trafic lourd, si les cars sont en diminu- est en avance sur le chiffre atteint en
tion , 898 contre 707, les camions sont 1970. L'année dernière, à fin juillet,
en toute légère augmentation, soit 2346 149 763 véhicules avaient transité sur
contre 2353. H est intéressant de noter l'artère alors que cette année le chiffre
que7 ce trafic est plus dense en direc- total pour les six mois atteint 157 829
tion sud-nord (1614) que dans la direc- véhicules, soit une moyenne de 872 par
tion nord-sud (1446). Par contre l'effet jour. L'on est donc toujours bien parti
est bien naturellement contraire en ma- pour égaler une nouvelle fois le record
tière de voiture de tourisme où l'on détenu par l'année 1970 avec 415 776
enregistre 17 798 voitures pour le trafic passages.

Le feu à la scierie Bompard
(Set). — Hier ,en fin d'après-midi, grand vétusté dont l'intérieur 'avait été amé-
émoi à Martigny : le feu s'était déclaré nagé en de «jonfortables dortoirs pour rnssassimm HT~L____ - =rdans les locaux de la scierie Bompard les ouvriers étrangers employés dans f -
sur la place du Manoir. Ce local situe
entre la villa Spagnoli et la villa
Bompard était un baraquement de bois

sud-nord contre 220 967 pour le trafic
nord-sud.

Cette baisse de trafic du tunnel rou-
tier du Grand-Saint-Bernard est assez
fortement ressentie dans l'ensemble de
la vallée et jusqu'à Martigny. Toute-
fois, le mois de juillet avec ses tradi-
tionnelles vacances horlogères a déjà
enregistré une augmentation certaine
par rapport à la fréquentation de l'an-
née dernière.

l'entreprise. II comprenait douze cham-
bres à deux lits et deux cuisines ainsi
qu'une installation de douches. Le feu
semble avoir pris dans l'une des cui-
sines pour des raisons que l'enquête
s'efforcera d'établir. Très rapidement il
se propagea à l'ensemble de la cons-
truction malgré la très rapide et très
importante intervention des pompiers...
sans commandant, MM. Pellouchoud,
capitaine, et Jean-Charles Moret, pre-
mier lieutenant étant absents.

Un instant la foule paniqua, lorsque
la toiture et la charpente s'écroulèrent
avec vacarme, au moment même où des
pompiers et des aides bénévoles s'affai-
raient à évacuer des caisses entrenosées
sous la partie du hangar située du
côté « place du Manoir », fort heureu-
sement personne ne fut pris sous cette
subite avalanche de décombres. Dès
cet instant, les pompiers se bornèrent,
au moyen d'une demi-douzaine de lan-
ces à incendie, à protéger les maisons
avoisinantes et à circonscrire le sinistre.
On notait sur place la présence de
M. Jean-Maurice Gross, ju ge-instruc-
teur du district.

Nous avons interviewé le propriétaire
M. Bompard qui venait tout juste de
rentrer de vacances et qui estima les
dégâts à la valeur du bâtiment. Aucune
matière première ni matériel apparte-
nant à l'exploitation ne se trouvait dans
le sinistre. Par contre une douzaine
d'ouvriers étrangers ont perdu dans les
flemmo,n tnnp 1n.i«t*c i-.P£{ i ic  TinvcAiinuIr Tic?*j,u.-ji 3Jj.xj .ca luua icma cxxci/a IJ^JLC5»*II.I*^ J

3. lia
Cai*nm4< lskrrAO n*a n tion ri «i -n 4- ,1 n Imin «*n_sci.uni xuges, en nueiiutiiii , ue leur re-
trouver un habitat, dans les locaux de
l'ancienne halle de gymnastique. ^c J eu J ait ra9e et *es pompiers attaquent le foyer par le haut de la toiture.

Antoine Fornage, adieu à un ami
Hier nous devisions gaiement en sa vu de toute ambiguïté, sa disponibilité, avec le granit de gneiss, la serpentine

compagnie à la terrasse d'un restaurant son hospitalité, sa poignée de main dTîvolène ou le grès d'Illiez possédait
de Gstaad, aujourd'hui un tertre chargé franche et cordiale ;il détestait les une grande sensibilité ; au cours de nos
de messages surmonte sa dépouille mor- compromissions, les situations équivo- longues randonnées par monts et par

SAMEDI 17 JUILLET 1971,
DES 9 h. 30 SUR LA PLACE

DU VILLAGE

Le conseil communal se fait un
plaisir et un devoir de porter à la
connaissance de la population que la
manifestation officielle d'inauguration
de ces importants travaux se déroulera
à la date indiquée ci-dessus.

Cette manifestation sera rehaussée
de la présence du conseiller fédéral
Roger Bonvin.

Les autorités cantonales seront éga-
lement présentes, de même que les
services fédéraux .et cantonaux des
améliorations foncières.

Y participeront également les bu-
reaux d'études et d'exécution des tra-
vaux, les entreprises, les ouvriers, les
anciennes autorités communales, te curé
Mayoraz, la presse et te conseil com-
munal.

Deux groupes de musique, la société
de chant La Lyre et le groupe du
Vieux-Saxon, « L'Abarintze » nous ont
assurés de leur concours à l'occasion
de cette journée historique pour notre

chants profanes.
A l'église, l'assiste

la qualité des voix,
fondeur, la piété qui
une prière. A l'exté
nesse, l'aisance, la ]
fantine qui mettau

Bienvenue à Salvan, le week-end prochain

La doyenne n'est plus

(Set). Samedi et dimanche prochain
aura lieu à Salvan la 26e Fête can-
tonale des costumes. Pourquoi à Sal-
vain ? Tout simplement pour marquer
un magnifique anniversaire: le cin-
quantenaire du Vieux Salvan. C'est
en effet en 1921, sous l'impulsion
d'Albert Bochatay en compagnie de
l'artiste peintre, violoniste et écrivain
Albert Gos que l'idée de fonder un
groupe folklorique traversa le village.
Puis, bien des heures ont sonné bril-
lantes et amicales. En 1966 c'était
l'inauguration de la bannière, en 1968
le pèlerinage suisse des costumes à
Rome mais il y eut aussi de magni-
fiques voyages à l'étranger sans ou*
blier les fêtes du Rhône de Lausanne,
l'exposition nationale de Zurich et
tant d'autres événements marquant
la vie de la société. Aujourd'hui , pour
la troisième fois, le Vieux Salvan or-
ganise la Fête cantonale des costumes
avec l'expérience acquise au cours de
l'organisation de la fête de 1947 et
celle de 1956. Mais qui mieux que
le comité d'organisation pourrait sou-
haiter à chacun la bienvenue. Lais-
sons-lui donc la parole :

On dit quelquefois que notre pays
est toujours en fête: combien de di-
manches, en e f f e t , sont marqués par
des fêtes, religieuses ou profanes , mu-
sicales, sportives, théâtrales ou intel-
lectuelles.

Plus qu'une critique, il nous plaît
de voir là une constatation bienvenue
de la santé d'un peuple travailleu r
et uni qui sait faire alterner la joie
de la détente avec l'e f for t  des durs
labeurs. doyenne de la commune.

Demain, c'est le peuple valaisan j ^  défunte avait eu sa part d'épreu-
tout entier, de la Furka au Léman. ves et  ̂douleurs qu'elle accepta avec
qui ae retrouvera dans une fê te  de une grainde force de caractère. Elle
famille, la Fête cantonale valaisann e étonnait ses proches pat sa grande
des costumes. résistance. C'était une femme de cette

Dans la diversité et l' éclat des pa- raee montagnarde, dure à l'effort, à
rares, le chatoiement des couleurs, In la foi profonde. Elle éleva une famille
ordee des châles et la rutilance des <je 5 enfants dont 4 sont en vie. De-
—————^——— puis son veuvage elle cohabita avec

Première messe au Châble } 'une . de ses filles', «Cataire, iui
la soigna avec un dévouement exem-

(Set). — Le 18 juillet prochain la pa- plaire et un rare savoir-faire. Fait à
roisse de Baenes aura la ioie de voir noter c'est le premier décès survenu
un- nouveau prêtre célébrer sa première, cette année, dans la commune, priv;
messe solennelle. Il s'agit du père' le village du Léamon d'une sympat
Jean-Biaise Fellay, fils d'Henri , authen- que figure ancienne.
tique Bagnard domicilié à Sion . Le A la famille en deuil , nous prést
père Fellay est religieuv de la Com- tons, notre sympathie et nos sincè
pagnie de Jésus et a été ordonné à condoléances.
Lyon te 3 juillet dernier. J.H

coiffures , le rassemblement général de
tant de groupements locaux sera cer-
tainement une fête pour les yeux.

Puissent aussi, tous ceux qui y par-
ticiperont, y trouver pareillement une
fête des cœurs et des esprits dans
la joie de l'unité et le réconfort des
saines traditions, toujours vivantes et
toujours aimées.

A une heure où semblent si souvent
se lever des vents d'orage qui s'en
prennent à , nos plus sûres valeurs,
il est bon de retrouver dans une ma-
nifestation comme celle-ci le respect
de la décence, la volonté de l'e f for t ,
le goût de la continuité et de la f idé-
lité.

Salvan, qui peut s'enorgueillir de
posséder l'une des plus anciennes so-
ciétés de vieux costumes, est heureuse
d'accueillir dans son austère et fier
vallon, la grande famille valaisanne
des costumes.

Amis, soyez tous les bienvenus !

Le comité d'organisation

Madame veuve Emma Lonfat qui
avait terminé ses 89 ans, le dimanche
4 juillet, journée des malades de la
vallée du Trient s'est éteinte paisible-
ment, jeudi aux environs de 20 heu-
res. Elle a été ensevelie samedi
et nombreux ont été les parents, les
connaissances et les paroissiens à
rendre un dernier hommage à la

9 h. 30 Réception des invités devant
la maison communale. Souhaits de

nit d

Il avait e:
dernière au
Paris-Sud : i

lée «
au r
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reauction a&spnx
à la vente spéciale WW• eUtâtyA
Deuxième réduction importante sur presque tous les

articles. Occasions à saisir!

^ t̂W Ŝ î^W Ŝ^^^ Ŝ^^^^Cmmm m 9.90 14.90 _ttal 14.90 29.9oà*liBj 39.90 39.90Ë:14.90Pjf m 9.90 14.90 WmM 14.90 29.90Ë?JftM 39.90

Jaquette longue en Blouse en jersey Jupe plissée en
Acryl 1/1 Qn Ny|on A QA Trévira, doublée,
saison 39.50 ITWU saison 28.50 «f.ïflf brun et noir.
Nombreux modèles Jupe en laine- saison 1/1 Q A
de blouses A A A Polyester -g H A A 36.50 It.uU
saison 29.50 ÏJ.ÎW saison 36.50 lf.ïf U

** JBPyMI flBl^H-̂ '̂ 'vv J_P̂ _Hl '«vviJv ii y p^_f^J—viiju JJ~HJ>V .Jfe^yfl "

Kl«û T1 if T in 11 IéHéé'- r?fVSS
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CBUMt

49.90

____jfl_B_K—_M_»b i IH'IB

Jupe en Trévira avec
garniture d'œillets,
brun et marine

SB" 14.90

Robe torso, en jersey
Courtelle,
beige et bleu clair
saison 64.50 AA AA
maintenant fcïf.îfU

il
A

Ensemble deux-pièces: manteau et
pantalon, beige-blanc, marine-blanc
saison 149.50 après 69.90

maintenant

Manteau droit de ligne Hot pants, culottes ajustées,
amincissante, nombreux dessins, tissus et
marine-blanc coloris, aussi avec impressions
saison 129.50 QA AA multicolores A AA

maintenant «îîïJUlU saison 39.50 maintenant U."U

la saison prochaine.

_?

i m
3ÈÈË ifflÊmim**"^

r.,. . -. 'g.-, ',. t. , — i Trawii IBIVIJBI i wjaf un i

Robe unie avec Ensemble pantalon en Robe polo avec chasuble,
chasuble, beige, Courtelle, marine-blanc blanc-marine, blanc-rouge
bleu, clair et rouge-blanc saison 98.50 A A AA
saison A A AA saison 79.50 A A AA maintenant «JïJ.ïlU
104,50 ùîJ.VV maintenant Oïl.ïJU



Une voiture dévale
un talus: un blessé
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MARTIGNY — Hier encore, vers
15 h 40, M. Edgar Crot, âgé de 33 ans,
domicilié à Essert (VD), circulait au
volant de la voiture VD 134494, de la
Forclaz en direction de Martigny. Arri-
vé environ 500 mètres avant la bifurca-
tion de la route de Ravoire, il dérapa
sur la chaussée mouillée et, après avoir
heurté un boute-roue, il quitta la route
pour dévaler un talus, après avoir ef-
fectué un tonneau .

A la suite de cet accident, la passa-
gère de ce véhicule, Mlle Henriette de
Meyer, âgée de 25 ans, domiciliée à Fri-
bourg, a été blessée et transportée à
l'hôpital de Martigny.

Concert de musique de chambre

VERRIER (Set). — Le jeudi 15 jui llet
prochain aura lieu à Verbier en l'église
catholique de la station un concert de
musique de chambre dans le cadre de
la 3e Offrande musicale. Ce concert
sera donné par le quatuor de l'Heure
musicale de Ohampex avec, en soliste,
Hubert Fauquex, Hautbois.

L'ensemble musical interprétera le
programme suivant : Quatuor en mi-
béimor pour violon, alto et violoncelle
de Cari Dittersdorf ; Quatuor en fa
majeur pour hautbois, violon alto et
violoncelle de W. A. Mozart.

Ce premier volet d"une série de con-
cert est organisé dans le cadre de l'ex-
position Erni et l'entrée des concerts
donne également droit à une visite de
l'exposition.
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Diplômes et succès pour Mlle Christine Sartoretti
qui s'impose aux examens de clavecin i—=——
SION. — Aux XVIe et XVIIe siècles, reçu un prix spécial pour le meilleur ¦¦snHM^H^MnHH^HH^BaM^^^H^^^^^MHHe^^e^HSai^v^le clavecin était un instrument en examen professionnel.
honneur dans les familles nobles, dans A New York aura lieu bientôt le
les cours princières et royales. Avec Festival des arts et des jeunes. Désignée
l'épinette. par Pro Helvétia, Mlle Christine Sar-

Au XVIIe siècle, le clavecin était toretti y représentera la Suisse. Elle
à son apogée et l'on ne jouai t plus de donnera deux récitals de clavecins, vers
l'épinette, dont la mode était passée. la fin du mois de juillet.

Instrument à cordes et à clavier , le * * *
clavecin était un dérivé du p'saliérion et A Anvers, le célèbre professeur cana-
du tympanon. dien Gilbert Kenneth , donnera un cours

L'ère du clavecin fut détrônée par international de clavecin sur un instru-
celle du piano-forte. ment Riicfcers. Quinze élèves seulement

— Mais, dès le début du XXe siècle, ont été admis à ce cours professionnel ,
grâce à l'action de certains facteurs dont Mlle Christine Sartoretti. jB
de pianos, le clavecin reconquiert ses . * * * 58 im̂ ^^-
lettres de noblesse. Il est remis sur le Nous sommes donc en présence d' une T£
marché par les grandes firmes de n '̂anos jeune artiste sédunoise très qualifiée,
telles que Gaveau, Pleyel et Neupert. Organiste en l'église Saint-Théodule,

L.es marques des clavecins les plus elle a bien voulu — avec beaucoup de IBa
célèbres du XVIe et XVIIe siècles sont gentillesse et de simplicité — nous mon-
les Rûckers, les Couchet , les Denis , les trer la pureté de son style, la souplesse H^HBlanchet , notamment. et les nuances de son jeu. EE=I ~- Hfc-_

* * *
Aujo'iird'qui , les clavecinistes sont évi-

demment moins nombreux que les pia-
nistes, mais ils sont recherchés. L'art
exige un talent sans faille et impose des
études particulièrement difficiles.

Etudes supérieures qui n'ont pas ef-
frayé Mlle Christine Sartoretti ,de
Sion, possédant déjà une licence de con-
cert de piano.

Cette jeune artiste a révélé ses dons
très tôt. Mais elle les a sans cesse per-
fectionnés. Par un travail opiniâtre, elle
s'est hissée à un niveau enviable. Au-
jourd'hui , après avoir suivi des leçons
particulières, des cours multipl es de cla-
vecin, elle vient d'obtenir qutiques ré-
compenses significatives de son talent.

Au Conservatoire de musique de Lau-
sanne, Mlle Christine Sartoretti a décro-
ché haut la main le diplôme de capa-
cité d'enseignement pour le clavecin. La
voilà donc en possession du titre le plus
haut que l'on d'éoerne avant la licence
de concert.

• « •
Deux jours plus tard, avec la même

aisance, elle a réussi les examens qui
lui ont valu le certificat d'orgue attri-
bué par la commission de musique de
l'Eglise évangélique réformée du canton
de Vaud.

Pour le clavecin ;elle fut élève no-
tamment et surtout de Mme Ohristiane
Jaocottet , professeur au Conservatoire.
Pour l'orgue, de M. André Luy, dont on
connaît la réputation également.

Le diolôme de clavecin en sa posses-
sion . Mlle Sartoretti a été aopelée à
jouer comme soliste avec l'Orchestre de
chambre de Lausanne, dirigé par Ar-
pad Terecz, duquel, en outre, elle a

succès
vec un très grand plai
srenons que M. Pierre

de Nestor, vient d
ient son bacalauréat ,
une mention spécial
; mérite d'avoir repri
s une longue interrup

sons toutes nos félicita

Mlle Christine Sartoretti est très cer-
tainement une artiste devant laquelle jp^B  ̂ HÉ^Js'ouvre une manigifique carrière . Bjfa gfe

Elle n'ignore pas les embûches qu 'el' e j r  
_
^BH BB^^Jaura à surmonter pour s'imposer défi- '-_ p̂

nitivement. File les perçoit avec une  '¦s^~ ^^B|HIHII^^_froide l u c i d i t é .  Mais aussi elle esi orête SiÉlBM^^^^M
à affronter  courageusement les obsta- ^¦" -"-. '. -sa^^^MBBlÈÏH ~=
oies, .les diilemmes, les imnrévns. les
traquenards don t sont truffés les che- ¦ j^* SUBI _T~ " ~"'~aIEmj ns conduisant à la maîtrise . ^  ̂ - ¦- . _ d|M|

Nous lui souhaitons les succès qu'elle iL ji
mérite et qu 'elle saura remporter grâce Bfc ^^BBà son talent , son obstination et sa vaste -jfjjHll ;™ _ -=

v f.-g. g. BrE,. — __ ,__! ^^B^T

Une pétition pour demander la correction
de la route Molignon - Signèse - Ayent
SION —¦ Ceux qui empruntent la route MMBMBJ3CJ5 ^^

— - 
^

——- ==,3̂ ^=^====!- ^B-de Molignion-Signèse-Ayeht l'abordent
avec beaucoup de prudence mais aussi ttàrr-avec inquiétude. Bille est sinueuse, très Bailresserrée par endroit , dangereuse c'est alte. :-_
certain. D'ailleurs, de nombreux acci- BÉidents ont eu lieu sur ce parcours dif- g£
ficdile.

Une pétition vient d'être adressée à h r* 'jlÇ ; BH-
Vadministration communale de Sion et ^(l*^-i, •̂ JgEjljj
à celle d'Ayent. Signée par 200 person- g_». -:̂ |p  ̂ SS îls» gi, "inés , irritées d'un état de fait qui a trop AJri i i k . apjgli Sf#4BWTr~r i Ï »-",- ,,duré. HT I _":Jû,'- 'SB RHBB

Il est dit à peu près ceci ; « Les usa- ^UgL3jf^gers de la route Sion-Molignon-Signèse- iiiJHSi^^g"S'ci a *AC La luutc uiL/ii-±v.LLn..lgiiuil-oi ëllCût:-
Ayent vous adressent la présente péti-
tion pour vous demander d'intervenir le
plus rapidement possible auprès des
services responsables de l'Etat et de la
Confédération afin que des travaux de
correction soient entrepris à brève
échéance. Pas une semaine ne se passe
sans qu'il y ait des accidents dûs à la
mauvaise visibilité. La correction Mo-
lignon-Signèse-Argnoud n'est pas d'un
coût très élevé. »

N'étant pas de ceux qui fréquentent
régulièrement cette route, je viens de 
la parcourir en voiture pour me rendre
compte de la situation. Eh montant, de
justesse, j'ai évité deux collisions. 1

Cette route a été construite en 1922, I
de Moligmon à Signèse en 1927. Elle
n'est pas délimitée de Signèse à Ayent.

Pair endroits, elle est très étroite et

t b

)ERNIERS ECHOS D'UNE FETE AUX HAUDERES
""ST ^5~ x . ¦ '' -. '¦' M- Samuel Barbey, fondateur de l'Echo

de • la Dent-Blanche, diriger l'un des
aft^^ morceaux d'ensemble.

±Jj 'Sfe Sur l'une des photos, on reconnaît
M. Léon Gaspoz pendant son allocution
et, sur l'autre, M. Samuel Barbey pen-
dant l'exécution du morceau d'ensem-
ble.

/ PANORAMA ^

J\ DU VALAIS /
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Attention aux rails

MARTIGNY — Hier, vers 16 h 45, Mlle
Gabrielle Montanari , âgée de 31 ' ans,
domiciliée à Mon treuil (France), circu-
lait sur l'avenue du Saint-Bernard , à
Martigny, au guidon de son cyclomo-
teur et se dirigeait vers le centre de
la ville. Arrivée à la hauteur de la
station Gulf , les roues de son véhicule
ont été prises dans les rails du tram et
la cyclomotoriste chuta sur la chaussée.
Elle a été relevée blessée et conduite
à l'hôpital de Martigny.

Bernard Lathion
expose à Bruson

BRUSON — Le peintre valaisan Ber-
nard Lathion, bien connu dans la ca-
pitale vaudoise, vient d'ouvrir une
galerie d'art à Bruson dans son canton
d'origine, du 10 juillet au 30 septem-
bre 1971.

Nous ne pouvons qu'applaudir sa
décision, car, s'il est vrai que nul n'est
prophète en son pays, nous devons cons-
tater qu'en art, il en va souvent de
même.

Le style et la technique de ce pein-
tre ne peuvent en aucun cas être com-
parés à des peintres connus. Il en va
tout autrement de ses œuvres qui ont
été appréciées par de fins connaisseurs.

Ainsi, nous retrouvons ses toiles en
France, en Belgique, au Danemark, à
Stockholm, en Yougoslavie et en Ita-
lie. Sans compter celles qui sont en
Algérie, en Tunisie, au Maroc et à Té-
héran, nous en trouvons également en
Argentine, en Californie ainsi qu'à
Pékin.

Par ces collections particulières, ré-
parties sur quatre continents nous pou-
vons dire que l'artiste valaisan Bernard
Lathion est mondialement connu et fait
honneur à son eanton.

Désirez-vous , mieux le connaître,
alors allez à Bruson, qui est d'autre
part un lieu charmant, et là, mieux
que par des mots, vous constaterez que
ses œuvres vous récompenserons de
votre déplacement.

D. P.

CHUTE MORTELLE
A GRESSONAY

AOSTE. — Dimanche, dans l'après-
midi , un touriste turinais, M. Louis
Andrioni faisait une excursion en
montagne dans la région du Gresso-
nay en compagnie de sa femme.
Après avoir pris le télésiège pour
monter à Weismatten, M. Andrioni
décida de faire l'ascension d'une
paroi rocheuse dans le mont Hieco.
Ne possédant ni les chaussures adt>
quates ni un matériel suffisant, ce
dernier devait glisser et faire une
chute de 40 mètres dans le vide. Des
amis présents alertèrent immédiate-
ment la colonne de secours qui de-
vait retrouver le malheureux impru-
dent très gravement blessé à la tête.
Transporté de suite à l'hôpital de
Gressonay il devait y décéder durant
son transfert.

popuiair
sur ies nauîeurs des Hauderes

ÎS HAUDERES. — L'an passé a e
u, avec un gros succès de participa
n une marche populaire organisé
r la société de développement et 1
i-club Haudères-Arolla.
Cette marche en montagne, destinée
lintenir vivant le souvenir du ce
ire guide Pierre Mauris (elle port
1 nom), est patronée par M. Rodolph
ssières, conseiller national.
Pierre Mauris était guide dans le
>upes alpines commandées par le co
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Maître teinturier Spécialiste en :

Nettoyage d'ameublements
Service à domicile _ tapis d'Orient et Berbères
Té! (027) 2 3314 — moquette (travail à domicile)
Privé (027) 2 77 69 " <~g-jj  ̂

^
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^^^  ̂ y _^_s»

Complets dès Fr. 50.—, 60.—, 70—

Complets à Fr. 198.—, soldés Fr. 100.—

à Fr. 268.—, soldés Fr. 180.—

à Fr. 298.—, soldés Fr. 200.—

Vestes légères â Fr. 30.—, 40.—, 50.—

pantalons pour assortir à Fr. 35.—, 45.—

Un lot important de blue-Jeans à Fr. 68.—, soldés Fr. 40.—

Chemises (polos, manches longues et manches courtes),
pulls, jaquettes, liquidés avec des rabais de 20 à 50 °/«.

:y©iX: La Crolsée
' POUR. . S ION

|y Ĵ| Tél. (027) 21435
__H_3_Hr_B_S__BBHBDflBBHHHB __H¦¦¦HR&HHHHB

_>, JA __ H_ ^WTJ
B|k_Ëfc£_,'j ___ * _tf

il Hervé Mîcheloud sion, champs»

— rideaux - vitrage
— intérieur de voiture .
— Désinfection
— Service de réparation

JJHHHH^^HEHHI HH^HHBSHHHHHHHKHiBHHH^HB^^^^Hi

-̂ ^BBaJ-'-̂ ^^ ŵ^r̂ v. .nrî àV
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COGNAI

[ J
Les Installations de

Ĥ «n& cuisson à base de gaz <x^55efIB»>" _iffl*gB| liquide sont une de nos fl
I spécialités.

^̂ ^̂ ^B 9 Leurs raccordements 1̂ ^̂ ^
I s'effectuent par des
I monteurs spécialisés.

BilUIAIS
leGoron racé et fruité

I 

' ' i l '¦• ' dm si? "S

Jr^iŜ BB m

dePROVINS
VALAIS

Piono Pleyel ^X  ̂
de

noir, magnifique, avec applications I» AflaJciriiUtebronze, à céder au plus offrant.
Chiots à vendre.

S'adresser à Mme Yvonne Dupraz,
quoi de l'Avançon (Wichert) Tél. (021) 89 10 65.
1880 Bex.

36-90 732 22.309 057

RI M INI
par les autocars de la Cie
Martigny - Orsières
du 4 au 11 septembre 1971

\
Prix : transport et pension 210 fr

Enfants jusqu'à 5 ans 115 fr

Enfants de 6 à 10 ans 135 fr

Renseignements et inscriptions : tél. (026) 4 11 43

« Peu d'espoir de retrouver le noble héros », disait une man- Clinton — tout ce qui en restait — fumait encore sur la berge,
chette. Les doigts de Jeff se crispèrent sur le journal. Ses yeux Le grondement du canon que l'on tirait pour faire remonter les
parcouraient , sans comprendre, les paragraphes où s'entremêlaient corps des noyés troublait la paix du fleuve. La puanteur de la
panégyriques et folles conjectures. Il lut à plusieurs reprises : chair brûlée empoisonnait l'air parfumé de mai.

« On n'a encore que peu de détails sur l'effroyable tragédie , Y 
tr.ain 

/
arrêta : °n mi\dans le fou.rB°n tmis forînes raicîe"

mais parmi tous ceux qui se sont distingués par des traits enveloppées de couvertures. Jeff en profita pour questionner les
d'héroisme, un nom ressort avec un éclat particulier Nous voulons ou™e

£
s charges de cette lugubre besogne ; ils s'adressèrent a un

narler de Mr Nicolas Van Rvn oui » petlt homme pale tristement assis près des restes fumants duparier de Mr. JNicoias Van Kyn, qui... bateau. C'était le courtier de Nicolas, Bronck, qui était resté sur
« Bon Dieu !¦ » dit Jeff a mi-voix. Il ouvrit une porte au la scene du naufrage depuis la nuit précédente, après l'arrivée à

hasard : elle menait a l'estaminet de 1 hôtel, désert et tranquille a New-York des premiers trains chargés de leur lugubre bagage,
cette heure cfe la matinée. S'asseyant lentement, il étala le journal A la question de Jeff , il leva un visage hagard ,
devant lui. « N0I1) dit-il, le corps de Mr. Van Ryn n'a pas encore été

Il se forçait à lire lentement , minutieusement, cherchant à retrouvé. Je les 'ai tous examinés. H y en a une douzaine d'autre s
démêler sous le verbiage le peu de faits précis dont on eut qui n'ont pas été retrouvés non plus. Il est impossible de savoir
connaissance. On comptait jusque-là au moins une quarantaine le nombre exact des victimes, car il n 'y avait pas de liste des
de morts, y compris le capitaine Hall et le pilote. Nicolas Van Ryn passagers. »
avait d'abord sauvé sa femme, puis une certaine Mrs. Edwards et « Et Miranda... Mrs. Van Ryn ? coupa Jeff. Où est-elle ? >
son enfant : après quoi on l'avait vu se jeter à l'eau une troisième « On l'a emmenée chez elle, à Stuyvesant Street . Je crois
fois , dans l'intention évidente d'aider ceux qui se débattaient en- qu 'elle va bien » , répondit le courtier d'une voix sourde. Un
core. Il n 'avait pas reparu depuis. frémissement le parcourut ; il ajouta avec véhémence : « Dieu

Un train avait ramené à New-York les rescapés et les corps maudisse le jour où je lui ai parlé de la Mary Clinton ! C'est
des victimes qui avaient pu être identifiés. C'était tout. c

T
ette ?ouf e du daable... je lui avais dit je 1 avais supplie... »

, „ , f . . , , , La voix du petit homme se brisa. « Mais il a essaye de réparer leJeff essuya la sueur de son visage et monta dans sa chambre mal . n est mort en hér0Sj comme un véritable aristocrate... »
i nour v nrendre son chanean pt son sac. Les hateanv do 'New-York x _ i 4. .- _ . .. T̂ _ u 1 . _ i i.t« .... .._ i-.-
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A LOUER

compresseurs
Capacités à choix.

Tarifs avantageux.

ROHRER-MARTI
SA pour la vente de machines d'entreprises
1844 VILLENEUVE
Tél. (021) 60 22 22

22-3392

Voitures neuves
livrables

tout de suite
Simca lOOO LS 6 490 fr.
Simca 1100 GLS 8 650 fr.
Simca 1301 S 9 600 fr.
Simca 1100 GLS break 9 250 fr.
Simca 1301 S break 10200 fr.
Sunbeam 1250 de luxe 7 990 fr.
Sunbeam 1500 super 9100 fr.
Sunbeam 1500 GT 9 750 fr.
Sunbeam Minx Estate 9 890 fr.
Chrysler 160 10 600 fr.
Chrysler 160 GT 11250 fr.
Chrysler 180 11990 fr.
Chrysler 180 autom. 13 240 fr.
Mercedes 200 19 000 fr.
Mercedes 220 20 200 fr.
Mercedes 220 autom. 21 800 fr.
Mercedes 230 autom. 23 500 fr.
Mercedes 250 CE 28 500 fr.
métallisée
Mercedes 350 SL 42 500 fr.
métallisée - hard-top

_ sa

d_9__%
^̂  ̂_. <̂i ŵ J&Ê&*&?%r

Tél. (027) 2 01 31

Reprises - Crédit rapide
36-2818

Scrurer 125 CY
A vendre

récemment revisé, charge 8 t. 400,
modèle 1948.
Conviendrait pour marchand de vins
ou fruits.
S'adresser sous chiffre P 36-28 012
à Publicitas, 1951 Sion.

•^ 

S 

Garage « FEUROTON »

|11§||§ Posé chez vous en 30 minutes Entière-
1Im ment fini Avec tond portes crépissane.

Pmlf peintures, étanchélté et écoulements Prix

Route d« Slgny 10 tel (022) 81 42 67

Représentation poui le Valais Mlchauû
Frères è Riddes tel (0271 8 72 07

Meubles Jos. Albini
MONTREUX

18, av. des Alpes, tel (021) 61 22 02

Belles occasions
en tous genres

pour appartements , villas, chalets,
instituts , pensions, hôtels, etc.
Beaux meubles divers styles
Succursale à SION. Grand-Pont 44

Unique occasion
En vue du renouvellement de ses
modèles

La maison Gobet, meubles de style,
rue du Vieux-Pont 1, 1630 Bulle
met en vente

PLUSIEURS ENSEMBLES
D'EXPOSITION

A TRES BAS PRIX

Salons Ls XV - Ls XVI - Anglais

Salles à manger Renaissance •
Ls XIII - Ls XV - Ls XVI

ainsi que plusieurs lits, fauteuils,
chaises et meubles de tout style.

Pour tous renseignements: tél. (039]
2 90 25.

17-12307

J'achète
meubles tous genres
anciens et modernes

et appartement complet.

Paiement comptant.

Tél. (027) 2 14 16 ou 2 57 30,
Sion.

P1007

Terrassements
au trax

Raymond BERRA
paysagiste, Monthey
Tél. (025) 4 10 08.

36-618
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HOWEG - Valais

cherche

3M>
cherche pour son atelier de réparations
à Lausanne

un mécanicien
un manoeuvre
de garage

avec permis de conduire A
Nous offrons à personnes consciencieu-
ses :
'— une place stable
— traitement mensuel
— la semaine de 5 jours
— une ambiance de travail agréable
— avantages sociaux
Entrée tout de suite ou à convenir.

Faire offres ou prendre rendez-vous par
téléphone :

GARAGE FBW
S.A. Franz Brozincevic & Cie, Wetzikon,

route de Renens 24,1008 PRILLY,
tél. (021) 24 04 75

22.27 059

OFFICE DES FAILLITES

Vente aux enchères
publiques
Le mercredi 14 juillet 1971, dès 14 h. 30, sur le chantier de
l'entreprise COVITRA sis à l'extrémité du chemin des Châ-
taianiers à Chambésv-Genève. (suivre les écriteaux). il
sera procédé à la vente aux enchères publiques, au comp-
tant, des actifs suivants :

matériel d'entrepreneur
uumpimicim iiuidiiimeui : i grue aisuiouirice D.E.I.D., type
XG 12 016, hauteur 17 m., portée 16 m. avec mouvements
télécommandés version sur 6 vérins, moteur électrique,
1 génératrice HUNZIKER type DB 20, 220/380, 29 CV, mo-
teur à essence, 1 bétonnière Diesel hydraulique IME con-
tenance 200 litres, 1 scraper IME moteur électrique. 2 ben-
nes à terre 250 litres, 1 scraper IME, moteur électrique, 2
bennes à terre 250 et 300 litres, 1 benne à béton 200 litres,
1 panier à briques fourche pour grue 1000 kg., 1 vibreur
Vibrax Mail, 1 pompe à eau, 1 chaufferette à mazout, ba-
lais, caisses à mortier, seaux de maçon, fourneaux à bois,
cordes, poulie, tuyaux d'eau, cordons électriques,
brouettes, règles, pelles, pioches, casques, cirés, cheva-
flHUGO, pUUlIC, 1UJQUA U OC1U , bUlUUHO C7IGO II 1V̂  UCO,
brouettes, règles, pelles, pioches, casques, cirés, cheva-
lets, cric, baraques de chantier, 1 lot de petit matériel
d'entrepreneur divers, etc.

Véhicule
1 camion BERLIET type GAK 5 R modèle de 1963, pont
ouvert à ridelles base. 3 côtés, couleur gris-noir, carburant
Diesel, CH Impôt 25,168, charge utile 5500 kg.

EXPOSITION : demi-heure avant la vente.

18.5061

Vos annonces :
Bas-Valais : Martigny (026) 210 48
Sion et Sierra : Sion f027) 3 71 11
Haut-Vaîais : Brigue (028) 3 12 83

Tennis-club de Conthey
Notre club est en bonne voie de formation. Les deux courts
de Châteauneuf-Conlhey seront vraisemblablement à la
disposition des joueurs dès le printemps 1972.
SI vous désirez devenir membre de notre association, nous
vous invitons à souscrire à notre capital social au
moyen du bulletin ci-dessous. Un intérêt de 4%> est prévu.
Il sera en principe déduit du prix des abonnements de jeu.

I CINI1IO-ULUD LIE UUIN I ntl
Le comité d'initiative.Le comité d'initiative.

BULLETIN DE SOUSCRIPTION :

Le soussigné : 

Nom et prénom : 

Adresse : 

Domicile :

*"WÏ!̂ ?^'' "*  ̂ ^H1P̂ :

Une bonne idée I
Faites un stage dans la sympathique
ville de Zurich comme

employé (e)
de notre banque. Notre succursale de
la Rathausplatz, située en plein centre,
vous offre :
— une activité intéressante et variée ;
— la possibilité du parfaire vos con-

naissances de la langue allemande:
— un salaire approprié ;
— une bonne ambiance de travail ;
— des bureaux modernes. .
Si cette offre vous tente, n'hésitez pas
à nous écrire ou à nous téléphoner.

s.w„„„* KREDITANSTALT
s»*»,.. Zùrich-Rathausplatz

Limmatquai 58,8001 Zurich,Telefon 051 471400

LA CENTRALE LAITIERE DE SION SA
cherche

un aide-machiniste
qui sera formé dans l'entreprise.

Age désiré: 18 à 25 ans ;
ainsi qu'un

aide-chauffeur
Travail intéressant et bien rétribué,
avantages sociaux.

Entrée Immédiate ou à convenir.

S'adresser par téléphone au (027) 3 71 01

36-27971

On cherche

36-27931

Peintre
travaillant seul
cherche travail de
réfection d'appar-
tement.

Prix raisonnables.

Tél. (027) 2 0610.

personne
pouvant faucher un pré devant cha-
let à Crans-sur-Sierre.

S'adresser à M. Charles Rey, Ca-
veau. 3963 CRANS.

Tél. (027) 7 30 62.
36-28 011

Entreprise de Martigny, en pleine expan-
sion, cherche

chef monteur
et monteurs

en chauffage central et sanitaire.

Faire offres sous chiffre P 36-100 503 à
Publicitas S. A., 1870 Monthey.

ENTREPRISE DE PARCS ET JARDINS

cherche pour son bureau de MORAT
un jeune

dessinateur qualifié
Entrée Immédiate.

Tél. (022) 2619 25 ou écrire sous chiffre
B 61 709-18 à Publicitas, 1211 Genève 3.

homme ou jeune homme
pour travaux légers d'atelier et con-
naissance des travaux de bureau.

Entreprise de la place de Sion demande
urgent ou à convenir

représentant

Le développement réjouissant de notre
activité en Valais dépasse maintenant le
cadre des possibilités de notre organisa-
tion actuelle. Afin d'être à même de mieux
servir sa clientèle valaisanne, le BUREAU
de SIERRE de la HOWEG cherche un
collaborateur expérimenté dans la vente,
sérieux et plein d'initiative personnelle,
de préférence bilingue.

Tout candidat intéressé à travailler en
étroite collaboration avec l'hôtellerie et la
restauration est invité à faire parvenir sa
candidature accompagnée de certificats
et références à M. Paul Zeller, Bureau
HOWEG, 3960 Sierre. Discrétion assurée.

36-27 899

Atelier spécialisé dans la construction en acier ino-
xydable, situé sur la Riviera vaudoise, cherche :

ouvriers qualifiés
désirant travailler sur la fabrication de meubles en
acier Inox et autres travaux variés

Ambiance de travail agréable
Avantages sociaux
Semaine de 5 jours

H. GIOVANNA SA - Département GINOX
Rue du Lac 124 - 1815 CLARENS/MONTREUX
Tél. (021) 62 2617.

' • 22-8031-6 V

Jeune fille
de 14 ans, cherche
emploi pour garder
des enfants dans
commerce, pendant
les vacances.

Tél. (024) 2 80 27
ou (025) 4 31 84.

36-5241

Jeune homme
16 ans, cherche
place comme

technicien-
dentiste
à Sion ou environs

Ecrie sous chiffre
P 301 055-36
à Publicitas S. A.,
1951 Sion.

On cherche

sommelière
Nourrie, logée, bon
gain. Entrée tout
de suite.

Café-restaurant de
la Croix-Blanche.
Aigle.
Tél. (025) 2 24 64

Secrétaire

cherche PLACE

à Ovronnaz ou en-

virons.

Tél. (029) 8 53 58.

36-301044

A vendre

téléviseurs
d'occasion
grands et petits
écrans.
Service de répara-
tion.
Ainsi que mobiliers
en tous genres.

Se recommande
Germain Mablllard
Charrat

Commerc e de"'Saint-Maurice
cherche :

chauffeur-livreur
permis A, pour une période de trois
mois environ.

Tél. (025) 3 64 93.

36-27 881

Chauffeurs
de trains routiers

sont demandés par entreprise de la
place de Sion.

S'adresser sous chiffre
P 36-901 908 à Publicitas
1951 Sion.

Disco-bar Charlemagne, BEX
cherche tout de suite

jeune serveuse
Semaine de 5 jou rs. Bon gain.

Tél. (025)514 65.

36-100 508

SION

Café-restaurant des CHATEAUX
Michel de Kaibermatten

engage

sommelière
^unyo i» uiiiiaiiune.

Entrée tout de suite ou date à
convenir.

Tél. (027) 213 73.

36-27 954

HOPITAL D'ARRONDISSEMENT

DE SIERRE

cherche pour son service de radio-
logie

une apprentie

Garage
Central SA
1820
Montreux

Service de vente
CITY-GARAGE
rue de le Paix 8

tél. 61 22 46

Opel Admirai 66,
très propre, ra-
dio,

Opel Capitaine
65, 2 modèles
à choix.

Rekord 1900 S
70, 40 000 km.,

Rekord 1900 S
69, 4 portes,
deux modèles
à choix

Rekord 1900 L
67, 4 portes,
80 000 km.

Rekord 1700
63-64,
100 000 km.,
Kadett 69, luxe,
4 portes,
54 000 km.

Kadett 68 et 69
2 et 4 portes,
3 modèles à
choix

Simca 1501 « S »
70, station wa-
gon, 57 000 km.

Simca 1501
spéciale 69
49 000 km.

Mini Austin 1000

Fiat 1500 L

très bas prix.

68, station wa-
gon, 73 000 km.
radio
Fiat 238 Combl
1969-1970, "
avec sièges,
45 000 km.

ga 67, très pro-
pre, 80 000 km

Sunbeam coupé
California 67
très soignée
37 000 km.

Rekord 1700 60
seul. 80 000 km.
expertisée

Pour bricoleur i

VW 1500 63.
Peugeot 404
63

REPRISE
EXPERTISE
CREDIT GM

©
Location

de voitures
sans chauffeur

22-124

upei i\aaen

21 000 km., excel-
lent état.
Tel mo-n 39 70 07

A vendre

Opel Rekord
1700
mod. 1967, bas prix

mod. 1965, bas prix

22.309 803

Cause départ
à vendre

Camaro 70

(021) 54 52 4&
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I \J ë  CI %» SION.. - Lundi matin une longue file
;j:;i:\ n ¦ ¦ \/ A i l i n  t.. ¦ " d'autos circulait à l'avenue de France.
\ U U  V A L AlO Jm% _*¦_ _».!_».¦_ J'U„_1A 1 I U  _l -». 1'!_ .#*, M 5 4-m l U A M S^ M A I Arrivée à la hauteur de l'hôtel du même\ V ancien directeur de l hôpital régional — * *» ** ._«_ à _, „« »»*.

a-lljNw Cette manœuvre semble avoir surpris
SION — Nous avons annoncé, hier, le un hôtel à Hyères, puis un grand res- ^^BBiMJBBBMi t̂oM*»,»-— un automoDinste valaisan qui transpor-

w;!' i'':• '• '':•' •¦¦•~.a__:-~. -¦—::¦.. ¦ -.'.'.-,¦.y&rlf ifo.yB decês de M Joseph Torrent, ancien di- taurant a Pans. BH^HPS^^B 

tait dans 

sa voiture des alevins Les
recteur de l'hôpital régional. En 1923, il épousa Mile Anna Theus, baquets dans lesquels nageaient les~~ ^-——~"-~~^-—" Lui qui n'avait jamais été malade a elle-même dans l'hôtellerie, qui fut une ---̂ 31 poissons débordèrent entraînant la 

gent
Grain de Sel du ^e hospitalisé depuis dix jours collaboratrice éminente car elle avait aquatique qui se répandit dans la voi-

seulement. Homme énergique et résis- été formée à une école sévère. Les exi- ' isÉfi ^ure et .iusclue sur la route.

U rlûliI'IH IA tant, optimiste et toujours plein d'al- genoes de ce temps-là étant bien plus-
Uel'UJJ t;... lanit, M. Torrent a été victime d'une ma- impérieuses qu 'aujourd'hui. SEPS °n V1t alors , spectacle peu banal,

ladie assez grave. Toutefois, il semblait V l'automobiliste se mettre a quatre pattes
— Nous parlions l'autre jour qu 'il allait se tirer d'affaire et vaincre * * * P°ur récupérer ses alevins qui se tor-

d'une locution qui avait refait sur- son mal rapidement. Hélas, un brusque tillaient sur la chaussée.
face lors d' une discussion. Quel- dénouement s'est produi t , imprévisible La Seconde guerre obligea le couple - Jm 
qu'un a dit: «Passons au déluge» et cruel. A l'âge de 73 ans, M. Joseph i à regagner la Suisse avec d'innombra- «#
et une autre personne, peu d'ins- Torrent était enlevé à la tendre affec- blés compatriotes qui avaient fai t une ^_B , „tants après , ajoutait: «Après moi tion de son épouse qui fut une rampa- belle carrière à l'étranger. VO'iOlStî SlS dl'PlÔlTléSle déluge!» Personnellement, je  gnje admirable, dévouée et compréhensi- M. et Mme Torrent revinrent à Sion. , "vous avoue n'avoir jamais entendu ve. Le couple s'entendait à merveille. Jusqu'en 1942, M. Joseph Torrent tra- (g|j tg'CBl IliCUlTIce «Passons au déluge» ... Bien que n'ayant pas d'enfants, M. et vaila dans les bureaux des usines de 

^^^
Ê _ •¦— On le traduit par «Remonter Mme Torrent se sont toujours occupés Chippis. Cette année, il fut nommé di- (g g rHoQUrCIau déluge» comme on dit chez nous, de petits déshérités qui séjournaient recteur de l'hôpital régional de Sion. **c est-a-dire remonter un peu hau t pendant de longs mois chez eux chaque Fonction qu'il occupa pendant 25 ans. . a-rn-M- T\T„,, C „„„,„„„„„ „„„„ „i „,vi.dans le récit d'un événement. almip -fêtait- un chef rlvnpminiiP pvipwm t • OIUIN . — INOUS apprenons avec plaisir

La locution est née croit-on _ * * - , 
dynamique, exigeant , que plusieurs Valaisans ont obtenu leuruu. lOLUiion ebl née, crou-on, * * * ,,.. savavt pnmmanrter tout, en restant B .. .. „_ , . „ .,LiU lOCUl lOn eSC née, CrOlt-OU, 1e * * i l .  caimit mmmmiîor  inut on 1-piÇ+amt SV M >"- h«.«.« >- ~ .* . H I A W U I . û  _« I, ^ .̂....IU .vu.

d'un vers des Plaideurs de Racine - , l commander tout en l estant ^| m diplôme au Technicum de Fribourga, un vers aes riaiaeuis ae nacine. souple et bienveillant, cordial et aima- JH fFT^L INTIME ¦' ¦ ' ",, M- Joseph Torrent était l'un des fils Ole. l ;'
"' fwrim a ",a/

ssa.n.ce monde... de M_ Victor Torrent , maréchal à Sion. Un gros travailleur que la besogne H Ce sont :DANDIN (bail lant) : Le plus jeune de la famille. n 'effrayait pas. Il débuta à l'ancien hô- _B«BBJJI)))I)II)))I)))^^B™BB^^HI_B
— Avocat, ah. passons au déluge. Originaire d'Arbaz, il était né dans pital et participa à la mise en place des Ingénieur en génie civil : MM. Jean-

Un auteur précise: dans l appw- la capitale où il fit ses études qu'il cori- services dans le nouvel établissement pendant les journées ensoleillées de la René Dayer, Euseigne et Jean-Baptiste
ZuTènTeLble

0 
Lli°J et ZonîauTZ tinUa à Lucerne' en vue d'entrer aux construit à Gravelone dès 1943. fin du printemps au début de l'au- Dubuis, Sion.

tout ensemble polie et ironique de chemins de fer fédéraux, dans les bu- Son épouse le seconda admirablement tramne T - • . . . . . . .  ̂  _.-.-.faire entendre a un avocat, a un -r,a^„,v IA or,™,.a ' , . , . .,.' ¦. Ingénieur en électricité : Max Walter,
narrateur cm'il détend tmr, <tur- vewlx- , la encore. Son chalet, sa maison, abritèrent son si
iTdébutâe^vénemlZ^ 

Mais 
C était la Premlère S

uerre
- La M P"** sa retraite en 1967. 

Son 
suc- 

bonheur largement partagé avec son bl°n'
«Avrès moi lé âéluap '» ¦<? ait — nomination qu'il attendait tardait. Alors, cesseur, M. Bomet, œuvra à ses côtés épouse. Architecte : Mlle Rose-Marie Follo-

d'après le même auteur - pour ^ Pa^it 
en 

France 
et fit un 

apprentis- pendant 
un an et 

demi. Une éoouse dont on comprend la dou- nier, Euseigne (Ire Valaisanne diplô-
faire entendre qu'on se moque de sage_ ae maître a notei a Kouen. Avec leur et qui veut bien accepter ici l'ex- raée) et MM. Charles-André Mayor,
tout ce qui peu t arriver , quand on tZtlem^torlmi^Z _ï Sôte^ns pression " de notre plus vive sympathie Saint-Léonard ; Michel Moulin, Marti-
ne sera plus de ce monde. rapidement premier maître d hôtel dans et nos sincères condoléances, qui vont gny. '

On la trouve exp rimée en esna- les pllus grainds hotels des P™cipales Ayant un faible pour Arbaz , sa corn- j familles dans la oeine
a ol- 

ia
D

t™"ve
d

expnJrle^ 
 ̂

es

?a villes de France et du Maroc. mune d'origine, il bâtit un chalet là- dussl aux ramlmes aains la Peme- Nos félicitations à ces nouveaux di-
en allemand: «ffoch mir die Sint- Pendant plusieurs années, il dirigea haut, dans les mayens. Et il y vécut . f.-g. g. plômés.
flut»; les indiens disent: «Quand je
me noie tout le monde se noie.» 

«Maxime égoïste, familière , a-t- •£: ' " "'" " ''v ": ' 'ÏÏX 'ïy ?::':':'' :,::":v': :::': '¦":'. '¦":' ' '¦ ï."" l'_ " ¦'.'"". '"J '''''¦ _ :":"'_ ":"' l*"l:'__;*"J_:-:':__.' '!_': " ' '" '•'?:_'•!£•• '" '>"f - : :':'_j ' "." '1" '•;'.' 'i "1" '.' '""''""_ —'
»— *-*. •'̂ •ï:':"̂_5U_ns-as? _5 SIERRI - NOBLE CONTREE - VÂL ANNIVIERS

ration de Chateaubriand: «La plu - v̂.v.-.v.-.v.v.v.v.v.v.-.-.-.-.-...-.-.-.-.-.-.v.:::̂  '"'""; i:,V"V»--.''"-ILl 'l 'l 
me de Chateaubriand, sur (les) Rédacteur : Maurice Gessler, 2, rue du Bourg , 3e étage - Slerre - Tél. (027) 5 29 45 Publicité : Publicitas S.A., avenue de la Gare 25, Sion, tél. (027) 371 11
choses de 1830, c'est l'épée de Ro-
land furieux, qui frappe à tort et : ' ; ¦¦ —
à travers dans le délire de sa va-
nité, dans sa rage de n'avoir pas Vttk ¦ é d X _*̂  ¦ d M
été tout sans le. réciim.p hn7/.rhn-
nien, de sentir qu'il ne peut, qu'il
ne doit rien être, par honneur,
sous l>e règne nouveau, dans son
désir que ce monde, dont il n'est
IJIUù, ne ùL/ti. pins i teio nue vaille
après lui. Après moi le déluge !
telle est son inspiration habituelle.

Récemment, je vous faisais un
certain nombre de remarques. Vous
me disiez, Ménandre, ne pas vou-
loir en tenir compte. Je vous ai
répondu: «Faites comme il vous

MERINATDE CROUZIER A
SAUNT-iLUC — Vendredi soir, avait Voilà pour l'homme.
lieu à la maison de commune de la son œuvre est faite de couleurs, de ^ , ¦—
charmante station de Saint-Luc, le ver- formes dansantes telle une fête per- _ ĵj__g
nissage d'une exposition digne d'inté- pétuelle.

Interrogé sur ce point précis, Méri-
nat devait d'ailleurs déclarer que, com- .
me tous les artistes , il aimait la fête. JUnAiit =^=— -̂̂ ^
Cela se tradui t par de nombreuses ceu- ^E^HMÎBvres ayant comme sujet le clown, ou
encore la fête. U y a aussi les terrasses fc^-lj1 'jjjj fcfl̂ Él^^Sfde bistrots : deux compositions traitent ,-^a= .
de ' celle du Terminus à Sierre. --j aM HKk

Il y a aussi ce fameux violoneux . ' Kj^l IKentouré d'hommes noirs sans visages ; fc^aiUfc U
composition extrêmement intéressante - MB
de par sa profondeur.

En bref, un peintre qui a du métier — j|
et qui offre une palette intéressante et > UtoT
animée d'un art qu'il aime.

Yves Crouzier : une pipe, un air de
juvénile insouciance. Ainsi se présente
Yves Crouzier , jeune peintre de 27 ans. Ilik W_j j^  JS

Pour sa première exposition, il a ~ j LJjj
rassemblé un peu plus d'une vingtaine
de tableaux, de formes et de composi-
tions les plus variées. Connaissant les
premières œuvres, et les comparant
avec de récents tableaux, on se rend Mérinat devant l'une de ses toiles marquantes, le violoneux et les hommes sans
compte d'une évolution certaine. Des visages,
compositions les plus figuratives, on
arrive à une vue plus abstraite des
choses et des gens. théâtre à Paris, avant de suivre ses | 

Le plus étonnant sans doute, est le parents installés à Saint-Luc.

our
à te
ficu

C'est là, travaillant durant la saison ISSU G TCIluBG
d'hiver, peignant l'été, qu'il se forge
petit à petit une personnalité indé- SIERRE — Nous avons signalé dans
niable. (notre édition de lundi l'accident

survenu samedi soir à M. André
Bien sur, tout cela manque encore Casser.

d'un peu de puissance, de « patte ». Il Roulant à motocyclette, il fit une
n'y a aucun doute que le fond est bon chute sur la route du Simplon. Mal-
et, l'expérience aidant , nous retrouve- gré les soins qui lui furent prodigués,
rons Yves Crouzier dans de prochaines M. André Casser, âgé de 25 ans,
expositions. C'est à tout le moins ce domicilié à Sierre, est décédé des
que nous souhaitons. suites de ses blessures à l'hôpital de

Berne.
Une exposition à voir. Elle durera Nous présentons à la famille en-jusqu 'au 24 juillet. deuillée nos condoléances émues.

Emgé. '—¦ 

W ^̂ l_. _^̂  Contre ^̂ _. _rf^? \̂
M _̂v _^iatoux l'enrouement^, _^> _̂j____jf :;;;;ii£l/;;£lk. W  ̂ le catarrhe  ̂j â K^k m^^^
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Madame Emma GSPONER-JORDAN
à Gampel ;

Famille Rudolf GSPONER-MEZZALI-
RA et fils, à Zurich;

Famille Os-kar GSPONER-FRYAND et
fille, à Getwing ;

.Famille Josef GSPONER-MOREROD et
GniHnts à "RP'ii f*n*î *

Famille Madeleine RUEF-GSPONËR et
enfants, à Spiez ;

Famille Othmar GSPONER-FRYAND
et enfants, à Getwing ;

Famille Peter GSPONER-CRITTIN et
enfants, à Grimisuat ;

Famille Paul GSPONER-GETAZ et en-
fants, à Sion ;

Famille Agnès KAL£ERMATTER -
GSPONER et enfants, à Gondo ;

Famille Markus ' GSPONER-DUPRE et
enfants, à Loèche-les-Bains ;

Famille Marie BAUMEiR-GSPONER et
enfants, à Kiental ;

Famille Marcel GSPONER-RICHARD
et enfants, à Saint-Maurice ;

ainsi que les familles parentes et alliées
ont la profonde douleur de faire part
du décès de

Monsieur
Viktor GSPONER

JORDAN
à Gampel

e.«« * ^.v, j-xv^ i^, VIAWç, kroaa-XLCLV,
parrain et parent, décédé après une
courte maladie, supportée avec grand
courage, dans »a RRe «inné*», mimi rlw

L'ensevelissement aura lieu à l'église
de Gampel, le mercredi 14 juillet 1971,
à 10 h. 30.

Cet avis tient lieu de lettre de faire
nart

leur très cher époux, père, beau-père,
CTTIQ TT/1 _-i*M3Y,û ¦Pvayt* /winlo Win-t* -£»*>.*•*.

saints sacrements.

î
La maison Clivaz et JVludry SA

Menuiserie à Sion

a le pénible devoir de faire part du
décès de

Monsieur
Pierre PRAPLAN

beau-père de son fidèle employé
M. Oscar Praplan

Pour les obsèques, se référer à l'avis
de la famille.

Au restauran t

GQ-Z
r _<S2»>. V_S9£~* . A

Digestive
Diurétique

i „__ ::.
«r- - '3*Mfc

-MsXËïZi

Monsieur
Etienne HERITIER

Non gazeuse
Henniez Llthinèe SA Sources minérales

prie toutes les personnes qui l'ont en-
tourée par leur présence, leurs messa-
ges, leurs envois de fleurs et de cou-
ronnes, leurs dons de messes, de trouver
ici l'expression de sa vive reconnaissan-
ce.

Un merci spécial au clergé de Sa-
vièse, à la classe 1950, à la carrosserie
Henri et Paul Roch, à la FOMH, au
Club Penarol, aux copains, aux amis,
aux copains des cours, à la maison
Varone vins, à la direction et au per-
sonnel de la maison Ingold et Cie.
Savièse, juillet 1971.

t
Très touchée par les nombreux témoi-
gnages de sympathie et d'affection reçus
lors du deuil cruel qui vient de la frap-
per, la famille de

Monsieur
André BORNET

dical et infirmier de l'hôpital cantonal
dp LansAinrip. à la plaiso 1Q1Q cf à lo

remercie toutes les personnes qui par
leur présence, leurs messages, leurs en-
vois de fleurs, leurs dons de messes, ont
pris part à sa dure épreuve.

Un merci particulier au personnel mé-

.-.-., -V. .̂ * W.«M»WW .... .... ^v « »..

Société de secours mutuels, de Nendaz.
Nendaz, juillet 1971.

mille de

Raymond ANTONIN

Profondément touchée par les nom-
breux témoignages de sympathie reçus
à l'occasion de son grand deuil, la fa-

à Premploz

remercie sincèrement toutes les per-
sonnes qui, par leur présence, leurs
messages, leurs envois de fleurs et de
couronnes, ont pris part à son grand
chagrin.

Elle adresse un merci spécial au curé
de la paroisse de la Sainte-Famille, à
la société de chant, aux ouvriers de l'en-
treprise Antonin, à la Société coopéra-
tive de Premploz et à la classe 1919.
Premploz, juillet 1971.

C'est avec un sentiment de profonde
reconnaissance que la famille de

Monsieur
Lucien ZUFFEREY

remercie toutes les personnes qui, par
leur présence, leurs offrandes de messes
et leurs messages, ont rendu à son cher
disparu, un dernier témoignage d'af-
fection.

Un merci spécial au révérend curé de
Chalais, à l'abbé Hugon, son neveu;
à la société de chant de Chalais, à la
société de la chapelle, à tous ses amis
et aux amis de la famille.
Chalais, juillet 1071.

La famille de

Monsieur
Alexandre OREILLER

profondément touchée par la sympathie
que vous lui avez témoignée lors de
son grand deuil, vous remercie sincè-
rement et vous prie de croire à sa pro-
fonde reconnaissance.

Un merci spécial au révérend chanoine
Bruchez, au docteur Brocoard, à l'hô-
pital de Martigny, et à Migros-Valais.
Martigny, juillet 1971.

Profondément touchée par les témoigna-
ges de sympathie et d'affection reçus
lors de son grand deuil, la famille de

Révérend Père Henri Gigon

t
Les ouvriers de la menuiserie

La commission administrative,
le comité de direction de l'hôpital

régional do Sion

ont le très pénible devoir de faire part
du décès de

t
Madame Marguerite WALPEN-CALOZ et ses enfants Marie-Claire et Patricia,

'à  Chippis ;
Monsieur et Madame Marco EPINEY-PERRUCHOUD, à Sierra ;
Madame et Monsieur Fernand PRAZ-EPINEY et leurs enfants , à Sierre ;
Madame veuve Agnès APRILE-EPINEY et ses filles, à Sierre ;
Monsieur et Madame Albert EPINEY-FOURNIER et leur fille, à Sierre ;
Madame veuve Léo WALPEN-SEILER, ses enfants et petits-enfants, à Sierre,

Le Locle, Bière, Genève et Bâle;
La famille de feu Jérôme CALOZ-ZUFFEREY, à Sierre et Sion ;
ainsi que les familles parentes et alliées, ont le profond chagrin de faire part
du décès de

Monsieur Alfred WALPEN
menuisier

leur bien cher époux, père, beau-père, grand-père, frère, beau-frère, oncle, cousin
et parent, survenu accidentellement dans sa 38e année, muni des sacrements de
l'Eglise.

L'ensevelissement aura lieu, à l'église Sainte-Catherine, à Sierre, le mercredi
14 juillet 1971, à 10 h. 30.

Arrivée du convoi mortuaire à l'église, à 10 h. 20.
Domicile mortuaire: rue du Parapet , Chippis.

PRIEZ POUR LUI !

Cet avis tient lieu de faire-part.

t
Les pères Chartreux de la Vlalsainte/Fribourg i
Ses frères et sa sœur, à Bâle et à Fribourg ;
ainsi que ses parents et amis ;
ont la douleur de vous faire part du décès du

pieusement décédé le 12 juillet 1971, à la clinique Sadnt-Amé, à Saint-Maurice,
à l'âge de 72 ans, avec les secours de la sainte Eglise.

L'ensevelissement aura lieu à l'église paroissiale de Saint-Maurice, le jeudi
15 juillet, à 10 h. 30.

P. P. L.

Walpen, à Chippis
ont la douleur de faire part du décès
de leur cher et inoubliable patron

Monsieur
Alfred WALPEN

La direction, le personnel
religieux et laïc

de l'hôpital régional de Sion
ont le profond chagrin de faire part
du décès de

Monsieur
Joseph TORRENT

ancien directeur

La messe de sépulture a lieu à Sion,
mardi 13 juillet 1971, à 11 heures, à
l'église du Sacré-Cœur.

Monsieur
Joseph TORRENT

ancien directeur de l'hôpital
L ensevelissement a lieu à l'église du
Sacré-Cœur, à Sion, aujourd'hui mardi
13 juillet 1971, à 11 heures.
Cet avis tient lieu de lettre de faire
part.

t
Madame Marcel NANSOZ. et ses enfants Patricia, Marina et Dominique, à La

Tour-de-Peilz ;
Monsieur et Madame Abel NANSOZ-GAILLARD, à Aigle ;
Monsieur et Madame Maurice NANSOZ-NICOLERAT et leurs enfants, à Satot-

Aubin ;
Madame et Monsieur Willy GOLAY-NANSOZ et leurs enfants, à Aigle ;
Monsieur et Madame Jules NANSOZ-FROSSARD et leurs enfants, à Charrat

et Sienne ;
Madame et Monsieur Martial CARRUPT-NANSOZ et leurs enfants, à Chamoson;
Monsieur et Madame Marcel NANSOZ-GHESEAUX et leurs enfants, à Chamoson;
Madame et Monsieur Martin BUCHARD-NANSOZ et leurs enfants, à Leytron ;
ainsi que les familles parentes et alliées, ont le grand chagrin de faire part du
décès de

Monsieur Marcel NANSOZMonsieur Marcel NANSOZ
t

Les contemporains
de la classe 1898

ont le regret de faire part du décès de

Monsieur
Joseph TORRENT

leur cher camarade et ami

Les obsèques ont lieu, aujourd'hui mar-
di 13 juillet 1971, à 11 heures, à l'église
du Sacré-Cœur, à Sion.

La Chambre valaisanne des agents généraux d'assurances
a le pénible devoir de faire part du décès de

Madame Louise LIBYEN
épouse de M. Raphaël Leryen, son fidèle et apprécié collègue

LES EMPLOYES POSTAUX
DE BAGNES

ont le profond regret de faire part du
décès de

t
LA COMMUNAUTE DES ASSUREURS-INCENDIE

a le pénible devoir de faire part du décès de

Madame Louise LERYEN
épouse de M. Raphaël Leryen, son fidèle et apprécié collègue

t
L'Association valaisanne des droguistes

a le regret de faire part du décès de

Madame Onésime CRETTEX

Monsieur
Emile TROILLET

aancien buraliste
père de leurs collègues

Raymond, Maurice et Paul
Les obsèques auront lieu, le mercredi
14 juillet 1971, à 10 heures, au Châble.

t
L'entreprise L. Perrodin et Fils

a le pénible devoir de faire part du
décès de

Monsieur
Emile TROILLET
ancien buraliste postal,

père de son dévoué employé Paul

Pour les obsèques, prière de consulter
l'aTrlc An I r ,  ^

nw.ll1 A

leur très cher époux, père, fils, frère, beau-frère, oncle, parrain et cousin, enlevé
à leur tendre affection le 11 juillet 1971, dans sa 40e année, après une pénible
maladie supportée avec courage.

L'inhumation aura lieu à La Tour-de-Peilz, le mercredi 14 juillet, à 11 heures.
La messe aura lieu à 10 heures, à l'église de Notre-Dame, à Vevey.
Honneurs à 10 h. 45.
Domicile mortuaire: chapelle de Vassin, La Tour-de-Peilz, où les fleurs peuvent

être déposées.
Domicile de la famille: Grand-Rue 4 bis, La Tour-de-Peilz.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part.

R. I. P.

t



DDODAC VALAISANS DE VACANCES

une blessée

Succès professionnel

iw

Violente collision

UNTERBAECH — Hier, vers 15 h 30,
M. Bernard Weissen, 24 ans, domicilié
à Uniterbaech, circulait au volant de
sa voiture immatriculée VS37449, sur
la route principale de Gampel-Gaire en
direction de Rarogne. Arrivé à la hau-
teur de la bifurcation pour Niederges-
teln, il entra en collision avec la voi-
ture VS 57060, conduite par Mlle Char-
lotte Steimer, 19 ans, domiciliée à NUe-
dergesteln. Oelle-ici quittait une place
de stationnement et traversait la route
principale pour emprunter la route de
Niedergesteln.

A la suite du choc, qui fut très vio-
lent, Mlle Stedner a été gravement bles>-
sée et transportée à l'hôpital de Viège.

A l'école de menuiserie de Birgisteck,
M Raphaël Rotzer de Gampel a passé
avec sucés le diplôme de maître menui-
sier. Toutes nos félicitations à M. Rotzer
et nos meilleurs vœux pour la suite
de sa carrière !

DES TRAVAUX POUR DETOURNER
LES AVALANCHES

A RECKINGEN
Un fossé pour protéger les habitations

de Reckingen est en cours de construc-
tion. Ce fossé fera prendre une nouvelle
direction aux avalanches. Espérons
que ce chemin ne sera plus jamais uti-
lisé par les coulées de neige.

par Me Marcel-W. Sues
H est connu que les Genevois ont

une prédilection particulière pour le
Valais. Il est chez nous des vallées
en plus de celle du Rhône, qui les
fascinent. Le val d'Entremont, ceux
d'Hérens, d'Anniviers et surtout celle
de la Viège, n'ont pas de secret pour
nous. A l'horizon paisible et régulier
du Jura, du Salève, du Vuache, des
Voirons, les gens du bout du lac ont
un réel besoin d'ajouter périodique-
ment les hauts paysages torturés,
hautains, vertigineux des Alpes de
votre canton. Et puis, quand comme
moi, à quatre ans, on s'est soudain
trouvé au pied du terrible et fasci-
nant Cervin, on a un besoin irréflé-
chi de lui rendre, chaque année, vi-
site. H est des pics, des sommets,
des glaciers qu'on n'oublie pas, qu'on
retrouve avec une joie infinie, qm
font partie de , votre vie, de vos plus
beaux rêves comme de vos cauche-
mars. Ils sont des amis dont la fidé-
lité ne trompe pas.

C'est en 1903 que mon père m'a
conduit pour la première fois à Zer-
matt. L'enfant que j'étai s fut conquis,
L'emprise fut si puissante que j 'ai
vécu, année après année, le déve-
loppement de cette station qui reste
pour moi, «de montagne». Dès l'âge
de seize ans, mon père m'avait con-
fié à la dynastie des Julen. Avec
ces guides fameux, du Mont-Rose à
mon préféré le Weisshorn, j'ai gravi,
comme un lévrier enivré de jeunesse,
d'espace et de joie, tous ces som-
mets. Il y aura cet été cinquante et
un ans que j'ai gravi pour la pre-

* mière fois le Cervin. A bord d'un
vieil «Haefeli» militaire, que pilotait
le major Bornet, je l'ai survolé dix
ans plus tard , ayant pris la place
du mitrailleur dans cet avion décou-
vert monomoteur. La carrière de j our-
naliste m'avait valu cet honneur. nous ne nous quittâmes pour ainsi dire

VOICI LA RADIO ! pas. Il était poète né. Chaque semaine.
¥,„. I>„„„î„„ „I.„™J„ j„ *„,. je m'étendais sur l'unique sofa de saJ ai connu Fancien chemin de ter ". . «.̂  .. . ."• „ ,, 4

3 eu nuis l'éclosion de la lisne chambre d'étudiant, et il me decla-
du Gornergrat. Avec mon fidèle tech- j "»1* ,es <?°èmes de la semaine». A
nicien Francis Zuber, nous avons as- * brasse™f Landolt, en sortant du
sure les reportages radiophoniques de «minaire de droit romain, après une
l'ouverture hivernale de cette seconde fPre ^aausum juridique, au cours de
ligne, d'abord jusqu'à Riffelalp, puis ^J^

0™ ^ST JZunH
™

Berg, puis au sommet. Ce n'était pas «£»£• £ ^Sm TïïZLtotoujours aise. Pour changer la. bande vertueuses filles dontdu celenophone 1 appareil d enregis- communicatj ve genttî'e^e nous va-trement sur film que Radio-Geneve ... . „„„__„,,„ !
employait alors, il nous fallait re- lait la c™^* ! " 

rBmOTdescendre dans les premiers tunnels RETOUR A GENEVE
et rester dans l'obscurité de notre Le fin juriste prit le pas sur le
train spécial, par —30 degrés durant disciple de Baudelaire. La flatteuse
un bon quart d'heure, le double quand nomination au Tribunal fédéral des
le film échappait à mon collaborateur ! assurances, à Lucerne, nous sépara.

Nous en étions revenus avec une Mais les qualités exceptionnelles de

grippe carabinée ma» fiers d'avoir
réussi le premier reportage de ce
genre.

C'est aussi pourquoi, lorsqu'il y a
quelque quinze ans, Radio-Lausanne
accomplit l'exploit de faire décrire,
par ondes ultra-courtes, une ascension
complète du Cervin, les moyens phy-
siques ne me permettant plus' d'être
de la caravane, je suivis avec au-
tant de passion, de la coupole de
l'hôtel Beau-Site, le triomphe de ces
transmissions.

Chaque fois, les membres de cette
admirable famille Sciler, la corpora-
tion des guides de Zermatt, les pré-
sidents de la commune, la Société
de ' développement, aujourd'hui Office
du tourisme, s'étaient mis en quatre
pour nous faciliter notre tâche, nous
aider, nous encourager. Et quand je
remonte là-haut, je me trouve « en
famille»; je retrouve les fils des fils
des pères et grands-pères, qui furent
et sont des amis sûrs et loyaux.

Tout cela pour dire combien j 'aime
le Valais et les Valaisans. Aussi quand
en janvier 1932, l'inoubliable fonda-
teur dé notre cher « Nouvelliste »,
Charles Saint-Maurice me confia, à
cause de mes quotidiennes chroniques
radiophoniques de la Société des na-
tions, la rubrique de politique étran-
gère de son journal, eus-je une joie
extrême. Nous allons bientôt fêter en-
semble un fameux quarantenaire !

MON AMI «JEAN»
Si j'aime les Valaisans, j'ai parmi

eux un ami très cher dont on parle
beaucoup ces temps: Jean Graven. Il
est un peu plus jeune que moi; mais
ayant fait des études de médecine
avant de faire du droit, nous nous
trouvâmes ensemble. Certes i! portait
couleur de Salévia et moi de Belles-
Lettres, mais nos caractères étaient
si semblables, ils 'se compter?'ent si
bien que, durant trois ans d'études.

Jean Graven, son étonnante capacité
de travail, ses ouvrages, allaient rete-
nir l'attention du chef du Départe-
ment de l'instruction publique, à l'é-
poque M. Adrien Lachenal. Nul ne
connaissait aussi bien la valeur des
hommes et leurs mérites que ce poli-
ticien, lui-même avocat de grand ta-
lent. Mais quand notre bon maître
Paul Logoz passa la main, Graven
occupa sa chaire avec une maîtrise
et des capacités qui n'ont cessé d'é-
blouir ses collègues, ses étudiants et...
son vieil ami ! Aussi, par la pensée,
me suis-je joint à toutes les marques
d'admiration et de respect que Sion

. et le Valais lui ont rendu, à la suite
'.. d'un geste qui est tout à fait dans le

caractère de mon inestimable cama-
rade.

A 2500 METRES D'ALTITUDE !
Mais j'étais aussi, l'autre mercredi,

au col du Nufenen où un autre bon
collègue, le «public-relations», mon
Faivre, avait convié la presse romande.

Moins sévère, plus accueillant que
d'autres, ce col qui maintenant met
directement en contact les deux ré-
gions latines de notre pays, est une
splendeur. Sa mise en service com-
plète l'effort d'un autre ami, le vicc-
président de votre Grand Conseil, Al-
bert Imsand, chez lequel je me rends,
chaque hiver, à Munster. La vallée
de Conches a aussi un charme inédit,
surtout lorsqu'elle est enneigée. Main-
tenant que grâce aux énergies va-
laisannes le tunnel de la Furka va
permettre de s'y rendre par le rail,
ces lieux splendides, demeurés isolés,
vont entrer dans le circuit touristi-
que du canton pour la plus grande
joie des amateurs de pure nature.

Réception touchante au nouveau res-
taurant du col, avec bénédiction, fi-
fres et tambours, drapeaux, excel-
lente chère et tonitruants discours ;
mais surtout cette chaude, sincère, di-
recte amitié valaisanne, qui est le plus
noble fleuron de vos treize étoiles !

Me Marcel W. Sues

^ppiox-^w^^w-'Y-yX-ra^

Touriste bernois

goe de Brigue.

tue
Un touriste bernois qui faisait une

excursion dans la région de Fischer-
tal (VS) a fait une chute d'une cen-
taine de mètres au lieu-dit « Stock ».
U » été tué sur le coup. Il s'agit de
M. Hans Ruedi, né en 1927, de Ros-
shâusern, dans le canton de Berne.
Son corna a été transnorté à la mor-

^̂ ¦?^̂ ^̂ ^̂ ^̂ ^̂¦¦¦ ¦^¦^Touj ours présent

Fondation de l'Association des amis
du poète Rainer Maria Rilke

Chose curieuse : alors que, après leur
mort, la plupart des grands personna-
ges de l'actualité sombrent dans l'oubli,
Jean XXIII, lui, est resté bien vivant
dans la pensée du peuple. Des ouvrages
paraissent sur lui, même volumineux (1),
et les périodiques publient des repor-
tages sur les miracles attribués à son trouve pauvre et mendiant, comme je fit une réflexion sur chacun des trois
intercession et sur des épisodes de sa le suis en réalité. » nom.̂  ,, ., -,
vie. Ainsi un des grands magazines ita- A M &ères accourus à son chevet Su, etai* ^J^-.Œliens, « Gente », vient-il de lui con- de moribond, U fit cette confidence : pour les ^nta, Jean XXIH s abstenau
sacrer une série de quatre articles : ce fje^

ens Ta notre papa et à notre ma- Partant <*** «resser' a 
\
a différence

sont, évoqués par Mgr Loris Capovilla, m̂ n Tomme
™
* suis heureux d'aller d'un Paul VI qu'on a vu plusieurs fois

cor.T-ôtn i,r<» ™-i,rô ri» Toan WTTT Apo ". ..r7 • A - „ i A c.™ prendre des bebes et de petits enfantssecrétaire prive de Jean XXiii, des bientôt les revoir en paradis !» A son £ embbrasser C'étaitsouvenirs en grande partie medits. secrétaire privé, il déclara : « Nous g
™»s bra

^  ̂

les 

^
b£™f 

 ̂XL'un d'eux se rapporte à l'enfance du avons travaillé ensemble au service de f?' cne? J,ean -!î liJ- ie ^t d u n  attl"
futur pape. Un soir, après un repas rEglL slns nous attarder à ramasser ^

de 
àe

A fs,PeCt Lm"m?me -̂ T™
+_-„ fJT.Jai „Wc „,.»' „ \.A„;+o,-t a„ fa 'f 8, , ' sali!, uum. awBiun a *cu n'avoir, de toute sa vie, embrasse qu'unetrop frugal, alors qu on récitait en fa- et a lancer les cailloux rencontres sur f . -„ ' „,.,., . ¦,„ \ ' H.„ -.„_ ^é-nartmille le chapelet dans la cuisine, le notre chemin. Tu as supporté mes dé- ^."ïï! ,; * ]0Ur de BOn dspalt

r t̂oom
^dï^tufUtleïn XXIin £

UtS et 

 ̂
f 1  SUPPOrté  ̂£*£ ^iques

™
ante avant d'entrer en

au crémier étaee et tira d'un nanier Proxegeral au ndw ou um- ' « Mon cher abbe Loris, je regrette que
quelauTfisues aulî Sala boutonne- A  ̂prélat qul M signfltait qU Une Pour rester a mon chevet tu «*» dûquelques ligues qu il avala gloutonne- f  ̂ nombreuse priait sur lia place négliger ta bonne vieille maman Tument. Puis il redescendit a la cuisine C„J„+ ra™0 T^O^T YVTTT ,.,i™wi-n- • llesus«j. i<* uum e vj .rau.e mauidu. xu
achever la récitation du chanelet avec Samt-Pierre, Jean XXIII répondit . pourras désormais aller auprès d'elleacneyer la récitation du chapelet avec v J 1  t naturel qu.u en soit 3^. les d t voudras. „
Si^rïaÛr'S^™"̂ 6

 ̂
genS m'aiment * j e 1SS aime" Il eSt ^

\r souvenirs de Mgr Loris
^%ÀTf ^S ^l^ % ^te qu'Us prient pour moi. » CapoviUa, « Gente » publie sur Jean
voler des figues "> » L'enfant nia Mais Jean XXIII étalt matmeux : en pnn- XXIII des déclarations de quelques
peu après il fut 'pris d'un accès de vo- ciPe n se couchait à 22 heures pour se personnalités. Selon le P. Virgiaiio Ro-
missement. On devine le reste. « Ange- lever a <ïuatre heures- La demiere tonda, jésuite, Jean XXIII pensait que
lino, lui dit sa maman je regrette que aunée de son pontificat, les audiences le concile que, sans consulter personne,
tu aies volé des figues,' mais je le corn- le fatiguaient beaucoup. Pour tenir le il avait décidé de réunir, ne durerait
prends • tu avait faim Ce que ie ne C0UP> U recourait à cet expédient : après que deux ou trois mois. Pie XII avait,
comprends pas, c'est que tu m'aies dit avoir congédié un visiteur, il se reti- lui aussi, songé à la convocation d'un
un mensonge. J'espère qui tu n'en diras rait dans son appartement privé pour concile œcuménique : il avait même
plus j amais de toute ta vie » faire un petit somme ; puis il revenait nomme une commission centrale pre-

L'oncle d'Angelino qui assistait à la ^Pos dans la bibliothèque privée. Les paratoire. Puis, conscient des diffi- . civil suisse, avec siège à Saas-Fée, "uu ^Bl!>u""cue ue UM1Jue iu«iiuie.

scène, marmonnait : '« Quelle ieunesse ! visiteurs pensaient que le pape avait cultes énormes de l'entreprise, il re- maison Saint-Christophorus. Article 7
Quels' garçons ' Us sont gourmands im ' consacré l'intervalle à la consultation nonça à son propos : « C'est mon suc- Article 2 L'assemblée générale des membres
pertinents, menteurs, voleurs ! Que de

'
- de documents importants. cesseur, confia-t-il au P. Rotondi, qui doit se tenir au moins une fois l'an ,

vi.pnrfirnrvt n« ? , T » !*>„ A r*™ ̂ . ™o+i„ A nmnn? de la vi<:ïtp riP v> ffi,i,i P rlP convoquera un concile, car, pour le di- ,; ua sociere a pour nut l eruae ce ceia dans les règles générales, le pre-yienid'iont-Us?» Le lendemain matin, A propos ae la visite de la maie de 
^ 

> . ' ^ l'œuvre et de la personnalité du poète mier dimanche d'octobreà cinq heures, le petit Angelo se pré- M. Krouchtchev et de son époux, qui ri
ff ' 

u ** ,,??. pape Jeune- » . Rainer Maria Rilke 
oimancne a octoore.

sentait au confessionnal de son curé fit alors tant de bruit, Mgr Loris Capo- ./^^de rhistoire : ce «
pape jeune» Mam,er «"« Article 8

pour s'accuser de son forfait. villa révèle que le pape avait longue- (Jean -X-AIU) avait 78 ans, lorsqu il A™cle Le comité élu pour une période
« Heureuse faute!» La honte et le ment réfléchi avant d'accorder cette annonça son dessein de reunir un con- Les organes de la société sont : de 3 ans eSt réèligible. Il se ras-

remords d'Angelo furent tels que ja- audience, pesant le pour et le contre. Clle œcuménique. a) l'assemblée des membres; semble selon les besoins,
mais depuis lors il ne dit de mensonge H avait consulté la secrétairerie d'Etat Georges Huber b) le comité se composant d'un pré- statuts adoptés lors de l'assemblée

Pathétique dans sa simplicité est et le secrétaire du Saint-Office, qui sident, d un secrétaire-caissier qui, de fonda tion à Saas-Fée, le 29 mai
l'évocation de l'heure où Mgr Loris avaient déconseillé «'audience. Jean (1) Signalons entre autres deux bio- Par. .signature collective, engage la 1971.
Capovilla dut communiquer au pape une XXIII passa outre à ces avis négatifs.» graphies récentes : Jean Neuvecelle, société, et de trois autres membres Le président :
terrible vérité, constatée par les mé- Lorsqu'il reçut en audience la reine « Jean XXIII. Une vie », Editions Gras- au cormte. 

^ Dr peter v R0ten
decins : la présence d'un cancer qui Elisabeth d'Angleterre, Jean XXIII lui set, Paris, 500 pages — Michel de Ker- Article 4
entraînerait une mort prochaine. Le fit cette prière ; « Majesté, je sais le dreux, « Jean XXIII », Editions Beau- Les communications aux membres Le secrétaire-caissier :
malade ferma un instant les yeux, dans nom de vos enfants. Mais vous me chesne, Paris , 360 pages. se feront par lettre à leur adresse Baronne THa v. (Etinger

un acte d'abandon. S'adressant ensuite
à son entourage, il dit : « Aidez-moi à
bien mourir... » Ayant aperçu sur sa
table une enveloppe qui contenait de
l'argent, le pape demanda qu'on la remit
immédiatement à la secrétairerie
d'Etat : « Je désire que le Seigneur me

feriez un grand plaisir si vous me les
disiez vous-même. Le nom des enfants
sur les lèvres d'une maman, fût-elle
reine, ont toujours une douceur parti-
culière. » Elisabeth d'Angleterre, très
émue, prononça ces noms : « Anne,
Charles et André ». Sur quoi Jean XXIII

Lors de l'assemblée des amis du
poète Rainer Maria Rilke, le 29 mai
1971, à Saas-Fée, une association a
été fondée. Cette dernière a publié
ses statuts, les voici :

Article premier
Sous le nom « Association Rilke » (so-

ciété des amis de Rainer Maria Rilke)
il existe une société dans le sens
de l'article 60 et suivants du Code
civil suisse, avec siège à Saas-Fée,

connue et par voie de la presse.
Article 5

Les obligations de la société vont
jusqu'à concurrence de son avoir.

Article 6
Les dépensas de la société ne seront

couvertes que par des dons volon-
taires. Cotisation annuelle et finance
d'entrée sont payées selon l'apprécia-
tion personnelle de chaque membre.

LE RETOUR A LA NATURE
De plus en plus les Suisses prati-

quent le retour à la nature. Ils aiment
passer leurs moments de loisirs et le
week-end dans un endroit tranquille.
C'est pourquoi on voit surgir à de nom-

La place de camping de Gampel

breux endroits des terrains de camping.
Dans le Haut-Valais aussi. Un grand
camping, avec tous les aménagements
nécessaires a été ouvert à Gampel.
Voyez l'image !

LA ROUTE D EISCH0LL
Depuis environ une année on ne pou-

vait joindre Eischoll que par le télé-
phérique. Eh bien ! désormais le voya-
geur aura à sa disposition une belle
et large route. En effet , les travaux sont
terminés. Cette route aura une bonne
incidence sur le tourisme et le dévelop-
pement de la région.

La nouvelle route Tourtemagne-Eischoll

LE TOURISME
Eischoll accueille chaque année des

centaines d'enfants en vacances. Plu-
sieurs maisons de vacances, un restau-
rant et deux pensions prennent en char-
ge les touristes individuels. Notons
qu'Eischoll offre de belles possibilités
pour le tourisme d'hiver.



Tessin : 14 hippies arrêtés pour commerce de stupéfiants
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Broyé : trois fermes détruites par le feu ^r,:r ^
" ZURICH — Un violent orage s'est abat-

^__ ^-̂  ^  ̂
j g m ^  

^s± j f o *.  nm nab m sat ¦ .JB̂ . —¦- mm. BBMJB H^. mi n«> — _». ̂̂ ^^ tu lundi soir sur le canton de Zurich
C H H  ¦¦ ¦¦ ¦¦ ¦¦ 3 -/m ¦%¦ «  ̂C  ̂ ^ «  î l ¦ 1  ̂ #\ HT C  ̂ y Provo(3uarat des dommages considére-

+*W \dW \dW V/ V  ̂%*r ¦ /r"% . I H  V  ̂^J 1̂ Eâl L  ̂ £¦¦ VÎ^
' # TL ^3 De nombreuses caves onit été inondées

dans tout le canton. Sur les routes des
bords du lac de Zurich, la circulation

Sur la ligne de la Broyé, Yverdon- n'eut que le temps de fuir tandis que détruits. Les dégâts ascendent à 200 000 cette année, aux dires des paysans de la a t̂é ralentie et parfois bloquée par
Fribourg, la chaleur caniculaire qui que tout s'embrasait autour de lui. En francs. région. Le vent était «a outre très vio-  ̂fortes masses d'eau.
régnait hier après-midi laissait suppo- peu de temps, la ferme et la maison • • * lent. D'autre part, plusieurs granges ont
ser l'arrivée prochaine d'un violent d'habitation étaient la proie des flam- LECHELLES — Enfin la foudre dé- Notons que dans la capitale du nord été incendiées ' par la foudre. L'une à
orage. En effet, dès 15 h. 20, de gros mes. Les pompiers alertés durent se truisit la ferme appartenant à Mlle Pro- vaudois, les pompiers ont dû intervenir Aesch-Forch, peu après 18 heures e été
nuages menaçants s'amoncelaient au- borner à protéger les maisons voisines. gins, dont le fermier est M. Pierre Pro- une quarantaine de fois pour des inon- entièrement anéantie par le feu mais
dessus de Moudon, et se dirigeaient sur Tout fut détruit. Les dégâts s'élèvent gins. Les dégâts atteignent, dans ce cas dations de caves et une panne d'ascen- les 23 têtes de bétail qui s'y trouvaient
la Broyé. Us se scindèrent en deux, les à 150 000 francs. 150 000 francs. Notons que les pompiers seutr & i^usanne, en revanche, le poste ont été sauvées. Les dégâts se montent
uns allant en direction du Jura, les Cette ferme était située à la sortie de purent protéger la maison d'habitation „es premiers secours n'a enregistré à 120 000 francs. Deux autres granges,
autres de la Gruyère. Ce fut au centre de Ménières côté droit de la route, en qui était un peu éloignée de la ferme. aucun appel particulier à ta suite de ee à Meilen et à Oetwil ont également été
que l'orage se développa avec le plus direction de Grangea-Marnand. j^o CHAMPS DE BLE violent orage. - détruites.
dlntensité. Dès 18 h. 45, jusqu'à 19 h. 15, OT SOUFFERTee fut un véritable déluge avec éclairs ,
et la foudre frappa trois fermes. Les FETIGNY — Presqu'à la même heure, Un violent orage s'est abattu lundi
dégâts dus à ces incendies s'élèvent au l'alerte était donnée à Fétigny. Là, la entre 18 et 20 heures sur tout le bassin AIMA f*niEEEI IlDlC ATTBKin A lEIMT I CC iDiEf*iDllIECminimum à quelque 500 000 francs. foudre avait frappé la ferme de M. Paul lémanique et en particulier sur la ré- Ulill| I rUI r rEUlW A l  I E NU Ai CD I LEd RELKUEd

» * * Pochon. Les pompiers furent également gion d'Yverdon. Les champs de blé ont ¦ ¦ m « A CCDMC IYE TIIDIf*U
MENIERES. — Le fils de M. Elie Cor- dans l'impossibilité de sauver cette fer- surtout souffert d'un orage de grêle M LA LAoEIfftE HE «.UlCIUll
mlnbœuf était à l'écurie en train de mé isolée, au sud du village. La maison qui a déferlé pendant cinq à dix mi-
tralre une vache lorsque cette bête d'habitation — qui venait d'être restau- mîtes mais qui a anéanti une partie des
s'abattit foudroyée. Le jeune homme rée — la ferme et un hangar furent cultures, qui étaient très prometteuses

1 t/UlMil • -Lï HlUlllViJ UillvlV'IJ UVlll VVlUllIvi vV UV l3lU|lvlll*llik3 Ce lundi 12 j umet> 17000 jeunes Suisses commençaient leur école de recrue.
A la caserne de Zurich, cinq coif feurs avaient été mobilisés par le colonel Robert

LUGANO — Les hippies tessinois neurs. 19 autres hippies furent arrêtes ment pas lieu. De nombreux hippies en Treichler pour couper les cheveux à cet vingt recrues qui les portaie nt encore
avalent prévu d'organiser du 8 au 11 provisoirement pour les besoins de l'en- effet rebroussèrent chemin en raison trop longs.
juillet une grande fête sur l'alpage de quête. 14 furent l'objet de dénonciation des contrôles de police. Quatre cent cinquante jeunes ont commencé leur école de recrues à Zurich.
Bolla sur le Monte Boglia, mais la réu- au procureur public pour possession et ¦ H . 
nion tourna court en raison de Tinter- commerce illégaux de stupéfiants. La i ' !—irj—n : '—~ j—' ; ———
ventlon des gendarmes. Une fête sem- police découvrit, en effet, 70 grammes
blable avait déjà eu lieu le 19 juin -de haschich, -20 tablettes de LSD, 20 %#^». _ .A A *» M I I M M US M A A U  E^ JR» — S- — ¦ B B _ JLA  ̂

.__ - -^¦•m"̂  
«̂

mon Tourna court en x aison ue ± iiiiei - i^uunsu te iiicgtiuA uc »vLujj^i.'rouuu3. î *
vention des gendarmes. Une fête sem- police découvrit, en effet, 70 grammes
blafole avait déjà eu lieu le 19 juin -de haschich, -20 tablettes de LSD, 20 \f j m̂ m m  A. i'mia ~«. ¦ ¦ M M. K« 2 MA *-* ¦* !¦*%.*"». j. Lm. _n. MM. 5 11 -«_ JtJj _»_ _^ 2L " " -L''f"^i'';. i ^en présence de 200 personnes. de mescaline. 20 grammes d'amphéta- . VSUl"©!! SUPPi l 1© 1 I ©S Cil © Il i IIG1 l6S S 116106 f

La police avait, en effet, appris que mine ainsi que des pipes et des serin- r W~ ^" **" ¦ ^^ ¦ 9 ̂ ^ ¦
«quelque chose d'extraordinaire se pas- gués. Les 14 personnes dénoncées sont ¦
serait» et effectua des contrôles au vil- encore en prison dans l'attente d'une BEKINE. — Les luges a moteur (che- le plan cantonal des propositions con- cules automobiles on peut trouver un
lage de Cureggia. Une cinquantaine de décision du juge. 2 autres ont été dé- niliettes à neige), l'élimination des voi- l

^r
uef  dans le rapport de cette société autre système qui, tout en maintenant

personnes, Suisses alémaniques pour férées devant le juge des mineurs. tures à démolir et la recherche d'une d étude. le rendement actuel des taxes, tiendrait
la plupart et étrangères furent contrô- La fête, à laquelle 250 à 300 per- solution propre à l'imposition des vé- Une autre sous-commission étudiera compte cependant de la protection de
lées. Parmi elles se trouvaient 15 mi- sonnes étaient attendues n'eut finale- hicules automobiles qui tiendrait corn-, la question de savoir si pour la percep- l'environnement et de la sécurité de la

pte de la protection de l'environnement tion de la taxe cantonale sur les vêhi- circulation.
• - ont constitué les thèmes principaux de

1« .-ûQ f̂iû /-inr. la rv\m,Tniecirk-n întmv.an. VM  ̂Ad Ot^HAlV.^ yUH: AW VV.l,u.„UU.W.l i. . . 
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tonale de la circullatoin routière a tenue
sous la présidence du conseiller d'Etat

0 UN TRAIN ROUTIER
SUR UN TAS DE FUMIER :
250 000 FRANCS DE DEGATS

s'élèvent à quelque 250 000 francs.

9 DEUX MOTOCYCLISTES TUES
JONA — Un grave accident de la cir-
culation, survenu dimanche après-midi
à Rueeggenschlee, à la limite des com-
munes de Jbna et d'Eschenbach, dans
le canton de Saint-Gall, a coûté la vie
à un motocycliste de 21 ans, M. Richard
Krauer, mécanicien, ainsi qu'à sa sœur,
Mme Flueckiger-Krauer, 27 ans, qui
avait pris place sur le siège arrière.
Tous deux étaient domiciliés à Bettlach
(SO).

Pour une raison qui paraît inexplica-
ble, la moto a soudain quitté la chaus-

M. J.-J. J-.amDercy, de Frally, le con- me considérable d efforts que nécessite
seiller d'Etat vaudois A. Ôavillet a l'organisation d'un cours d'une telle
notamment souligné l'importance de importance.

2400 enseignants snr

Les députés zurichois en appellent au bon sens des étudiants
ZURICH '— Le Grand Conseil zuricois ration lancent d'autre part un appel FAS déclare que la crise devient de
a entendu lundi matin plusieurs dé- aux étudiants «pour qu'ils ne se lais- plus en plus sérieuse. Elle menace la
clarations et interpellations au sujet des sent pas manœuvrer par des extremis- formation des architectes et dévalorise
récents événements survenus à l'uni- tes de gauche ». Cette déclaration est la profession. La FAS estime qu 'il est
versité et qui ont eu pour conséquence soutenue par l'action nationale. nécessaire de revoir les objectifs de
la fermeture partielle des bâtiments. l'enseignement pour les architectes. Ce-

LA FEDERATION la n'est cependant pas possible en
Le parti évangélique populaire dé- DES ARCHITECTES SUISSES .période d'agitation. Ces modifications

clare dans une prise de position à la- EST INQUIETE doivent être étudiées à tête reposée
quelle se rallient le PAB, les démo- par les étudiants, les professeurs et les
crates-chrétiens, les radicaux et l'Ai- ZURICH — La Fédération des architec- architectes. Enfin , la FAS se déclare
liance des indépendants, que la ferme- tes suisses (FAS) suit avec une section prête à participer activement à l'élabo-
ture de l'université était juste et né- d'architecture de l'EPFZ. Dans une prise ration de nouvelles formules d'enseigne-
cessaire. Les signataires de cette décla- de position rendue publique lundi, la ment.

sée pour aller s'écraser contre un arbre
qui se dressait sur la gauche. Le moto-
cycliste et sa passagère ont été précipi-
tés contre l'arbre la tête en avant Us
ont .tous deux été tués sur le coup.

• ISSUE FATALE
véhicules soulèvent des questions rela

sitrables, notamment dans les stations
et régions touristiques. C'est pourquoi
la Commission intercantonale de la cir-
culation routière envisage, en cOlla-

• JEUNE CYCLOMOTORISTE TUE
GOUMOENS-LA-VILLE — Un accident
de la circulation s'est produit lundi vers
13 h 15 à l'intersection de deux chemins
agricoles bétonnés sur le territoire de la
commune de Goiimoens-la-Viile. Un ca-
mion qui circulait en direction de Saint-
Barthélémy a heurté un cyclomotoriste*
qui débouchait de la gauche et se diri-
geait vers Eclagnens. Sous l'effet du
choc, le jeune homme, G. Favre, âgé
de 14 ans, de Goumoens-la-Ville, a été
projeté dans un champ et tué sur le
coup.



Les conséquences semblent encore _____̂  . -
difficiles à évaluer. A brève échéance,

qui va suivre, happant deŝ ofiMers Scandale politique lors du séjour de M. Ceaucesco en Mongolie
sinon «gauchistes», du moins imbus _ ¦ ¦ ¦ àsans doute d'un vague «progressisme» J i  A M  AS JO n i  ||C H l n l f l  £& CTAarabe, devraient logiquement engager fl I \? 11 Vl C? U B U 9  I l l U Iy  V « l V
davantage la monarchie chérifienne . r

o'cduentaJr —at— d—p- qUe f eç  discours «rentres»

juuuiucuiciic, Huciijtuca ncurcs âpres it» uiiaïuies Heures a. S X < X U ï I I, ne xigure pas
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Après le putsch manqué des «gauchistes » au Marce l T~
i ,. . i - . . i l !  Cheminots italiens:

La division du monde arabe semble s accentuer P„̂ ,,r;:x,n
RABAT — Après l'échec du putsch militaire du 10 juillet, le roi Has- «ui n'ont j amais été d'une chaleur avec plus de 13 millions de tonnes ROME — La «saison chaude» so-
san H bénéficie, au moins officiellement, du support de la quasi tota- excessive, doivent s'en trouver sen- de marchandises manipulées et un ciale bat son plein en Kalie. L.
u*x J« E* * t. -j ' i i j - j  i •!• J - i siblement détériorées. mouvement d'entrées et de sorties to- grève nationale des cheminots de
lité des Etats arabes, considere-t-on lundi dans les milieux diploma- Mais les chances de voir se réunir talisant 12 000 navires de tous ton- l'Etat est confirmée pour la semaine
tiques de Rabat. à Alger, dans un avenir prévisible, nages en 1970, est passé depuis lundi prochaine. Elle aura lieu du lundi 19

Seul en effet, le gouvernement libyen, s'étant trop pressé samedi le sommet arabe dont rêvait le roi açrès-midi sous l'autorité de l'armée à 21 heures au mardi 20 à la même
soir pour exprimer sa solidarité envers «le peuple marocain» en Hassan, paraissent aujourd'hui des qui en contrôle tous les accès et en heure. 11 est peu vraisemblable qu'un

"., .̂  » vin+nire. «loc in • plus rg,ju}teSi De plus, aux yeux de assure la surveillance la plus stricte accord intervienne entre les syndi-
croyant acquis la victoire aes in- geU fle Ja révolution>> qU'entendaient "es pairs, dans le monde arabe, le sous la direction du commandant de cats et l'administration sur les re-
SUTges et le renversements de la sans u0Ute constituer les mutins se souverain chérifien va, peut-on pen- la marine royale Aziz, faisant fonc- vendications des cheminots,
monarchie, se trouve totalement trouvant alors logiquement assez pro- ser> occuper une position un peu sem- tion de préfet maritime. La semaine passée, la gare princl-
isolé. L'Algérie du colonel Houari die des positions idéologiques du ré- niable à celle du roi Hussein. Q généralement, que les au- Paje de «orne - Termini avait été
RoiimeflipnP Pt HVPP moins H'pm #>»»« d'Alger. Le trône chérifien, jusqu'alors à torités marocaines n'écartent nas la touchée par une grève partielle des
«ÏÏ^Sl  ̂ 1 pi?f f - -1f 

l Un» éventuelle guerre civile entre l'abri de toutes attaques, apparaît lui SSmS que des éléments faisant cheminots et durant une semaine
pressement, la RAU du président insargés et troupes royales aurait pu aussi comme vulnérable, et Hassan SiTdes mutine^ ayanT assailh 

?sa- elIe avait été transformées en un.
Anouar El Sadate, ont en effet en- déclencher une intervention des forces comme menacé par les «jeunes Turcs » Pa™e ,e ml7™ ^l skhirat ou gigantesque bivouac et en un centre ,
yoyé auprès du roi Hassan H des algériennes. de son armée qui peuvent être un ^t.être même d'autres nersonnes de rencontre des émigrants montant
émissaires spéciaux, tandis que le roi „„„„^; „„„,„„, 3™r tentés de renouveler avec plus ?'"£„?' J. T™LJ ™ lnf Xf P  vers le nord.
Hussein de Jordanie accourait person- 2. PROCHE-ORIENT d'efficacité leur tentative. ÎSS« n!mJÎ T iZn

P
£ v,,„P 

d«nellement dans la capitale chérifienne, Il n'est nullement certain que le , CTT„ TW DT AXT __,„„.„„„ clandestinement a bord de lun des | _
en vertu peut-être de l'expérience président Anouar El Sadate se soit 3< SUR LE PLAN INTERNATIONAL navires a quai.
sans égal qu'il a lui-même des moyens félicité d'une tentative qui, si elle
de réprimer des tentatives de coup avait réussi, ' . aurait pu, après tout
d'état de ce genre. , «donner des idées» à certains jeunes

La situation internationale du Ma- officiers de l'armée égyptienne,, mc-
roc, au lendemain de l'échec du coup- contents de la passivité à laquelle ils
d'état, peut se résumer comme suit: sont réduits sur le front de Suez.

m^ 
Le roi Hassan H, dans sa conférence1. MAGHREB de presse de lundi, a soigneusement

«L'axe Tunis-Rabat» est plus so- passé sous silence l'attitude du gou-
lide que jamais, après que M. Habib vernement du Caire, mentionnant sim-
Bourguiba junior, fils du président plement, avec ironie, les quelque 600
tunisien, ait contribué, en ramassant demandes de visas présentées, dès les
une grenade au palais de Skhirat, à premières nouvelles du putsch, à
sauver la vie de Hassan H. l'ambassade du Maroc au Caire et

Le chef de l'Etat tunisien lui-même émanant d'Egyptiens se prétendant
a été un des premiers à assurer per- sollicités par les insurgés pour venir
sonne.uement le souverain chérifien de les «encadrer».
son appui total. Le président El Sadate, dont le re-

Avec l'Algérie, les relations sont of- présentant personnel, M. Hassan Sabu
ficiellement sans nuages. Le président El Kholi, est attendu dans les pro-

twbnuTo uo £#uvai.u, Kicjjuuuau lui- jjaujui ies icoucia anuc» qui, suiv ant
même au roi pour l'assurer de sa sym- la formule de Hassan H, «l'ont en-
pathie, et lui dépéchait son collabo- terré avant l'heure» comme l'a fait
rateur le plus intime, M. Cherif Bel- le colonel Kadhafi à Tripoli, mais
kacem. On peut cependant se deman- plutôt parmi ceux qui ont «attendu»,
der ce qui se serait produit en cas H ne semble nas cependan t eue les

LES DEPUTES GAULLISTES EN
PARIS — Les députés français ne sont part : « Ce n'esit pas seulement notre
pas contents du rôle que Oie gouverne- cadre de voie qui eslt en jeu mais l'inte-
rnent réserve au ParGiement. Dans un grité nationale elle-même, dans la me-
long document rendu public lundi les sure où l'insuffisant développement de
présidents Oappartanamit à la majorité) certainies provinces comme l'Alsace et
de cinq grandes cormrjiiissions de l'As- la Lorraine, les livre à la conquête de
semblée nationale et le président de voisins piùs dynamiques ».
l'Amioale parlementaire gaulliste, M. « De ce point de vue, ajoutent les
Hubert Germain, protestent contre le parlementaires de la majorité, les op-
mauvais fractionnement du Parlement tions qui tendent à privilégier les gran-
français , dont ils rendent responsables des métropoles ou à accroître la masse
le gouvernement et l'administration, de l'agglomération parisienne, négli-

« Tout se passe, disent-ils, comme si gerit les problèmes propres à nos ré-
l'on entendait cantonner lie Parlement gions frontalières ».
dans une simple fonction d'enregistré- « La construction européenne en par-
mantt en rognant ses initiatives et ses ticulier, disent-ils, ne doit pas aboutir
possibilités de refléter la volonté na- à l'effondrement des nations. Elle doit
tionaiie ». seulement leur permettre de s'organiser

Les présidents des commissions parle- selon des principes supérieurs, tout en
mentaires, qui ont attendu la fin de la ' préservant leur personnalité ».
session du Parlement pour exprimer _ Les députés gaullistes estiment à ce
publiquement, en y mettant tout leur ' propos que l'entrée « souhaitable » delà
poids, ce que les députés de la majo- Grande-Bretagne dans le Marché corn-
rdlté et, sur bien des points, ceux de mun doit rendre le gouvernement at-
l'opposition pensent depuis plusieurs tentif au danger d'une « dilution » de la
mois, demandent enfin que l'Etat mène CEE dans une Europe atlantique « qui
un politique d'intervention plus active, serait à vrai dire américaine, compte
et place au premier rang de ses prin- tenu de la puissance des Eltats-Unis, des
cipes « l'idée nationale »; complicités dont ils bénéficient sur no-

Dans le document on peut Ire d'autre tre continent, et du caractère à peu près

Une Suissesse condamnée en Grèce
ATHENES — Une Suissesse de 50 ans, Elle avait plaidé non coupable, et dit
Mme Elisabeth Cathoud, téléphoniste, ne pas se rappeler comment elle avait
de Genève a été condamnée lundi à tiré sur son amant. Lundi, au cours de
douze ans, trois mois et dix jours de son procès, elle a déclaré qu'elle l'ai-
détention pour avoir tué son amant, un mait beaucoup et qu'elle était jalouse
relieur grec résidant à Genève, M. So- d'une femme qu'il attendait ce jour-là
zirios Economou, 59 ans, le 20 juin 1970 à l'aéroport. Elle a ajouté qu'il avait
à l'aéroport d'Athènes. eu l'intention de se tuer sous ses yeux

Mme Cathoud avait tiré sur Econo- afin que sa mort la tourmente pour le
mou au milieu d'une foule nombreuse, reste de son existence,
dans le hall d'attente de l'aéroport, ont Parmi les témoins de la défense figu-
déclaré les officiers de police témoi- rait le mari de l'accusée, M. René Ga-
gnant au procès. thoud.

Enlèvement d'un membre | r% «étlt*

Mais, avec l'effondrement du mythe
du loyalisme inconditionnel de l'armée
marocaine à l'égard de la dynastie,
s'ouvre peut-être une ère nouvelle
et plus agitée pour le régime maro-
cain. Celui-ci pourrait être tenté, par
exemple, de compenser les mesures
de répression intérieure par une hos-
tilité verbale à Israël plus intransi-
geante que jamais, et une dénoncia-
tion virulente de ceux qui soutiennent
l'Etat hébreux.

MOSCOU — Un scandale politique sur- des deux discours furent retirés de . la
venu lors de la visite officielle que fit, salle où ils avaient déjà

^ 
été distribué»

en juin dernier, le président roumain et la réunion fut écourtée sans qu'au-
Nicolae Ceausesco, à Oulan-Bator ne oun discours n'y soit prononcé. Aucun
serait pas étranger à l'attention particu- communiqué commun ne fut publié à
lière que l'URSS porte présentement à l'issue du séjour de l'hôte roumain à
la Mongolie, estime^t-on dans les mis- Oulan-Bator que M. Ceaucesco quitta
sions des pays socialistes à Moscou. dans une atmosphère tendue.

Le court séj our de M. Nieolae Ceau- Le voyage en Mongolie qu'a entreprisLe voyage en Mongolie qu'a entrepris
le président Alexis Kossyguine aurait
pour but , selon les mêmes sources, d'ef-

cesco en Mongolie (de retour de Chine),
a été marqué, dit-on dans ces mêmes
milieux, par de multiples incidents nés
de vues politiques différentes et qui
sont allés jusqu'à la confrontation ou-
verte. C'est ainsi qu'au cours de la tra-
ditionnelle réunion de masse mongolo-
rounaainie, tenue à la veille du départ
du chef de l'Etat roumain, M. Tsedenbal
premier ministre de Mongolie, s'opposa
à la lecture du discours de M. Ceauces-
co tel qu'il était rédigé. Ce dernier, en
réponse, menaça de quitter la salle si
M. Tsedenbal lisait le sien dans lequel
figuraient des attaques contre la Chine
populaire. Finalement, après un entre-
tien téléphonique au sommet entre
Moscou et Oulan-Bator, les exemplaires

facer les traces de ce scandaleLE CONTROLE DU PORT
DE CASABLANCA PAR LES
FORCES ARMEES ROYALES

Le port maritime de Casablanca,
l'un des plus importants d'Afrique

lcii;t;± ie;, nd'ues ue ce &udai t̂dic,

Tupamaros : industriel enlevé
MONTEVIDEO — Un industriel uru-
guayen, M. Jorge Berembau, a été éi)r
levé lundi après-midi par les Tupama-
ros, annonoe-t-on de source proche de
la police.

M. Berembau est le cinquième otaga
détenu par l'organisation clandestins
dans ses «prisons du peuple». Parmi
ces otages se trouve l'ambassadeiur-'d*
Grande-Bretagne en Uruguay, M. Geof-

exdusivement américain des sociétés
dites multinationales, dont le dévelop-
pement devient inquiétant ». fray Jackson. ¦

de renversement du régime. Le «con- relations entre Le Caire et Rabat.

Dramatique tentative de détournement d'avion: 1 mort, B blessés

Nouvelle « affaire Dominici » en Angleterre ?
TROIS TOURISTES FRANÇAIS ASSASSINES

LA HAVANE — Deux hommes armés a, jusqu'ici, servi de lieu . de destination un membre du parti communiste cubain,
de grenades ont tenté, dimanche, de dé- et d'asile aux pirates aériens, notam- se précipitèrent à la rescousse, de l'hô-
tourner un vol régulier de la compa- ment pour ceux qui s'étaient emparés tesse et parvinrent à neutraliser les
gnie cubaine « Cubana de Aviacion » d'avions américains. deux hommes. Mais une des grenades
entre La Havane et Cienfuegos, a an- L'appareil de la « Cubana de Avia- que les pirates portaient, explosa alors,
nonce lundi la radio cubaine. oion » avait quitté La Havane depuis tuant le membre du PC et blessant

La tentative des deux pirates de l'air trente-cinq minutes dimanche après- grièvement le lieutenant. Quelques mi^
s'est terminée tragiquement : un passa- midi lorsque l'un des deux individus nutes plus tard, l'avion atterrissait à La
ger a été tué et trois autres ont été tenta de maîtriser l'hôtesse de bord . Havane,
blessés. Cette dernière se défendit en lançant

H s'agit, pour autant qu'on le sache, contre eux le plateau qu'elle portait. Lç radio cubaine a ajouté que. lés
du premier acte de piraterie aérienne Alertés par le bruit de la lutte, deux deux assaillants ont été également isé-
dirigé contre un appaneil cubain. Cuba passagers, un lieutenant de l'armée et rieusement blessés.

CHESTER. (Angleterre). — Trois tou- vert, l'une des deux sœurs était encore La police s'est refusée à préciser la
ristes français , dont deux sœurs, ont été en vie, mais elle est morte peu après nature des mutilations qui ont été infli-
assassinés lundi alors qu'ils campaient avoir été opérée, a déclaré un porte-pa- gées aux victimes, des recherches ont
près d'un petit village situé en bordure rôle da la police. immédiatement été entreprises dans les
de la forêt de DeJaniere, dans le nord- Elle avait été découverte gisant dans bois proches du lieu du drame pour re-
ouest de l'Angleterre. l'herbe devant la tente bleue et orange trouver l'arme du crime.

La police, qui a donné cette informa- des trois victimes. . Les deux autres La- forêt de Delamerre est un site
tion, précise que leurs corps mutilés ont avaient été assasinés dans leurs sacs très fréquenté par lerf touristes en va-
été découverts par un passant juste de couchage. cances, près de la ville de Chester.
après le lever du jour, Tous trois étaient II s'agit de trois jeunes Vendéens : Sedon la police, l'endroit où le crime
âgés d'une vingtaine d'années. «Daniel Berlant, étudiant de 20 ans, de a été découvert est surtout fréquenté

Les victimes sont deux, sœurs et un sa fiancée Monique Liebert 22 ans et par les pique-niqueurs ; les campeurs
homme. de la sœur de celle-ci, Claudine, 20 ans. y sont rares.

Selon la police, les campeurs étaient C'est Monique qui avait été découverte La police a annoncé qu'elle souhaite
arrivés en Grande-Bretagne le 6 juillet près de la tente et qui devait mourir, interroger toutes les personnes qui ont
pour y passer Hes vacances. peu après son transport à l'hôpital de vu les trois victimes depuis leur arrivée

Au moment où le drame a été décou- Chester. en Grande-Bretagne il y a une semaine.




